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================~=====~- L"Req~Mde~rl$~ 

ee! hOIIUl1e (le bien s'adresse il rnot comme si j'étiaiB 
1.1. fi,Ho de Davenesle, C}lUruld U me questionne sur 16 
P~)é., qu.a.n.d fi me paTlf' de ton ~ène ? 

- Il en ~ IIl{)ins kma que tOi 1 A veo les renseigne-
• men'\s q~ je t'ai fournis, avœ tous les détails drama.­

tiques fJ. toucilant.s dont j'ai pris soin de t'instruire 1 
- Lon:.qu'i1 fixe sur moi œs yeux si 'bons, eJllJ)l'&nW 

~e n~ de loyaw,é, - et si pénétrants œ:perulant, - je 
me sens fri..ssOlliler' intérieurement. 

- Question d'habitude, ma obère t D..'UlS trois mois, 
&u reras toi-même peJ'Suad6e que II &\aia pris par er­
"el-r k} nom de I\ol.allfJe. e1 que tnn père s'a.ppelait Da~ 
renesle el non La €:l\lac. 

- Qui s 11 si d'ici là, répliqua-t--elle très sombre, lm 
lnci<l.en' quelconque ne mettra pas José Rivas en pré­

::.rlŒ de eelle dont j'U5tll'~ le titre e\ oollit je vais dé-
urner la fortune ? . 
Le souri,ra qœ ~~ vou.lut esquiss.~r ne réussit fi 

ttre t'U 'mie grin aoe. 
- tes ~pprél ensioI15 n'on\ 1)('18 l'ombre du sens corn-
U.."'l. José Rivas no petrI. avoir a.aclUl doute 1 . 
- Qu; sait ?.. Où st-elle en ce mœneIlJt, Denise Dav&-

le 1 
- Je 1'1gnor" &>t-ce que f8J il m'œcupeT d'elle 7 
- PeuL-dre s'occupe-t.-elle de t.oi. 
!,ln.tgré sa. voix trancllante et E:on op-tin.is:rl1e afIecté, 

Il gredin réprima mal un fl'émis,'emenltt. 
- De mot t Et pourquoi faire "1 
- Elle peut te ~'chercher, <J.-vüir lF--soin de le récla-

'lU lque chose. Vous a.vez cU des iJltérè16 corrunu..ns 
li haussa lA' \~paules. 

- 'f~ suppositions s nt de ;lus m plus insensœs, 
t-il 
- Il faut toujours compter nvec le hasard, voLs-Lu, 

, cqueG. Grâce è. lui, aujourd'hui nous oœupons un 
eœnme~ ; demain, s'il ie veut. il nous précipitera au 

ct ''Un abîme. . 
li r~pliqua d'unI> voix acerbe: 
- Tu as la. déplorable manie de voir tout en noir, 
mme st ton exis1p.Dce a.ctuelle ne devait pas eI!a.œr 

GeTnier.s vestiges des mauvais jours passés. 
Maie la j.eune femme garda.it son idée fixe sans s'6-
uvoir du ton oourrouoé de son amant. 

Elle reprit, tenace : 
- Si Denise \"en~' t.e Telancer jusqu'ict ? 
- CeLte hYI)oLhès~ (St d'une invreisemblance :ridicule t 
- Si elle se trouvait en face de José Rivas ? 
- Comment ccia arriverait-il, puisQu'ilii ne se con-
1ssent pas ? 
- 11 suf.flre.i GUe ron nom (01 prooonf'é dC'Vant lui... 

cœile BrunemonL, - ou Denise Davenesle, - ne so­
N1t-œ PUB, pour llli, la même révélation 1 

- J"l1ons, c'e t un parti pris chm \01 pousspr 
lM ch s à l'extrême. Je ne di<:culcTai plus, je 11 te 

miraI plus ... On n'A pa..<:; hl ~ de semblables bille­
_006 1 
- Il Y 1\ loin d~ f\ coupe aux lèvres, prononça $Cn­

kncit"userncnt, le r.. d perdu d3.ns le vide, la fille de 
(AMigny. . 

Il cuL un nouveau hDlIssement d'(:paulœ, mals, nJ­
IfBsun4 ho.bil61n nt le b' il; qui s'oUl'aiL il luI, il repl'i 
II"ltIl ton de concl~~c ndannP. : 

- Eh Non 1 ag S3()ns 8008 ~ e.u;p.rès <te 1 uj 
li t nos dt>.slinéœ ~nt.re ~ mains, d s voir C;8 

'U p n .rail, en principe de not.re prochain mnriage. 
- Pt'>lInJUOi v mc-tu qu'jJ s'OJ)po..~ Il no re union? 
- tom <Le mol ~t.o· 1 110 crois, fl.'U cOO1~raÎIJ' • qu'il 

ri, prê~ deR ~ux mai l$., qtW\Tld Il saura qu~ e'ffit 14 . 
lIIMlitioalJlOD. ~n d ~ir, 08T . éj~ bna'llJGl}up d'once-

pQtW Lot N'crnp e.h que nous avons soin d'Ct.r-e 
œ. Alo~, Je me 'é.9ffiltera\ offloi<, . .l' llLnt. 

- Ma 1&, dit Hol md ,j va!! ()().TIlnlcI,LrQ un cri'l'IIO 
\1}(l1' oi n prenant \ l fa.ux élAL c'viJ, ~ W 

lCf&S n OOUlpl' 1 
- Mo. chère Ro '1I;,j~, CIe n' t pas ~ momoot, crois· 

!DO!, d n 1$ n.n' 1 • de st po; fIv>s GCrll~mll(~. NOD nOIl~ 
1 dit ( l~. ct JI,' notr-e S)IU, Uon, lB 1 rtun. n po fo 

oonqu (J'llfll: pM un 4.C1.( d"wdilOO. CJI) CJllL (' it 
lait t t t J' jo 1 • l'fil. ùa.ng: >].i cr~ Lu pl ~vold 

t ~H'en Il i.m 'l1lJ[lJ 
Hol nd \llrn lIrll : 
- NoIJ 01. .. fi (l~c1Iur+. oomme )' nCan de Jaoqu 

(Il,ont et n j,;.e u \' mIe. 
_ L'4J • li; e>t (IU'iI!. pnt l.rul nrn. 
- SI j'81 ur. vo ' tu, J-II()q.u " e n' . l pa pour m.Qf, 

c' t pour M r 1 
li 'êC:r II.YCC \'('lh m nec : . 
- M~LI5 c'~t r u(' llli, au C()4f1t .. tro, q1!t~ nou l! fU}-

Sons... Tu vois hicn qu'une d6faiJ.l.aIlœ iL ùn~ 

~ed' S~nh°tllt à l'heure où nous S/Jm'!IH~5 su.r le (' .. he­
m~ Us. vu eull' et de la tû'f'bufl~ 1 

L arwvée de Jo.sé Hivas ifl:t.€X'Tornpit cet ect.re,tJcn. 
. Le regl:lrd profOnd du Mexicain s'ItI'Tf·f.a cour lc.s d"illl 
]e1I.llœ gens. ,,'" t; 

L'émot..i.oo ~(') ~oJn.rule ne lut édIappa p.a.s, C8..r la jeU{ll! 
tuile ne possédait p.a.s l'art <Le dissimuler tW. mêmQ noint 
(Jue Jacques. • l-' 

Ce!ui-:e.i, !.rOUlV6. rapbdem.en4 un p:ret.ext.e pour se retireJr 
Le ffifl(3l(>(('ah10, LtYlü en rélonf1J&I1t ~ Al'w,umente de nO: 

lande, en ll.V6.1t ooppJI1danL é· trappé 
Il ne s'.agiSS<lit pJ\.6 de &'endor'mÏl' ~1l esootnpt.ant 1D 

~.lIOC~ proba:bJe et en ba.JmÏS5a.nt tGtJ~ m~uié1: de au Stl 
let d ooe oompllcatlon que l~ hMard ~1"il.it . n,mer 
R04and~ aV.1J.t Œ'UlSOO. 1~"'''''''' 

Où ét.a.i1. Dtmise 7 
Que taisai t.-clJe ? 
~'étaitrelle ré!u~iée à Bara, où, dms c,.~ 

:V~llt J:Il,Œleî une eX.ISte:nce pI'éc~ ire '1 ' 
Ne .se d~ldff~lt-CIlLe p~, ~. 61. ((,:~$SSP.J r"'a.it Lr 

cruelle, .& 1'4)CO'UlI'lJ" à Ja~u"".s en Je _ "'ltl''1l1t ct La.' .. 
t1œ, comme ell~ en 6.vrut If! droit 1 .-.... '" 11:t.J 

D'autre pan, en. admettant nlf.;me u'dk ooL ré-:.o11l 
de ne pl115 I.e re:"01I' Ulll1Ilgré ~ xtrernlti6.; où I.l!. misèr. 
~~ 1a .rédmre,. le P-:t~oxysmé de SOIl 'ndigenœ n'at.­
tireralt-hl pas U!fl JOur 1 aLtenti.orJi du 'ill!wt.r h . 
s'.appclait José Rivas? 1 l . op e q 

Avec sa r.klicu.l~ prélooL'oo. 00 81)U};aga autant d'ln 
!O~tU1Tles qu iJ éta.lt en son ~UVI!)i1r, le -M xica.in s'ét",,; 
mlS €lI) . apport avec oornh!' d.~ sociéit.3 de b;œû,-,j 'an~ 

Une 10un~ fille ,S(\06. r~i, jio, bien'" élcvo ' 
cc~e De.nlige. exmt..a nLSém6l1t ~,'" _i d' il " nalves. - .~, 

Ja.cque.s maugréait hatn(,!lJoom!f"~ : 
-:- Il n'y a rien 00 bon à gqglla- &Voo rffét nd' 

a.potlres de la. charité. C'est l le roœ V&4J~te t!lù 'o" 
l'el'l!C~t.re parto,ut, que :rkn Ile n.,~ <PJÎ 00 roop~ de ' 
van~ le 'ploration d'auc.un ta.udis 1 1 - ~ 

A l1'}esu.re q:u'iJ reIléchissa·., b m' .~ ne pouvaJ 
s'emlfY.X'<.:.1.\!' de C:;'~'\'OU.ef: !i l'lli-mvme 'U e.vait eu grru 
&oort de ne pat3 ~I'nquen.r du sort 1.& ag-live. 

Pourtant,. o.pres to,ut, 1orr.,qu'·· .ait Q'u'e~ devah 
êtce à l'ar~, r..e n'était qu'un hypoc1.h~. 

. filen ne prouvait qu'(l.ll~ ne fût • œw...rnée en Bd-
g,lqù-e. 

Eltle avait pu ainsi ,s·cxpaLrLe.r . el' \.eMH de son pèI 
l-c gaOt des VOyB.g~ et d<l a ~ ... 

Mais, ooeore Uifle rois, Role.n e v.a.it "".cd.oS.Q11 001' 
inoectiturle, con.<;tit~.wit UIO dan~ pGrmanent. ' 

CeLte preoccup ,LlOn ne Lard pas à oh:iéd l'e.r.p il 
Jucqu -" B.ru,uemont. 

LI lI1e pouvait. p!rus v;we AVOO ~!t.o perpétue]J.{j m&­
nn.oe $U. !Jclld,u li u-<l, &u.s de sa ~ . 

ltl f:n.llnil (IU'Ll silt à qu.oi "'00 tP.niz' l ' 
M8JS q Il l c mar cil e aM i t,.. il sni v.re r 
Il avait dé] pensé à ti'a" 1" &. U!ie maison 

~le de ,r.cll 'ign ,men~ G\JJlfid t.;. . ces ;)fft­
Cilles, qm pt .. ltVl<''Kull l VOl1' n vu que li:\3 te recner-
oh<C9 da1lS !'mv', l des rami:U • ""ont te l 
vent qlre d( s Inhcll'atoliro.> à liCI.tl.d 1 0 ' P Ub 50 ..... 
pires ctl-/1nt.ag(!IS. Ù bia.borenL le. 

C'éto~1 une p~;rilletlSe aventuré que de cWl!i 1 
tentl1lCllC'l'R de rell'()\lver HIO. . fil] d f', u ... 
été forcé d J).J'OTJo()!) Le llIl ~ ont !{1cqll~ 
&/l'rivci 1\ aucu:n {)J·t. ft.1L or~' ~ • q-u~ ne dc\'u 

Dôcidém<'''Tlt,. iJ vaLait mi ux ::ir ~ lYM. 

MIIlÎS qu icJ~l!oe le fi~ Ge R ... Jh·~'" 
oommc poilIlt d~ d(par~? .---lI,le 

Sur qu.elJe' bl1oS6 "IJOOCMÎ'eIl' 
dIes inv~l.it{ali<orl ? 

Cécile n'<lvait nllC1111~ relaUo 
elle s<?'mblluiL l~ s'Ure Il VM 

Cho.111'{),ttf., lla. sen mte, "VIU ij 
payl9 qu .L1e I1tt sn wu 1 pas e . 
reTlitr.tn (.j{l m lll~' 00. M1-~-IIC~W ,ldl")lt 

L& W de Chulf'l(~ k , ~v 11la br 
lit de Jlicqu 'i,.u.I' o..ultr: i.rl6u. ~nOlU, dans l'. 
- Cette 'i!lIe• SOI1.~{ n.-t.-ll, n' ta.~K'tJA 

PJUSJJellll' 1018, lJ en sem iI-e ( , 
mi~lon . Il LJ>t.'U' vu' 

. fl\l1TuLle, c lie CIHlT'lntte; elle n' 
ni' l>l1v ~nc .. le 1 (:.ola IlO d()'~ 'lot; ê 
ouJ qoo d 1 I,r.f)IIV( l' • 1 1 n 
dOlvtml av ir 01) p'cl'elw 14'U~ 

·vanlA.i m nH tl. a-t.-eLkl • 
O~I, oil:fUtC ct o. me d 
J,ist.e 1 

Il rol(1Ud'll 
.LoUe Biicl0 



Mllnt.e.'3, où eTh" l1abiltait La maison patGrnellc avant d'êt.re 
dome._;:,tiqne. 
~acq , u'(lS reprit le lk ..... l\n. 
JI d~ndit à Mantes et, en quelques minutœ, arriva. 

.. GS6lSir...o'lll't 00 00 hLf i(Tldiqua tout de suite ln maiSOn 
f.a.\'S Bideis, pràJ d.a l'égli:se. 

Les pay~ M eon,t pas touj{)lUlJ.'s défiants. 
Le fi}1s d',~toifl..e BrUli1emont inventa une histoire de 

r(:'t"lOOignemoots À ~ poUJr un de ses ami.:; réœm· 
ment mariJé au ~i.oo du 01 Charlotte devait entrer. 

- Tiens 1 fit Le père Bidois, c'est donc qu'elle ne :;;e 
kIouve pas biof.m ms la ~turerie 1 

La mère Bidois .a.j01.lLa. : 
- El~'Û i"60US &V l.t porn-Lant annoncé qu'elle ne VOü~ 

&.rut p1'l:0 se Ifnettre en place. 
- Bien slÛ' 1 Elle l'evllJt m~me éCrit è. P.opo ... 
Le père B~~ expti~ua avec W gI'OS rire des simpl.e9 : 
- p.ope. mtm :ietJr. c esl Hippolyte Sureau, son ftancé. 

n !1(l1t €r.l 00 momen.t son service mU.bta ~ lro à Clerrncmt­
F<.mMllld, m Auvergne ... Lui aussj, i! e.st teinturlCr d.f) 
;:.on état, et C'ESt p()UI' œla. qu'elle voulait être daM la 

même partie. 
- r .. la~, ajOl.l"~ B!.do~, Charlotte fllu'a changé d'avis, 

r~s jeU1l16SSœ, vou;o il9.vez, c'est pus tO'l]OUd'S fixe dans 
. \..Ull's Ldl"f'"s 1 
, J.o.oque" pr/'teMit qu'habitant VertR,ui1, il avaIt ét-6 sol­
l!C1M par son ~nl de s'enquérir auprès de M. et Mm.a 
B!dois do la ~ . nte oondi,lkm de Charl.otte, de ce 
qa'eaR.e savcit r . ·C. du œractère de la jeune nUe EIt 
:J'autres menues inlOll"ffiations qui sont pliAS l)Œ'écleuses 
~OlJl' les ID6H.res que 1'00 meiUeu.rs Of".J'tifloot,s d'Il monde. 

- y .~. l:l.L.gtemps qu.e votre fille est venne VOt!8 
mir? 

- Déjà ~ m::.l de temps, répondit le pè, Bidois ... 
1 ~ puis qu' ~,~ e t ft Paris. Dame 1 ~'cst qu'V! y li Pl\À! 

.Lo·n dl\1 fJOur1:c"'lard do l'Hôpit:1..l ici que de V:n""lIle5 1 
Jacqu~ lla~lhl1€oqn{'''1Jt p.rit llrl RÎJ' détftcl~. 
-- Ah! cil;; d{';ù&ure boulevard de l'Hô it.nl? 
- Poas to' t à r H, Ir.l8;;S a côté. rue Pdi';C ihl no L. 

... -;1-00 quO Œf.rlwew votre wni ne vous a p.a.s dOllné 
'adresse 7 

- Non, fit I8.Vi"C 'Ili1() nntve .é afl>'ct'~1J 1" jeur,o homme, 
~ }e n'en vals ('l'Ji) (a' i8 puisque c' Lait \! üusu'iJ désirait 

ue je v' ~ . 
- A bo.rs, rep:niJt il marna 1 Bictoi~. VOU5 croyez qUi) 

ll()n~' Il'!' vo ~ W"tli ne ra flotr ûlle? 
- f\.I ai j' aui.s" peu I:-'fl.'ès sOr, 1 wdarr Q. 
- Et 1" plru.x~ &€M'a bonn f 
- ~xccll n1e, mondit son lnlerloo \!l'Ul' nv oC un sOll-

rlre, Votre ftJta poÔu.1"I'f), ~Ilili'c d-c économie::; en vue d 
m nria ~ a:V(."I', POf)() .• · 

- Il vont &' :e hm oont€nts tous 1-:;:, d '~ll:t 1 o0:101u 
'~pt'>r Bid·. 

Et ~ Ù€ux bonnes ms:e ccnfon H"ent en ~aluttttbon 

q md le v~i. u:r piMt C{\llr," <1'eux. 
JM(JUes nOOr t êta t Il}{é. 
n Irr tT Pa " p1. l'i f .. '1érén.é qu'il h". n filait put' t 
l1i (!!6it trop t pOUl' aJJ l"11e Pl li 1,' 1. Son ~wrvice 

Lave' '" mu·t. . 
Jl· . it r'.l BI nch~. 
t n t du 1 gis pal i"'"i\ft 6ouci~u~. 
- Nrnlo Il'a.ur0il :pas ~and monde CA S01r. dit-il 

on noolyte, 
-1. 

t. cel u i..cl 
- (.,';0 'œl nO)(UlM 
Ilf.), fC1.1-n 

- J 1) ~ phlC€ . 
-- 0 li. ,. '1 ferra 10 vue, j 
'Ob , 
-f., 

-~ 
-} ftl t 
t 
-1' 

Les vêtemen,tlS, les visages, res ma.ins et même les che­
veux de tout ce Pf!tit moruie gar'daient une ool'Ûmticn plO­
fcssionllelle dont ~ nuances vllriUl~n! li l'infini. 
Jaoqu~ Il'ap :rçut tout d'abc~rd qu'une sOI'te d'u,l'c-en· 

deI, et ses yeux papillotèrent devant tuute-3 ces couh:urs 
du 'L'risnw q'uJ s'enahC'Vètrnai('~ en lLTl pitLo.re&:lue bUl'W. 
].age. 

1.1 a.ulI'I\:lit l'l6que de ne pas reconnaître la jeune tme 
qu'i! guctt.ait s'.LI n'8.va~t. eu. le soin do sUf'Veiller pluG 
particulièrement La. maison qU'on lui a 'aH i.o.d.lquct! 
c..omme su~nJl!e. 

Pourtant, il ne oomptait pas SUll' lUne réu.s.s:U.e irnI'J1& 
di.ate. 

Il était possibJ.(} que Charlott.~ al1llt prendi'e son repn 
dans quelque gargote voibin<.l, sur c.es borü.' !1eur~ 
qu'8.l'J:ose la Biè Y"e. 

Pl'udomm~!'Jt. il se penchait, la t.êLe hors son fiacre. 
afin d'€oS6ClY.tW do voilr SU.f1lS êtJ\fI vu.. 

Le mi19o~dble jouai.t de bo.nll.eur. 
Le or,uit J.'ù 10 fenêtre \lue l'on vene.it d'ouvri:r altir 

800 .a.ttmltiom. 
Il tres.sn.hlHt. 
Au deu,'ième étage, il a.perçul le vï"'nge piile ct ré.:;lgrl~ 

de Cécile qui, 10::\. main en écran, .-'lu- .X )~ )"BIlX, pour 6t' 
garer du 80J.ei1, :regœrd"-lil du cotI,! de l'nte.lier . 

J,a,c.qU0S suiv't la dir-cdion de oe l'l'I\rnrd. Il ne la.ïC!!-. 
pas il rœonnailre Charlol~ qui, les münches fctrou.::sée: 
j\ll."ioQu'aux COUfJ<\o;, montrait ses l'()Iùusles W'CbS, oouve:rt-s 
d'une cour ~ du plus éo: ~ l&t.ant indi~o. 

Elle s'ectg0uffra p-r(x;j'Gitamment d<1J.'1.S l'alloo de 1& 
maison. , 
Jac~ues <:tait runreIgné. 
Il n'aNait qu'à, suivre la teinturière et à t ' lnl~" cor:l."TI 

unB b ·Ju!l1-e d~ n5 '1(> ·rnrdœt.c lc~l.s où la. fille de Davca ... ·• 
était loiln de l'attendre . 

Il nUVlrit la pori'ère de sa voitll're et nllait iTI"ltro pica 
à tRfTTe qlHmd une c"étle -in!) l'arrljw .. 

Comment scrait-il accueilli pa.r les deux femme.ï 1 
r~o COIH'€ qilt il pas n i~ux d'at\0I1rl.l'e que c..'ulrlot 

tût c'e1.o1ll'(Jt1e à 9CS ~UV~q? 
L'explicat.ion .que Ji\Cques voulm,t avoir ln~ec Cécilo 

p.0l1lVait fi"{)1r lieu que SI:I.llS témom. Il aV('..lL Wle h~~ 

<.Le ~ : mt 1 ui. 
Il n pmllicr~üL polIr 3e faire rm10llire quai de la. ! _ ~û' 

p.:':o, où il r,0n:naissait ~n f'estaufrcnt ~wz ?lnvœOim0, 
Il y déjeun:.ra.lt s<>mm.mrem€lnt ri [' 'h~ndraJt rue Pt 11· 
venu pour ~e pr(>.<:)ffl)lel' à l'improviste œYR.nt CéCl 
qlul.nn ("JHlrlott..c l',wrnit qllit.t(l.e 

En déjeunant, )'rurutn de Holûndc G nlnit peu li. 
s'évtlflouir 1 hrlle confianee qui l/wnil tlnirn~ jusqu"­
lors. CcmUllcnt SR. stl'ur d'il<lo'ption IInit-olle le l'f'lœVO. 

Tl aurait 1,(> lU T ré! nrll'~ (l1I'il I!IÎ 1'\ i1 trV1\1Vf unp i· 
tunLi()n; PI He (~tàit .-',apn.bIR.' de no ri n vouloilr et m ·m 
d> le chn ~ ,~. 

l ~;d.("m nt, oe n'~tn.it pas la fUte ct Georges Dn\~ 
qlI~i1 devnit r(l\l'IÎr la pl'MTli T .: c'('l 'II' (;~ , Ht'lott qu'Il ·t 1.1 

nf'xx-ni'I ') ~"in.t,'1~(}g(';J' nvœ t" ct ·t hrublJ L('>, 
1\ apopl'p.nctrait vi~ d 1ft 1'1 nt ... , lu<>l.le étalt ln rfl&< 

Tlièm <le vivre (lC:<1 maH.re '" . Il ",nt r iJt égaloment F-
C".6cile n.vAit mis ChllT'lnl. e 3.\1. 01;n nl d failli, ce q 
éLa,i,t i,ntére slm\ à ta hli.r. 

Mlifs il f'>l:ül tfi fi Il j m.,,·nJtl'Il111 .. 1 1 l}1Ir v<ltr la tein.t 
rièro. (fil 1 (j'(YVRit M.I'l' rf't.ol1rT {le 1 ,<;on t,!'nvatl. . 

Il tT'Rit fi <;:1 J"('n(!Onl,10 le SOIr, qu Tl elle sortirait ap.rès 
journœ [.nl . 

Î.'(ot.aJl r'! n,hIe. Il 1I1'nlt 01 t to 1 le t.cm s de s'ccn 
tf' ,l.r n\· r>llo. 

Il , ndit JH 7. Lav nIt '. 
_ Tot. Il ('('It "wllr ··ci 7 1 ~rniITld:1 ~lIr.hcl il'. C UlW Cf: 

tu.inf' rllr-o.: i fé ... Aur,li" t1J du nouveau 1 
_ p. IIt.IlL • ~:p.nrld1t J.\ CQucs. 
_ (:'c s l ~I'i('ux T 
_ 'III v f'n jU C7cr. 
Lnvcrllw l" 1.1 c r r 1 

01'1 il r ( r . i rfln 1 l.t 1 
rot m.; iVn li m IJL 

- E 'pt (JII .lol, dit 1 
- Eh ) l, CQmrm nt' (' lui" 'l, la f 

po. 1(; ' >lU' remplM4:lJ' HolttCli ... 
- . Il 0 1 cet. tam w il r.ut 

T 
V11m('r 

(h'J!l " 1 Mal. qui 
t Il 11. [H r l ~ 

Jf'IH ('. l 'L Ill' 
1 pl11 qll 1 

{LV IL pr,~du' UT 
II( TI 101lVfl" 

ur lJIsmu . :{lM GU 



tarr>i ... >sn1\ flun (tlf'Tt)TI~ .. son oompllC'e cprf s'inclinait dt&­
' ,1. Il ,Ul~ It.!itUl:é <:Il une duplJc ll.e lo\l~I'IeUres fl.UX ~lenncs, 

et c· tIJ!'lJi:t.ll :.., \ë\.t! ,,*'J(' k: 1~~~ ~I.Ie Le oondit éprouve 
p:1ü \' \ h ,'ltw1. 

BîllIlelliVUt. oompn\ qu'1l y,.t8.1\ ffileux dire une partie 
d 1 vente a ~ homme ét.,.w~e eL redoutable que 1'00 
[1' ,i.,W',IU1. J-NiS. 
~ 'j u veux le Ba1'Olr t.o. C'eJ51 ulle enfant que mon pè.rn 

a. r u '11lI~ JI1A1.i: d {1"ml il ...... aJ\ voulu La.1re. en quelg u;a 
t. ' , lib.: l'ur (j"Uk>VI,}(,n, • 

1; v aV11/1 un t.el re~mtl:llwrrt dlins 1'8('(' :m t donS 
J:.v' ' .. :e ~'OllorM..~ r,es 41.~rTtI~J~ t!lO\.s ~ lU! (:'lI'll ' ~;ny relev .. 

. l " Vll .:;'JlL/1,... W\iH,g(' N'lulI'a SIl fa/,('e II}.Va~t>e, 

- Ah 1 aIl 1 11.o:.ltn~·~- 1 1 ~ crll). ... eOlnpl'pndre,., Lt', seI1-
• •• '. I ~ Qu'on vou lIttp.)6P ne durr'.llL gllèr'~, Luj vrulrll 
l e.h;~é dt"' j'argent, liOn {R.1"e, a c.eUe donzelle ? 

O rl, 
, \1 a llvll.~ ()V'€-n d tul nsen-eJ" ton Il ÙN'tl{)n .. , Et 

Sf &' ~IJ !, f.:n n10ura.u~, il a e.x!.gé qu'eUe re;tAL prèi de 
k: i 'I 

En effet., ' 
- ) ~t-t lie C11c.oI'ef 
_ ~, 1 . el c e,<, t j .. iu 'lie ... partie fi. la suite d tint! querelle. 
- ~ 1\Jel lt' rl<.t t1Jre 1 
- J ' t" t<tl.' s.n.ns t .. l-i(1) ... 

- r: !u dS pli hé 'in ~n !';n'nt-rrll~in li el1e, hf'jn T 
- _ Cet argent. c 'étHlt mou pc.n~ <.fUI le lU) 6.val~ légué ... 
- [" ne. il !uJ tlpparlA--rhllll. .. Brum. tu w lw .as è2ID-

v ... cr ~ l, t. n pt'u rop Vlvement 1 
--- .1 :-. !(' c'rams . 
- • fi T ':.:, C'elft. pnllf un fr(-rl' d'a,OOptlon, .. Eh biPfl., 

l !'l' S dftrts ce') C 11ù.1itHlns, Je (l'f: flt--l:- pFIC ~ès biéIl ()ù.I.a­

- _ Il tu \a. l r(oollf'iIICr a ·x œtt.e peUt.e. 
_ Il e Ca.ut r Olwtarrt 1 
- Tl! V ll(!n.~ l.a«!lt que rela. 
J (1 1}f'~ hh:~t.H lin in.,,1 fi nt. 
Il ~f liait fkirl(>lT\t>nt a.l er' Tfllls Jorn ~('..ore da:n.-; la voie 

d<?8 (NUlden.cœ, 
-- POl" rln·; proj{>t: qui me sont ~'5()nneLs, <DntinU8r-a.. 

~ • Cf! t: ... fillf' ~ st de t.rop SUI' !lUi l'OILle. 

- Ah 1 Ah l... 
lUI. reprit Bruncrnon*., Je va. me marier, et elle 

-ut ' 1 ŒPflt>r, 
- >is dof)C, J cquot, nt La verrine. d'un' tcm ironique, 
-1 f'!fll 1 Il l.f' , 'TH I.e; laissé aller Ji dœ Oêl. avœ la 

" ,~ (Je t,(}n 1'11 pI11 
- ; on. oon, r 'f ri Of> pft rp-iJ l\ ( lu 1 n~t le jellne homme. 

!or:"., œ sont d __ '."'.."HI1",,'rMlon.c:. ql f' t.ll n~nlltf'.c:. T 
.Jll~tRmt"'T1t, ronllr.c;lIiVll te r~Il/, sa~N-'. l""II,IJ1!1f F:"~ e'ffi­
" lII(1)nl "111' r.f'IIR l'x[1li f nliofJ J'IIi ~o!t(' hf'lsorn que 

,'1 ,9')it (a.n~ l'lmr r;,slhllit • tl )111('> rle me nuire, 
I~)n, 

~l\ hlf>n fl1L'J"­
fTlfo Itll.~ eo 

A1JrA i t let \ln 
IDI'W'IIIÔQ peut J.m, maia 

flour tOI. W IllndnHlnÎn do 

it Ln smn-

Les Requiru cfe "paris ~ 

nemont. romment v!'tS-tu t'y prenol'e pour 8II'.Delner ..... 
seo u Jafk> NJ <lge ï Il est n~ ~.,.,'Xl.I.re ql.W La mlg'Il<OllJOl 
enLce ici 1101'(;!lment si ~II~ rw dOit pas en sortiIr da mê.n •••• 
Qud !.l'UC vw;.t U (!1TJpkJyer p"ur (:~la.1 

JuequU5 rétl~;jllt un Oj()'rtlfml, 

- - OUI. c'e..st là qll' •• <;t le du"veu. Avœ'\an ha.Nl<'té MCft,. 
Mire, tu l'a.r.; (1"'V'Jrkl, "1.111,<; tll t;5 trop rouf> pom- ne pIII 
q.lx"t:ec:. .of) écl Il1p pt! . .. &~tltell~. d.i5-IJI01, 010D \ U. 
ôll!:-rIlV!lkl' ('Rtl ot L:wk 

- N'effJil/oudw PIt./-> fUR rnort.emw, mterroatl)1t l'a 
l-e. f'1 eXtillll/llH1:' rl'OI(kHl~ll ~ q~tlon , Il ~l r~ 

s<-urc, pour qlJ~.Jf" LJ'oIJV4!' ~ flK)yen ~ue tu etl , t('tH,!{~. 

1111 d\" Il ' t·Xèt.:l, ' I! IC:lII1 :!'Jllr (~ <'Ill (~floel'nr La peI'Ortf.IIi8iUIP.. 
Reprenons lés ClIO.ses d'un peu hauL, YeUX-tu 1 

- ,sUIt, ' 
- Tu me OlS Q1Je ton pérI' Il an'opté ou rœueiU1 ta Jet 

pcrF-onn quand el1è' était g}unlne. 
- Olli. 
- D'où venait-eUe T Etait....oe une enl li.'i:, 

orphel 1:r1e T 
- (:'Ps1 1 ... fiTlf> <1'un homme avec Ioequel mon ~ 

eu al lr'efois c.I~s roln!inns et quI & €l.t. cSes ~ ·S. 
- 11 J\ f>W! {YJr),(H~lIIné. 

. - Le~ll L<; T 
- Tiens. tlens 1 Et qu'ava.J.l.-il donc fd, l' 4e 

papa? 
Il flVRit volé. 

- en n .. lglque T 
__ :\ PHJOIS , 

..... Il I~I en pnMn T 
- Non. Il S'P.f;1 t'nf'lIi, 
- 8 . r.orJ)rT/t·'.nl S'flpp'f'n~n, 
- (;''''IJ'!!P"" 1 h, vp.f1+"SI(> '{ 

On m1t d t qu"U:n.e t1(:r:tlal'~f! ~1~ ~ fI'1X 
Lav~'1 Inr. 

-- r.hJ'H~lu (j(mr T d6mKJl(\a Ja.\CQUCG., Est.-at ~ tu 
Dal9: IJI~ (:el ho",,,, ... 1 

1('111 ? ~pO.fld) l'nveu~le. qu1 , db 
rem Ltlre, 

Il ~ (II IrSIi1 V;\ pol"'lJ'ln1 III mtl.ln ' ID Vi.sa 
- C'~t Ot~tt.e m1-lIa.1 ltf' blt's 11~ qw l M 

un {t ! flll('1 ' Il \.t'II 1 r.',·nl l le .. , (}Ù (i~lf~ aunu.s·je }Qm 
contlé ton l»J.v.-nn:vT 

- Da VP:Tl ..... ,,!IA. C'Malt lin ('Ri:- siPlr JI !iV ft fl!O'\ 
V1f'111. !"'f'" 1 l'r'1', l'Il n'ILS P6S I~r .erw1u par Ct" 
arfan I~ 8.l\lM! II' ., 

En qll"lqllt-'A'i ..rr1,1l1~, 

avrril c.onl.é du vol pOlir l«llJCI (~')()1'é!E'S 

durrm é, 
la ' ~ '"Vf'J1'(1~r n~' 1'{"('nlltl\lI gl/I'>re, 

LI' ,1l"ll. mllIlln\ l'('mp"'f> qU'lI fl'Yaft fI01 
~~111 f'l proW" à UfM' P"1 'nllnLe nolion , 

C'!"lmt dP. la fille d (~)r/ole et de ClaM qu"l 
gis r,,~ 

C" a ft I)en~ que 'le ha.'W'd al fa.-e ~ 
8('t'.; mlllTlAI 

nI Til (' l '·aml.,. t'f(> nnllHl~~ fttl t~mp8 0 

gr'lIlli:I~"'1l1f>nt ('1\"'" • ('Âlf,*, (,hi>Z la m(l;l"E' Cha.m 
()1'1I1 Il .. 1 Hlll.Ill\.I~ .. I;I"~ Ilf'IIX friulg nrW"A') 1 
Dr qlJellt\"o ~.'AAnlA·1' sur'H"\.<;f II!. v1e D' 

f6(,'( 1\ l" 1 
1 l'p-en ~ JIH'(fIIt~ 1,...,ïTllne. 1 vt~Mftc 80 !.Il • "'" 

SOllgl P'l+!. JlI 0. liS' (PIf'."t.II'I[l 11Ul lui hrlHlllt 1 1 
- "I.,I-on or qU"1I f't'l 11~·w·nl1. ce (j rg 1 
_ Il ."'\ fT\I M "(I!W'ITlIllt Jli.(~IU 

_ Il Y • lon/!I.f!.mr\l ., 
_ nIX-hlll\ mO I'fl ... /1 Vlrrm, ,., 

_ Et AA tille. rut.r,lIr+'1I01'lIenL. 

m>M? 
- N<m: 
1 III W 1~'Wlll1f'1UlP!nf. oonVlll.l la • .,. ....-.-, ...... 

dBl;. 
11 'nl, \ J3tXlI)t par lIA hMWII: 
_ 111 l''n t' sOr T 1/1I ..... .,.IuHlna o \" 

_ 1\1,,«'11/1/11'11\ 1 ":\lt 1"OIIUlIIJoM' 

Tt 111"'\ I1n )IIIl1r ou /' .. III, .. ~ 

_ 1':h hll'n , rruWI ('j,HI ,hU'qIJM, 

1\ )fi I~"JI, If' VlSI e du lf'UJ 

J/'I" ' I • pl~ tnllllp. 

le' ne ( ml pr'fml1! 
u (alf ,1 
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- So~ 1 répli<:J.'Hl J.acCjoU<ClS. j'a1 c<w.:1ianœ 
IJCfl <l:etu.:r. (X .. 1.UllÙJ.;.o~ ~ se;:~ <l.û.4 !~ J.!laiu 

'6l" 

Il 

tF~d matHll!e, d"~Jeun.a 
us Sil roDe dt; cJi"amù:e, .sa­

~.H1~&es ~ d~glJ.,:;t.an lli"l ",x-

m~ 

'OL'l' qll'~lq1' Mf~lllt 

&. i'On t< l'f". par dé­
ï a.lor'. lui ~ ussi, voir bru're Ill.' l 

jüllm t conumte de v~ 

fit-Il, d n.fllOdnnt s'il 

fl:IJe. ~,_., Cfll'~11 nse 

mfl!lle.r ~hœ 

co rn nIf g~'(}ni:1 
bavn.rd 1'( Il 

rimt du 'l'lIé du bou\cv6ifd do 

QPp;i:s que voU': 

1 • 



u.sql.Bllent ta • de même 1 

et ~ d' rigi\."<\ Y""S la maison .. 
trompé JtU:q:'Jf'S en hù disant 
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~. Oa. lie ili8ell au.près des roi~U!I"es et, IJ.VOO un 
l8OUïit'c ~, ua OOtrn.p;Liment à l'adresse de œHœ 
ff\1i lœ ~, QG a.ra:ive assez ftlGilemeln\ à ~ 
-~te. ( 
~ le cbtmne natU'!'el de Cécile ou ta. oo.anœ qll.f. 

CIeIlion .I.e ~ . !a.v6T'i:ge les débutants T ToujoUll'S est.-ii. 
~ .sa ven~ ~t. 

- 1 Detu!: Ilois, 06nïr ~vilJÎ,i é&,{l oblj,g.e de lI"etoucner 
. ~e du ~.la-Rei'llil c.h.arch-cr Ui!lC nouvelle proyj- ' 

et'On 00 .tleuir&. 
Quàu-c heunu v~t de sonner. 
Le. coaue _ V'!).' g;ross.it;sait de plœ. en plœ. 
C'ét:ailt Le mœnen.\ bjen OŒl.IliU dœ Pa.risœI1S où 

~g.an~ mt:lIlda.mel, &pa"'\."G les courses oliligatoilN'.s oh!aI 
~ .modrst..a -' œez cootUlriène. montent indolemment 
'Vers le Dam. • l" du persil -, 00lD:Ille on dit d.a.œ 
rtU'got du boullevanl. ' 

U iaTdien ~ '- paix, SIJr I..eq1g la grâce de la ven­
deuse œ ~ &'V&:8, SL""lS doute, é.galement opéré, Ir. 
~~t d'un . 5OW'l\&l14 vaquer iL ses petiOOs, ()~ 
ti.ciOs. 
1...11 venait. do ~ aon bâton. ct, à ce SIgnal, 1€6 bria.-
4n4lts équipa.gœ ~ ~ooment stoppé. 
,Cée1le se ~ufi{la pres1P....rn.cmt à U11Vf'.Jl'S Les roues, tenrun­

tians ses br&.' deux grosses boUes d'e roses rouges. 
EJl.1.e a.rctva oovant une victol'1a ~Ihp.ecœ.b1em.erut e.tt.­

i6c de de!ilX mervei.Reu.:x c.beV81UX oo.i.rs. 
SUl' le S& ~~, le cooh.er ct l~ va.let. da pied f61 llwéœ 

tlJ['ise, ~l4Ùenl gourme. et «aides, 
Sur ~ oo~ de la. voi.~u.l'e, n.onchad:ammM~ éte& 

• l.lDe ooute ~ femme, dût-J.oCieu&ement mou1ée 00. 
.. rODi du ben .' UT, ooifiée d'un IUllO'Uir de peti:L W. 
1MI&t1 œ'üé 00 deux piwnœ g;I'lOOS, sernb1a~t rêver. 

Mal:rré l.0 laxe qui l'eIl1.ouJ'[üt, une expression de t.r& 
~ et de mt.1.oIn.colie ~ sur BOO visage. 
C'é~i1 Ro"!tl,nde, . 

r C6ciOO s'e,PPI't'CM. <Le voituro ct liendit 06l1e qW 
OCCufl);d 'tllle de lii€S bottRs de ilXJSoeS. 
- Ua:; fi~, ms j.oa.~ d.am16? di.t-elle d'UIflO voix en· 

lagc..mt.e. 
Ma~ .Wz peiliSéea da.nïII Iesqoollcs étai.!. plüngoo la prl~ 

tenüue ~ de Geocgee Dav'Cne51e l'wSOl'baioot tellement, 
'~) ~ ~ pas 6llten.dlre. 

J.... -:- Aclle~:-moé Wli! botte de i"OGC'>, madame 1 irusdsiM 
.. Je ne fJ.lkl. 

Le son _te volx douœ liTél fi.oLande <Le 5(\ SQ1). 
gerie. 
.A.~lle aba.Jœ& fi œlle qui lUI ponrlailt se.::; g.ro.nàs yeux 
~V('5, 

Le:, OOll.'t hnghr...es d'wlllCf.oÛ3. réunj(!S l'une <ID f.aœ 
cie l' llti'e per te h rd, S&l.S se dCYUt.e.r Ou lWn qui leG 

Issa! t, ~b.'u' g t Wl reganl. 
A 'Ia VUIe œt' jôUIIe filho ~ la mam si douœ, è. 

, IS' Donn~te, luttant vUIJte.mment l1]il" gagner UII1 
lli/~ ~ sa ' ,iIl d ~ r <'Slprit dt.] Hol1a.nde OOilIlmo 

II . ilVtm ~ dœ JOI év ru ; ) ou ta. mi.: àre 16 fe.. 
ma' t de !"IU!OO in tl{). 
lLq n' t df~ i' j ~ -rà œ.r 1 • 
OC:lI.ioo, fIi5lJOO fit' ~ 'saillie l'élébt:lul.t.e pro-

\(lU , 

EU oufl'it. Ille 
:- V 0\1.$ v ti~ iom. mnd n.e, rn fit 
x h.a.nn do Ch'; , , 

- OJl'ta.me , mon en! nt. 'épondit. l jeune fommo. 
• Z botte cO de I1'loGd, 1: 1) on' .in. 

C6ci1.e r pumte (1,( )1(:"4.~ l Ili)é' , 

- Tenez, 1 \ , voici po\.~r ~ l cc. 
De Ba a 168, ~ ~n.dt&. il 1 61:10('.' un pcttl pa.. 

. plié 
A quelq d. la. paix u,''aH 1 id. un 
0, 

Nom n,\'OllB laissé Jacques B:runemo.n' mon~m YÏve.­
men~ l'es.oalier qui conduisait chez Césile. 

Une fois devant l.u por~ que Charlotte lui a.vait M· 
signée, ii inJ.rodUls.i.l 8.\'ec précautlon àans la serrure :Li, *.1 que œ.lJe-ci lui avait co nil.ée , ],a tourna et entra, 

Le logemen\ se COJI1 .... 000ait de deux peilles pièoo:s. 
CéJc~, qu.i. nvaUlait devnnL la. fenêtre, ne bougea pruJ 

le:- yeux . 
Elle dit simplernem ; 
- Tu es t'..:D. retH.l'd 1 CharJotit.e. 
Aloœ, seu.lemenJ., elle perçut un pas masculin sur iG 

parquet 
SYe re:hcva la tête et f-elint un cri. 
- Veus 1 s'écr~t-e.Ue frémissante. Que VUI.eZ-VOU2 

faire ici? 
- V<mS demander pard-on. Cécile 1 baJ.butia-~il lea 

mains jointes. . 
Il étaU tombé aux ge.noux de )80 jeune flUe. 
- Camoxmt ê~vous entré ? demanda-t-e& bou.1&­

versée. 
'- De la faÇQ1l la plU3 simple... V QiU, la saurft toul 

l"heure... Mais, je vous en prie, Cécile, au 1l,)ID Ii~ 

lDO!n père qui tu' le VÔIJ-e, excu::;ez un moment, d'ég& 
ro.menL. de loUe ... SI vous saV.t!Z combIen je am SUt' 
repenl..i <le mon ilnquélJu.fil.l.lile dureté à votre ~gard 1 
J'étais cn proie à je ne SUI. que.lle détestabl-a ill.1l1uenœ 1. .. 
je vous assure que je n'éLais pLus re.sJ)OIl6able de IDem 
actes 1 

Cécile gardail le silence. 
La miDL:e étoffe de son corsa~ se soulc"l& à courp: 

précipités . sous l'émotion qui fa"SlÛt palpiter son cœur . 
L'artifie:eux per.so~n~~e poursuim dune "0' q\1 

.'df-orçait de {me attenarissant.e : 
- Ne conservez pas de halIloe contre moi, Cécile! 

,,-oyez devnn vous qu 'un maJheureu."t qm dema.ndl 
u.'jHer ses torts... Di1e&mo1 que vous Ire me haï.&sez ~ l 

Elle répo ndit : 
- Je n'ai j&mll.~ eu de ha:ine oont.Te vous, je voU! 

ai plaint. ~ 
- Et vo rs me pardonn lez 1 
- Vou::: !).1!·do.nner, pclit.-ptre le poun'a:i-je ... OUbli , 

c~t au.il'e oho.re. Cela ne dépend pu.s da moi. .. 
- Vous rt'Sterlez Lmpitoyü.ble. vous, si douc.e, &1 gé 6 

l'eO.se 1... Ah f r.écile, Je ne vous recOn.rulÎG plus 1 
Eble DI'OnOnça l€nl.enlcnt : 
- Pe'ut , t ~ ll'e, il la rigueur, me sera-t-il possibLe d'o 

b 'er le mal que vous m'a\'<z fnit à mQ:, .. Ma.is vou 
vous ê exp 'mé sur \0 oomp\.e de mon p~re en 
quo rien n'ctfacent de ma. mlnDoire. 

- A tt.e u(i('z, Cécile 1... 
- Vous tlvœ oulTlolgé un souvenir vénéré, vous aVl"P. 
~ tlll i1i"i10œa1t... VQil..~ <X~ que mon C'UltJe })OU!' l'~ 
sell~, pour l~ lUl'lJ1.yr. m.e défe d de vous pardonner 1 

Il l'.épliqun BVe,(, chaleur : 
- Ct: ile . si je ui lei. c t prœisérne1l.t poUt" ropa:r...'"!f' 

cette fRute ... C' t pour vou l arlel' de votre pèrO ... Sa 
oe puiss,wl m tif, je n'aurais jam is osé m.e préscn' 
devu nt vous, 

EUc Sf 'ou MlJloureu.samen'\ la tN~, 
- Qu ~ pouvœ-vous voir b. e di.re? 
_ CécHo, mA ur, l aL..':SeZ-m 01 eni'Ol VOUS donl)~ 

ce nom, _ . pr'épa.rez·vons à une grt'Tl,dO 6motio:n ... 
- Mon Di • .!u 1 qUe.9 JOnnn-lrello d uno vol a..~ .. 

aurie'l.-VQus eu de 5 0011 v ('Lles T 
- Oui. .. Soym; ooura.Qeuse 1 
EH ll(~gll.1'dl Jncquœ, 
Son { un%' rest~lil fUy!J.Jlt c< rune do coutume, en 

rit fi dal S son visage ne rétl~ it une hypocrite rondiP-· 
léanec. "1 

Lll jeune flUe n'avait 6. redouter aucun ID<wheur. 
Il contiTll:f : 
- P,l' Il >('\tt.ez~moi de ~ U~.lt votre calm.e. 
- Oui ouJ 1 Mal!\ par'lez 1... Pariez donc 1 Vous a 

reçu un • 1 llr'i d'A:mm'lque L. Ah 1 si 0018. était... 
- C' st Inle1IX eneol'e, 
- Or • G6p~ L . Mon 

(t'annœ' ('Il.! gOl , 1"6 \l 
scrrf;r du 1 br 1... Ah 1 
ce qu Sl,"ru! wnt VQ..f4 pH 1 

- C' nu \lX qll 'UT 
1 qui rI' nU l' t:! 
vignol 1 VI l do 

i .ux 1 110e 1... 
t( lJ,r T... 

\ 061 



Hl 

,s r,cnn(ta : 
_ ~,-,)/'ges av ncsie E."S~ • P ~11s. 
_ Ah 1 ~IW:J p.);~ 1 1111111 pt!rt' .~lH~I1 1... s'â'1'i Cée'} 

d:tHf' IUl ~lafl Sip "tlt!l~ dt' 1.' ln~. je ,,~; do.u.c.Le i~ 
"JOur i Jf' vtl.lS dOL C l'cmbrll.ssc .. ...r 1 

Il l.squa: 
- OUl mu cll ,re s,pur. b~5'1Iôt.... 

D . lW-W't'I' CI LU e l'Ç ~-<lfIfHI.:" ILIlI.;e (}.. '!C'due jaillir<m1 ca 
yeux d~ l'enfant 

·L{ ciel a.vait U'fl.e t!ll.fi n J. lWC~ ~_ ~rvf=n~ pl'fèl'l'"J'j t 
":;'Jl 1)I!"''''1l0ut, "U m~lll !Ill 01..1 1 1 1"lm '.1.. tl':'i'!3 av(}~ 

~ :\è ~ • \lx., ':IlJ~.)t .. TlJJ IW':;,U 1 U«~L40tl1~. Jal 
pi . rial el déek r"f, d tf?' II.); -!l'{l v~ : 

- Je 'ell vuu,b'ols. rl<i '('1 l ..... JClle. 'atténuer.-,n 
1./11 ce f{l !~ t:Olltll I.r qut' vO'u~ _pl"lJl.I'IP'L. pou lanL 

j'LJ t}f}(;ore h:en (!t"6 eth R.~ ft VI,US ppl'f w11"e 
!·:llt' ellt UIl :!'~ ri te 'III 'fllp.nl. ni' o<.llIll,rcnallt pas ce 

(J'li pillNHlt d,I'T1!.UIl ef J ~r~lt .. ul' \.Je ~l J<.. le , 
;:y,)n père éi.a..l •• ~ l~our. 

p, r)-t. IL VOIr long rll·p.s t 

lait t*' J ..... r~~ OH.Il-S ".es br'as, 
"'; H .. )it.~lt" pas tout pow' ,1 

va t-il (',(1oI'npter '1 
El r"I,."'IH 

ré de Jta vOU'. elle 

- A rn·!t.~)f)r~m1re L. Q11<11 dnnc '1 
- A VII-nt que }'f" V()IJ6 Ill.,tù> Pli 1 - ·.e('nOP. nt" N.l'hli rltm't 

'n\'" IiV .. z tllr;l e"i*-'N' ' "pLuur, UjJl'1t-IJ I!~ GOn t.on le 
rI <; dOlK'Rrf'IIX, Il ';1 n4'r~ ';.!.Iif> Ifl,' H" "(lI P rle ci 
.UI. des {>tvpr {Ilf'n~ qUJ $')(11 -W'''f>r 'L~ (1ans sa V1~ 

- Eh h\(~n 1 rHt!'I"z. olt ... llt>:, de plu.,; "II plm; ~UrpMse. 
h'lll'fjuOIl ."j("TIJP~ l-e-tArd.&lltril le OIoment de celle reu.­

DilJl tant (U".;n{>('? 
\ (li I:l milJllt~r:fln Q11'un~' '.gue :!'}{juiNude envahissaiJ 
Cll'ur d .. La )ell& tille 

_ Jf' doL'" t01rt VOliS dll"e. n 0$t~..e pa: , COCl"" T pOUl"-
6':.U 1. son IfII.pr\()cu-leur. 

-OlJi,~ 
_ 8h hw-.n, ln j' q l'si (-:pr 11 r{t~ en. pl'é~lC" . "'~ 

nt! rI' pi'.J'f' n',. rHI. MI> "a.~ SR li \ anger ct IllI ~ <;:e.MaUlIe 

'1 ~c:~ ... d'\lOoP (1 ~f"ptlOn mmne. . 
_ Une ~tec ... <; 'f ''''HJI'quuI 7 
_ P+>lIt-ê\.re... r 1/t I.r·... n',..J~7.-W~ l.~ pas le trollVeJ' 

vo .!':.-frl~HI~ 119I q11f' V{'ILC If" so1Jhail~. !.el ql e vo inU!.o-
14: .Ruon ~ ,.~ rpprt"::.t n~. 

tif' vou lez-vou.':! dire 1 nt~I~. Je no v t 

pr -I~ pliS ' 
1 lUS. f 'apr,oo bt"\LS<1UPlIn ni d'II lot' jrl(!Ie 

AI'PTlON,. si 1.. SI fn.lt. jl> 11pv1f)(> 1 
psIl ""l'f' ... Eh hio'rl. f/lJ1' m'lfl.p{y'I'''. 

lu f 111ln~ qtlP j .rt,'··'r dl' 111i. ~ P .. t 
!Tl' I.lt.l\ t m8J1qué 1 Ce sont ses ·ha.J:I~I', 

s t 

<m pl!r" f'!"1 
I\.h 1 ('l' n'~ 

s; 1 ndr 
t ce .:.on! ses 

~ClTll~ 

Jlnflv 
q~ ce 

~Ill. •• ~ 



~~quin$ de PariVl 

mvl. .• 

é.uwtion. 

nV\Cllon me r tt du hlleu 1 Ouf. J Slue 
ÔII'I JIlCAIII~ "~ rn U C',(l\lII"iLI'lt 

PlU s.e • 1l1li \cI~lJ ~ ,.1\.1 dû W·tl~ la 

qw 8œ(1TUf)8gn.al. 

r.c n'(l~t I1n.., p:-' 
Il. wn jt r&ot 

-ml " pO' d~ 

Le c1;eI ous en~n<le. rIt",-,n pêr<e 
- ~I u.ttt!1 ltlU.1lL, rJ <tSl IIJll~1 'J1subh) 

ÇoOralJ.e Jiu VeJ ' l~. La UW'JlÙl "t: Ul<.ltl>cn'!' 
t,üUL. 



~ i2 

In 

D CÉC:rJ;. 

.. t~rofiter d<8 l'ocœshon pour 
G;lI t. 

que rr. nOllve1ile slluation lui 
ve, t il CTk:: dÜlîlUlldnit s'jJ I.e 

moinS souvent ici pour i'.I'é· 
campuci e lui fait déc. 



peux pas me l'6ll11(,'ner ici, n'est-œ pas? Eh bien ~ j'irro.t 
Ilà.-bas. Je veux le t.en.iIr entIlre mes bras, œ petU ê~re 
tIuIi \ll}'est. d'autanrt plrus oher que sa najssanœ m'a. 
cauoo plus de tautrmeIllW .. r Ah 1 l'ent.endJ.-e ga..,ouHJ.er, 
.. ~. pleUi'eI' mêlne 1 l'enl€TIdll'e m'appeler: marnan L, 

A roUe évooaoon, cl1e i(l~nist. les m18.UlS, extJasiée. 
La fl6.mme de ses yeu.x hrill1a.nts sem..XJlait ooverur 

plua pure. 
Jacques reprit,. avec un Mger bla!tJSSem~t d'épaulœ :. 
- Ma chérie, ~ comprunds ton sUI>plLce. MalS lu S3 l\<; 

ruen qUle si niOfUS evons dû, m t:noJ;1. d.alns l'fi.me, a.o::ro~l' 
(jet~ inflex.i;b':e J4Sne do{' oondw~, c'oot qu'iJ. 6'.agJ.ss\1)!~ 
c.e noLr~ sallllt il. tous 1'0.-; t .. oL'>. 

- U.lLl sc üoute.rn qm· ')lli5 serons allas il Neuv1Ue? 
~ On peut l.e saVoOfrr'. ' . 
- U .faudrait qU'€l Jasé Rdvas nous épi.lt. Ce oorni:t 

IIUPpoool' un ~rpçon qu'il n'a. pas. qu'hl ne peut pas 
avwl . 

- Et le hasn.OO 7 fitr.il. N'exilSt.e-t-1l donc pas pC'lhl' tm, 
ce dIeu terrible que tu invoquais sa.nB cesse à. pl'OpOS de 
~f 

- Cédle, répéta t& jeune fumme en SOuipilralrlt ltongoo­
C'll1ellt... Ne prononoo p.a.s œ nom 1 C'est \lII1 ;remords de 
plus parm~ mes relr:œYls 1 

- Une chlilmère de :pklS, tu mux dire ... 
- Tu es sOr que [~ou · 9I ne la. l'eV .\l'Tons pas, au mo-

mrot le plus in.a' l<-'Il cllll. sc d.I ~l&' e:nLc'C nous et l'hoT!lIl!e 
de bien qoo nOUb dupons? 

- Jan,ars 1 Je t'en ropiJrt.(.l.s. 
- Mors, rep.r.it. la jcuoo (Lill 'n~ ~ peu f11us œlrnü, 

si ]0 périil est oonjllf"3 d œ cot.é, r-J.!SOll de .plus Jh.J U:r 
Qlro tu .ne me &'1ef.u~ pas la job que je te d~marHle ... 
P€tl'1I'.Je!.&moi d"~JI:er VOT .laroel 1 

- Je W l'Op ' Le au'i<] ~It fau de l'~uer une p3iro~tlfJ 
lliven 1,1).1'\'" qu.and nÔlIs son CM6 li la vei1.}.Q do j.oWr enfin 
de llOtre en tière 1 iliarlé. 

EUJJ.e n!l'paadtL vi.\:)r,'HJl.I.e: . 
'- E~ lil'\,~, ; ~ li, IX p(> , t~ il mtm tour Q'lbe le ~ reflJ.30 

a nllf mllT e rllJ-. lOHgtl(\TJl :)! SI lu ne veux p<lS m aoc;OJ~1-
ilgncr à tTo'ùvil1e, j'irru st-'Ult. 1... J'en i con.nu le c.hCllun 

avant loi 1 
- ,1 • si on te vol! f 
- Qtùf 
- ~l On te (!{;nOI1i)0 f 
- POUlT'ql oi 'f " 
- Si quelqu'Ui) I.e s 'ü', f 
- D8Jl.6 flu 1 in !érH ? 
JQ.('1}uro ;r'( ' ~IIUI!"I&l il 1-)on ni('l' Mg'llll1l4!nt, ~ l'épû'ur 

V'.an1.ot 1 qu'~ ~tiJflbt en ,1 ~ ".~. 
-T'iimawmüs-Lu dO!lC, (jj:""~l, C!l frOllçnnt. le sourcil, 

'foo tun pete, km vn.Li. ton' oou • a reIl&OIl,oé à te fall'e 
potlyl'.ir ton ~oo, 

1 e.elle . cLe , Uil€ I/.ide 00 cr,eu/s'a. dans le tront de F 0-
1lll1de." 

- fI t'a parlé <te moi ? mt.enrogôa.~. 
-- Souv~ l,t. 
- Je ne le crni.ns pas 1 dér.ln '0. ooura.geusement ln 

j6al lJ ItllllTI . 
- En eH-ct 00 Il 'ost [),ns ] u,i Il n:; r >n11(1! n'nt qui e.~ 

(,j, cr"li:n ~ tr'l:! . ~. tl. .. t. éVldcn~ qu'il ne fOU J'a.it l \' Ur ... Mn~i 
iJ 8. d limiers GOUS SICS Ol\l.re5. Au morn;O,nl de'ta d l . 
pt',r,~ti.ol\. IH 1;..; a jelA.\s SI 't.: r~: k, ct la (,'(J!flSlgœ StI'l). 

BIS!.e IÂJ\lIjOU1 ,L'(tV~lxlM t UIl1 llommo d'U/ne M.biJl"t,ô 
profonde .. , Admd.s qü'iJI SOl "unn' notm . oret, Qu'il 
~ViThO n(II, pltrJ..n en 6'jn~ l man!. n.V(l~ o.d,l'es~;~, el qu'ij 
.. .onsoj,~11 J, o;! lUv&S ... T lit notœ édifice &i L,'lÛ)(lrj 'Ih -
rnooL &m,. (auti.é fi'~('ll'OIl1.e1 ~t OOIllllle llll cLt1te U d~ 00ll'-

viûnnf' 
SIIU'V Ï!l!le 

- Enfin 1 CIlama-t-iJ, t,..iompl'lll.IÜ, TlI U comp!'is. CO 
n'ost p.as dommage 1 Oui, c·est. v.rai f La. pi"lKlenœ la plue 
é!1émenta:u-e a'W'ait exigé que je cessasse te vo.ilr !ou 
moins jusqu'à ce que notre manage tM ,. la. \l'€Wè d§ 
s'~mplir. J'.{),urais dû dJre il J'OGé RivM qua j'avais be­
som de retourner Il Ch'arleroi. Ma.i3 depuia ~ je t'ai 1'0-
trouvoo, Roland.e, il m'est 'mpoosible de vivre loin ds 
toi, lodn d'e notre enf.a.nt, lou. d.e ma; deux CUIl<l'll:rS 1 C' 
pOUl' cela. que j'e suis resté a Paris. 

La jeune femme oou.noo ln. tê~, 
Un écJJair de jpie p.assa dGn.s les ye\!X. die 18c"Ua!. 
II avait aUeint son but. • 
- PauvI-e chérie (,d,'t-il, "fi se rappl"OC.ha:r1t (l'elle et sa 

la. 5eTt'a.nt passionnéme.nt dans sm br'as. Ab i ~ 
nous goûter{JI)s entln le bonll<rl1l" œna mélange qui ne­
a.~ten<.l, nous pourrcJ'I}S nous m·re que D.OWS l'av·O'!lB ~ 
té. EL fiOUlS La gll .. g.neron~, YI'. , cette . 'vala.i.t 
en ~c()nvieI1d.ras, lai peine d ï/ "e jc1..l.ée: ' 

Elle répondit: 
.- C'~t évid'ent. Notre rœ.ri.agô!GUI ;. a" au ~ 

nls qUl planent sur notre te: ,êi m...tU'"ty::-e 5100 j'endUl'O 
1\ être sé,p8JI'ée de m.oo, fils 1... n fa: . dom qn'il ait liClJ 
le plus tôt possi?H3. Ce soir !t!..tZ'!e, j'1:lIlène! ;. lA oonv~ 
satioo 6'UJI' ce SUljet. 

- Tu combleras mes V~I x ,~1>! ~, et bien.t.9 
nous 'De. serons plus astI'em t~ à f.lYt.l.S œ3 '!OO.7J11g'CS. 

-:- M,a16 eslrœ bIenl n moi cr 'ii 't. ~ rlJe..'Ü c'e.OOrdtr CIl 
SUjet '1 

- Sa:.TLS doute, .los(> H va$ compN!!1 
de Il a. p?sition. Tes ntillior:' rM rem "" , 
!TIandat.a.ire de ton pere SUIS ,,~ pau 
mtéreGSeiment si c:'étnJt ma: 1.;l.ti lui "' ~:::i1l~ f ~[iJ 
ment ta maiI1 .. , 

- Oui... Tu as r.1ÎSon ... 
• - Au co:ntra.'1âe, dœ que tt, e.1.H .3 .pa.""'i! n 'lfl!! 
ra. Alors. je, pourrai lui d{ ~ V.l"e qéie ~...:s çue je • 
sa.vais devenue un~ riche h .U~re, les ~" me rœ-
ça.ient au ~lenoe, mais que UlOJI 8,-;:oour en œ' ; cru.'t# 
lement. Va, va, tu peux t'en l·.portor " Il 00i: f 
suadé 1 . 

JOSé Rivas avait. prIé d dîn 
mont. 

e .Iui-ci av<rit t!('.cepté l'in\'!J:!Urm ou Mexksc._ mllÎ8 • 
fit cn sorte de .partir de bonne l~. - , 

Rolande comprit que c'étai' y:)ur .lu\ ~ f _ d'~ 
plus vite..l'cnw-etien qui leur ~ . ta .. à C'Œ .~, 

GetLe loua1ife p€'Th,.c;œ é il \ NJ.i~ _ inW.a.blem . venue 
l'esprit de JacqU''S, ma.is il .' ~ùt su::rt..JUt hA se ree, 
dre cirez Laverxlu.c afin de rt ' ).f ce <lU' t&talt 
Cèctlo, 

Quand Rolande se trouvG. "uJe 
AUJ p!llno. 

As is dnlnS l'ombre, à cOté <1.., ms 
écout,oH la jeunt: Iille 6.vœ é 1oe. 

Quand le m rcc..au fut fini, ülJ.e se 
lui: 

- N'avez-v()11 pas trouvé M. Bl tri. 
.00 soir, mon Mn1 ? 

- En eff t. l'é.poru1ifrli l. n 1 ~ sem 
qu , 00 ooutumo. SUi..c;..tu Ln. cillson de 

Elle Lar~l.a lm momen.t 1 poddro 
voix :.;.o1J{'lainemcn~ assom4:Jrlc: 

- Peu t-Otr'e 1 
- Alor , ,mnreigne-nrot. 
- J crois, ballnlti.a-t~lIe Tl ha ", ~ et • 

un int()naiion dont Savign " l'oM œrt.a: • oomp 
men.lœ, qlle c.'('.c;;t tout cet argent qua el} t I.e. ca: . 

- OU~] argmt. 7 
- (f'luJ que \-'Dll.e; m'a.vC'L ap~ 

pl'..re (l,t <1111 vn (J l' le ml ,no 
- Tu Grois? fit José Biva.<; rvec 

une sorte de slIl1)J'ise, t p 15 
ntimoot Qui aHrlste JUC'.I111 " T 
- J'en slll~ sO,ra 1. .. Il m> " 
EUe se rapprl)(]h oou('üm t 

toua' du cou <lu M X!Îl'~a.i!n : 
- Mon grwoo ~mt ~1 ~ ~ 

copt.ibilitk. de .lUf'qu' 
'ZlOUS 191 vez, n' ~st-oo I[)as, 
fUlOOIll>': ? 

- 'l'u III 1"1:: d;f,t. 1 ~ 'ql -t-' . 
- Mn f 'Lnn n{} PC'lIt (> ~~ ah 

d pUJia si l.()Jl ,t !nl'':. Il avion 
VJ\l.i? 

- Non, TM nu , tu n J'a: on. 
- AJ l'S, vou~ rH oonsciIL . d'èpoufIer 
A 001 que IJtOn di ' , IUl ~ 

aof SUR' 1 fron.L do l'umi Il (')()OCg.es De; 
:- Je ,n'ai Dl\..Q de 00l~ • t.. dœl.I.- .. 



èt.nB le .enG lU d.1:18 J'ool .. re. fJ1J!1Gecile. l'épanDU-&' 
li, tort .~ 3Uit~f ~ cd.le .u\ort-te. 

_ !E Ü ,"i)-~l..S ...u:s _r eIlLr<~vol.r Que ~ p<JUJTalB UO 
leur 00veair la. f.et'm:~ du tilt ... ~',\~Itume ~lŒ)I, t Ce 
.~it ~ une (;H::.ntëla.hté IITwéa.J:i6abla. 

- Nro. ' 
- Aklm, V~~ .riés~.~ pes 1 

U$ ReQuins de Paris ~ 

~e en QPpo'>ltion appllJ'\!.nte alVec 103 juvéru le ~ 
âiltt:l1;:,;t;I.~,le... H~ I(),'tt.is <l.lll'.ll s'a.g-I.l dJt l'~~ ~~ poltue 

W'.fïlt'JU x ~1.e t.a vie. ~1 ~f\M" (~1!'l!ffi Daw~/ï~. t'rbl êl.aJt li 
~11M1 pllwe, ne I.e IAelllÎl'1Ù! ~ l M.l.r.1.rIe 1.an.gage que 
maL. 

- Je saiS que. 00111ITle J'ut, VOU8 n' .. v ' en vue q'w 
~Il h(m~~lIu·. 1naJ6 l'~ lti. f('ft"'f~ ooullflJ1 <f1 JE 1a 
r~llUo(Hk"n'nu dUHI/:> l'II{).J(.cn &. la(flJd\.4' ~ a:. OtW!&'I. Z, 

- l'lltll f" •• nJH.lJt. j'tu JU~ à celUi qll1 o'e;,L plu.'; dl' batl" 
tsSx~ bnl.l6 te:, d~"b. \an, qu'lli- 00 m~ ~Ilh}.·rrueru.:. 
.{Xi.: oovoJr eallll~Hrjt!l·, Pf)IUJ' l()l. qu"t.,j.c~ 91~ fA.d~use ... 
Je nt! (;.tJIIl t r;Il!'!À'jf':l! donc pHS œi'ul-èl.. MlWS 1X'1IHl'e-t.ci 
bLel11 de i'~ 1,5l'H \ 'IR di(' la df'.(~1.~IJfJ que t'II v~ p:'C.!1:da-e ... 
Ces. !A>III-u LIJ<l1 ~x 1t.;.1A-':'III:é! 4U<e tu Val::> 'Ugill':Br. Au r,om 
de ton ~"'!f'e. J(' 1\l.d,ln~ .ce S'tl if'ème avel1,i';e!! ":lt 1 

-- J'ai fOl dl'lJlS 1 é:l.V euir , et. \iUIl~ iX'iI.St:1·~ CUd'I"Hè nlOÎ 
quand JHO~II~ .seI'1\ mun Il/aM ... Alo~. VOl lu' I~n­
dt~ pJ.e1,lll"!'IIIWLl JlJ..41J.ot». Vow> o''SVf':2 p"s eu. i.e LtmrJa 
Gel f~~~r'f'olor ('JoIlJUr~; mol. et VHllS v~ a,pe.ï'(',ev,!'e:l 
b.'!lt uL '"Jot~ Je ne !'HlIwils nlleul': (';11'Oi ' . 

J ...... , H/Vhti .·"p.ll4'û <1.\'(:(: WllP. s()leflnj~ al ldr:i' ~ 
- .Ic k- soutwrlV dé uu1e al il AH" fi fil 1 

.lIUI" lw-mêr~, il 

m.trodllit. 



-. i\b 1 rD;i41GMRl!r, d.i~d. d'Ulle vob: qui trem.blIl1t d'&­
. ~on.. je su.ito; flIt'OionliétTtlt!'T!! .b<-rur+_--ux dr! oe quIS vO'~ 

_ bdIeQ fi.B'e po u.r ~. vetl.l.s 1 G ce à ~. ~)'ffi~ 

__ d'~ '.lot poIiVOÎl' ètl: sO\:laJ,!éM 1 MA rnèxe 
.. lItGi ~ oon.s8.crtOfli WU !P-S n-oo l~'W ~ œtœ 
WU\T<e'· [ '. Il \ est 4U p.n1·a.ci"rl". ~l! ra ~" sont 
.. <&A~h" l!\'tI; q oous l.t;:.C.olons parla" de ne 
,.. pou-v Ile. ~'1;Cil .. VOlm, Yélld 1~·s8 

tee 
-- Ah ~'a.ssoci.e il. "":,W 

«MaiW , 

= 
eernbtahl . Cat. po'''' ~~ Qllle je su.is dl!'V&,'lU ~ 

p,ar p l'è~éreuve. mMet'..l'n fi ~ IJoI1UVTeS . 

J~JOe It",,'&.ô ~J.d.j\ ln ma:n fl'U ]ellfle homme et. dVW 
.u:œ ~moLt(J~ QItI'ti:l .u.e cbe-n;.ha..t1 pius à d.is1 ·m.1I1.~ : 

- MO'I~ ,()t" n"..::t ~ eIi \film que d "ux hümmoo 
0( ,n. rli"l1!';C'. rell\")\!IL~fti. k C.!iU .. ~ œrm~m.pnt que nou.1f 
pouvons av' à 1'f'm!.lir n~lIIbol..e une com.mune mlS­
{Ilt> J •.• E rI ~1J!It.p.zlH t! j • .! '1 'Ii V()I • I-t>vélel' une .~h~.l!88 

t 1 vt\ ~US caUtlC!' u.n~ b V,l\ ! Wl·pŒ"i:~. j W)J 

préV1€n0. 
- V,ril..! lieN 1 
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IV 

CN l'HlLAKTHROPP.:. 

José Rivas tint e.xa.efanf>.~ la ~ lai. à HeIlry 
Ile Fa ugel'o lies. 

Dès le te.nd.ema:in, • Be ftnd..'lit Ml dispensa.ire de la 
flUe Curi&l, à la V!I.letœ. et il assistait li la oonsultamon 

u jeune docteur. 
U eut là une ma.tinée lonoullliabie. 
Toutes b douleum, fIOuf.es les souUra.nces, Woo lai 

A:1UX q'tll P l'bumll.Ilité SClIl1bla.ient ~unis dans 
ee~ee&le, 

La: c1a.sae :ndiaen n'a ~ triste privP.ège de )& 
, 1tl.(Üe. ~ nul de 'nous n'é a.ppe à oeUe loi CClI'JllWle : 

. • çu.elfll.*'Jùi3, un ID?!.1 • • !tre enrayé quand le 
~d:Cin git I.out ..... cule. 

Le pauv ,ln, o'a. ~ lI rs l doctetEr qu'a la der. 
~ ext~, -.:; q-y.e 12s ~')ms ""nt pfŒlf,lle de-

ftD'JS mutt! . Comb d'ouvriers s"8.cl1Ja...'"'Ilent Ju.squ'è. 
la fin au tr-aV&)} afm de ne pas prive de prun la lemme 
0t e.nlante et n'en-tr t à l'bÔJ)it~ ~ue pour y 
tllour.ÎT 1 

Henry die Fa,u(J'~rol.J.es so"gn a:it beauooup 00 _ Wbei"­
cu1eu.~ et, (:D fer-venl pas~u ien, il ~:i.t pas­
i>!onnément !le ooc:iJle de l'?mp~le .fléau qm dévarw3 
iaa'"lt • e v:iotimes, surtout dan.s les gra:ods c~1rea,. 

Cmüna.l.:rement le [1/r'd.Lioien lll'bat }'af.{ect.ion aJ:guê 
paz' les moyens 'q ~ ll8. SOJ:enOC kui livre. M~ quand i 
.. 80~ ces m'SIl un wc ~u.x y6Wl caves, 00 6Ol'jt~}1IIni 
à peine to~t il ter1i.hro l'âmle, ~t des mem­
tJra.neD suapec'Let; Cru vomi8sairYt l~ iI!I8IDj 6. pS:eille bouche ; 
quRJld • a 1aAt àflljv~-er gratIu.iteHlent tous les médJca-

fB qu'U p6UIt oomrnen' trBit-tiJ pàJs ~m? 
CornmEmt 8SS~alt-U .u mabade le reg']: e a.limen­

u:re qui .ct.i:vera la convalescence ~ CGIIlIpJét.era l'œu.vre 
ru salut T 

Il 4'a.uA v' le OOU~ llSV'ré des paU\'IreS g~ l!ta 
illes de qu.:i .r~oun ~t cas mots qu'lls e.ttendœ.1. lNee 

l,':' té, Pn>&fU.e a tcrrcu:r: 
- Avoc d\li l pos, d n bmme ~ture, un l!é;nUll' 
la caurwag.ne ou, déf,aut, un lo~.men' tr~~ S8Jluhre, 

015 V0U6 remelt.rez Mll' 1 
1 l t.a.s 1 . s ne ~a.r \ pU1.9 à rev . à 118. OOneulhtt.on, 

t les l«1gucs tbnori dllœnffiœ, de femmes, de jeun(lS 
CUl d'euJantG l'epur issenL, -' un peu plll.'l Mves, le 

ûrie 00 peu ip lut> épuisé, G\ se 1ra1na.nt avec J: lui 
de {H,>jJ1C. 

Le m6:J.ecVl in)' ·ogt;. ip oonnRltJro ~ (fJ;ri~ 
l ur mal; ,: 6' en 0 ,I€'rct:c ~a o.1IllSC, dtl &111t (fUIe 

,'e [et est irnvnr1.li l" et. qu lli Ge'nt v ~ lui I.r'op 

iii"nry de Fa. erCl11 il o~ des ouros miTa-
roI 1 en prxxhgt ant à 1(5 son Jeune 1..1.1Gll,t et en 

'Vi' ot sa bol, plus pnuvll'eB. 
Lorsque le d'l'lI,' , 1 h ' Ir ux rut parU, ompcxrlant. 

• )(mr8 t (] l II(}JJ d' • Henry se t4>Ul'I1a vers 
J)I i.lfUÜhrope : 
- On vWnL 00 me djre que la VlOiturC de ma mère 

t() aH v,au;vOO ct qu'ol fllOllS n'l.tend dans mon œ-
. t. 
L'ami e 600 

l 41 flrouva 
Il 

• 1 pour rcmarquoc l'allba1.fon 

~ v 'il :.11 l' 1nndi.l \ nWn, qu en s'imclin.o.nt 
os mot (tire. 
1 VOll\' du m'Igi t ~" bIt 
'€'Ilt hu ' d lann " pri.1. ! 

- VOllB vœ 'O'O'll1l filon pn.u 
TOU avez r 1 tûLl nI C. 1.Lu.'3 c 

'dl'..rtl l,t t.P i1m 1 . • 
J El v li 1 pla I;on. Il 

l f?&"d. Ch h ( 
1.rm tœ _lit IIY.U l' 

:3d ,di ~ l i nflnJ., l 
til Il I.l.rllL 1; ~ 

J !fI' Vil 

h 8eI'lU~ ft. SOIll, ,Père, 61 Ile maJ.heureu cp ~ pleure 
cbaque JOur était encore de œ lBCJCde. 

José Rivas réPOndU d'one voix profoode : 
- Il vous enl.eDd, ma.d.a.me, et 9a& Ame ~jlle di 

t<>~, n'en doutez pas, devant l'a.ooudl tue 'W)tJfi rœerv. 
• 800 entant. 

Mme 00 F&ugerd1es exbala un 1I'iste ~r. 
- Hélas J monsieur, d1t.-eUe, C4I ~ je ~ pour r. 

tan t l'A oamper:LSaIla. P8S oe (flle j...-al.! d ~ pow 
le père 1 

Hoory, 9làr Se !ront à~ .al...... ai! pa..çi6 
bodl& tci5tement ~ tête. 

José Riv.a.s repoodit : 
- GC()I'ge.s Oave.nesle n'a TO\l1u. lia rrouvmir que dt 

~"E1f% heureu.;' où V-C1U.<; étiez pOlIl' l!ui la plus affoe 
~j;n.3. 100 dœ, sœu.rs. l)'a.itL1ellr3, f.ll clarioys.n.c.e ct 
('(IU!i:.é ne s y som pas ~1'l.!'.œ.. Da.a:.z la. ~ . ' oér'j.~ 
movgnéê l oon é.aaro 'PU 11> m..ari, li .'a ),:Nnais mgloW la fel1l1I1O. 

El1e prononça : 
- Oui, M. de Fauge.mUes, t je mal~ to.a 
:vérer la rnémotI'e, s'est montré im . ;o1~ lJoœ qu& 

~ut-et.re .ü au.rait pu in'fP-rveni.!' il' '> l ÛlIIlID9 
mon frère ft. dt) Le maudire 1. • •• 

Law'ence COutba la tête, aœ pc:31ant.t 
8Ouvenirs. 

- V~UlS. vou fJ'Oll'ipez, mao'aIne. Mon pugnon 
rutte Il a }HIr..alS ru œ que c'oé. ., ~ la ine. Plus il 
e é,té malbeul'eux., odus il 1 ~u. m W[ !B.ib~ .:- s<.>s hu­
Ulfilal€S •. Il a. p!wnf '!otre mari • l' ~ 6.i. opinJ.âtI 
m~!M, &1 grai,uit.elIlent, cm cou' . i. lui a pal"-
,donné. 

Comme .si oette mUfi'>uélude 
J.c,i~ davant.a.ge, Mme de F auger(}. pc 1 

- Ah 1 quand je pense que Ir 
lide ~Ml"1l à l'appel <.iÉ'.se.'5\Péré d 
~ e ~e n'ai pa.s cu le .cour&f'e à' 
unhumnlll J... Toul<! ma vie œo . 
rai cetLe défaillance l ' 

la 'pn~.vre (wrune ne j)Ouvau rm~ 
José HIVa.~ répliqua : 
- M . . de Fau.~roUes fuie 

pcmsa.hi1lté... Peut.-~ <m .a.-t-i.l 
beure dernièro.,. 

- Ah 1 si rayais M un hOl1U'J)8 menfrU 1 
.. écria Henry L.. Te t appeUes-tu, tm.m.. dcJV& 
papa je l'ai défendu, mon CI l _ e Geor •• l 

- Vraiment J fit anxieusem .n' PJv., 
- OllÎ, co.n.O.nma la mèré, i!!l la 

, je me SOUV1cns 1 
- Dans queJ!e colère U élait C(ffi 

mon pSl'uvre pè~,.. Que Yuulcz-v 
cil ~ait mugistrat; et dan5 C4!Ue 
hH~rrurchiqu.eru nt, même k"li oonvL 
~l'll.Omme qui a commis celte I!l' 1 
, 'f.ème 1 

-- C'est vrai, réplifJul\ le Mexi ln, 
51 D.av nœle en Cl été ln prmc~ 

vo en uv('z souf ert au,·st. 
- Pro{ond6n nt, monSleur 1 
- Je nl~ m" ptu'd'oTlnemi jnmaia 1... .Jou la veu'YII 

d Gui\: l'IrL de FalLgerollœ, dont Je 1'eprd déœln.ii .. 
cœur melLl't.ri. 

- Maclame, r(-ponait JOE)é HiVM &YeC UllG otulleur con.. 
tenue, aOClln rmllol'ds ne doiL han r,., 'org 
Ir~uv(me...,le fJ. Pru'<1OTIJ!é 6. votre mal' e , suite, encor. 
bK!n p1us .. VOU~"'TnQm '.' ~ vo.y!Z rr.104 qu'un 'ne~ 

ea ~l~r de miBér1c()f'd(: cl de paix. 
~~ mot dire, Heury IW'.J"n\ &vec 

'ÜtJ'IU1~". 

Mme de FalJgerollcs secOUA dou}o'W'awilelrle 
- St encore I. c.ï.~ m'avolL 
n'te .. v(.>J1anL en aide .. ITKln PIltrvn 

~u'il eut qUlL~ la France .. , J'aun:.ta 
aiI<)IlC'ir I,œ o.mBI·I,umcR de rexil... M ' 

n, pUIB<.)IlC nous ne 1 vona 
GeU.e fin pl Inn.f,ur{oe ajoute l man al . 

- Dav(·TH!.'3lc, madame, ne "\POuvait 
tavez 1 repoJ'" qu'il reçu.' .. ,.. 

',alret; aurf f.'nt pu tr ~I.éëa... S«>! 
11e, J ntl lOt d J( ngUf tl.fln68s, il * 

col1tu fil! les p1U8 d<: so '!a. 
- 1 1 It<li lDut ' \l'Je 1/ 

U avide e e<)fiTllUW'c B 
- Je arum de rornu " v '.t'P & 
- Il 1 d' doul III sa! J, ires 

rel, r tte trjste ,,',L 1, 'Ii 
Le OOf'lIp1lgnon I!~ GflOI" 0 VC 

1 rA' pJeu~ d e;tr ... 
Il l'Bl'.all't..a 10 mlU!l.y.re de l'lnt)jecc.lâ 
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SOQ aI"~ jusqu'à la catastropho finrue ùu Klon. 
l1ykc. 

Pendant ce ~ng r{>cit, lœ pleurs de Mme ae Fau!:,f'C­
rol1es rtalent llllun:bublcs. 

- Coru..ol E-YllU.s, 1l1i.i.tlutU<', reprIt Hivas après s'êtro 
ott<:quitlé de sa I.uAJhe. ~k.m ami n'a plus rien il. reduut.er 
!ci-bas. 

- Ah' JnOflsieur. N'pondit Mme de Faugerolles dé­
COUVl'éUlt S(lITI t~ilt v\S;tgc l'(lv&{;é pl!ù' la douleur, ~U1S· 

~p. tm,po:';ef s,letll"e li [{lUi' Cu.. ur ulœré en pensant UUA 
ùel11iers lUlllllt'llls oe (II un IrE:rc L" Oap.s votre Chi.LI',~é · 
vous '110 voolel. pus ru uIliLgI)r duvru~t..a..,gc, ruais pouk!tl'e 
lll'a-t-il nu IILlJte 1.., 

-- Jo vou .. '; J'H',' sllr lllonneul', mü.dn.mc, qUf;, Goorg"i 
'OavC!ic..~lc lU U u,1 Llll:!,n !YUuwnt... 

José Hiv66 S'Ur1' la. 
• - VCulez-VOIl~ me pcrm~tlrc. ajoutil-t-il, de VOlIS 
~ter sos proprl!s paroles '1 

- Oh 1 Oill, 111 ,[I.."It'Ul" l.., slIPtPlia Laurcnce, Il me sem· 
ble qu'en VOliS ectlu\ilnt, c'csL lui que j'entendrm 1 

- «Mon UITIl, III ,,-1-1! dit, ['âpétez à ma Sll.:!ur qUè 
Son sou~uir r'es.te mLact dnna mon üme avec le parfum 
(le ses vertus, I:'IJ-e a t.UlljOU[,S é1.é à. mes yeux. ell(! est 
encore mil Ln tJl'~!nœ V{>Ilerée ct C'i.lé.rie... It El Geor" ''3 
,DaVCIl{~ 1I('t!'lll.LIHi au ,rull<1ame: « A chacun sclt) 1 
fiCS <l,livreS 1 • 

Mnlo' de FlIlI'-~('rnll('s (' ··uya. ses yeu...:. Ces parole 
seIl:Lru:(~t l'avllir r. ·ontù'I(;e , .. 
,- I\.lvn ch·-!" Gtdq,,1i( J Ill-die, Jo roconnais une {('lis dt; 

PiUs 1- nook. n de lu Col u!' 1 
José ruv~ qUI, Cil se n'lllA'müf'aaL ces sOllv~nil's Ch'!!'IO, 

aVuiL SMl.i ovuLe enli 5e ravrvcr S€S d'Juleurs, t" .. hj:l 
\SOn [l'ouL 8111' l~q\J 1 pe.l'laj(~lt do légcrcs goutLes ù\: 
&U~llr. 

- l\Iûllf'i'euJ', !'0prlt la veuve, j \'OUS j'I'merc.ùe Je O~ 

!bollncs p'i ll!CS, :dfl.l.S il ilL 5 .nL:c qu'Il me l't: te Uil 
anoye,ft a'es.<.è\..Yc(' Lie ['{,[)II rel Je.:> torts que mon fI?'l.! 
'avait la généro"iL(' d'aLsoudTC, et que je ne peux p:J;'; 
pardonner Il 1ll0Hn' ult, ... VlIll.S a.vez adoploÙ MI tille, V()t:~ 
qui êt lin Nntt;j:J:f' p01l1' t',Uc... N~ pellsez-vuu" ~I." 
qU'il m'eppnrll{~ t Je vou: 1 l', clMleJ' et dl' la pl'i~.I{lt ' 0 
avec mOt, p1Jil-'ljll :,(> e t l11él [jè '0 '1 

- Oh 1 UI';, IIlorl.~:(' JI', COllllrmll IIenry. COI entez 
nous re-nùr' ma W\JS:ll ! C .. ~t un, gr(~n(\' soul 'eLNCl!~ 
tIue vou~ (\IIS dorlll'er .~, ma mût'!! el il me/l ! 

- H<.'Ja.s 1 l'{!pondll III '"D('oli ucmcut José TII\'n.s, m;) -
.gré la. d~r,\Jl' que j'U11'1 15 e,[Jrou\"~e Ù ln\! l~)aI'e: ÙU 
~a fiUe <le Cil 'fI IIIUÎ, pi ut-ètrl' l'Ilurais-jo rait., lll-ltUUmC, 
''Our vous ,JUIIJIl'1' c"h\, \'ull601nl!on ... 

« Mais 1 l.l . 16 -llIl1.Ï VllUS d,re qUt' DenISe Du vctH'sle n~ 
~l'a n; Ù fl.1(}i ni il VOtif •• l, Elit' f.L 1iaflcl'(!, el SOlI ma.-
n:tge n' plus qu'une tIlI~l.lOn (le œmames ..• 

bn QU 1 1 lots, l nlll lu 1JI ·re e1 le lIis Ull Cr) Il lUIt 
des fI iL9 qlJÏ S'( 1":1 cnl vr i 'Is depu' qu'il avait rt.;­
trouvé la ~un(' fdlfl. 

- Nows .itW'jons l nt voulu donuer à DcniEoc un t~-
m
F 

oignag.e (Il nQt.I'e cl! !(,tj 11 1 fit a.voc halt!\ll' iUle do 
au" 
-'" Vo\1lS ~ pouv Z IOUJtlUJOS en rep l'tant "ur elle If 

~nd~ tTue vous nVI "l poliT iOll [ 'rc. EU Il i ~. 'l 
~U&1 f:'B\X:l \ Ulle (ms tllaJ'Î\'le qu'elle l\! lUI cOL él~ 
Senne fi.1Je, 

- ~and ln Vf\rron -n 1I1)? ri mnnrllt Henry, 
,- QI' V!lII: 1 ()Ilh 1 t~r('.J., Il IHd lUllC , dit Hi 3H t'Il 

& inclinf\lll v, Il l1Ii' fm"'z lUIt' (fT'al'(~ drHlt je ne :;aur 
'VOlU; êtrtl tIrop reoo Il nt, ~ COI i cl'anL mil mu! H~ 
COflune la ,( h'p. 

- Anrron~ '1 donc il n ni n ilT'c prodbnmc V1S 1.0 .. , 
~U L U'ell' (lV . l' 1 nIt \ Illli (ot t lin. d ses elu I"IIl' . 

- 1 n l'nlnnl \ lU, t Irn 111 j i6 IlIJ • '\Ir, 
L'tl41' de ('('( Il '{!', no v nt' le 'l'ra 1. mmn qui SE! 

.tenrll1i n~ '(':, I\li rf't:ra 
011' w' il fIl fI'llI dM on co II ;, 11n 1011' soupIr Il 

S()1J li 11 rHlnlfl 10111'101'. 
: H lrmts r('P,lc1II 11 Iii 1 1.<; f 11tC 1 ion 

'Pli,·t 'lrt .n1 1\ tI[l l", 
SUr C W dl) ~tn ' dl F lllg' rell! 
lonn 's, 
• .!:n nL'Ml",t rhf>7, Illi. 
"IUln Il 
-iI 

n' 

t l'II. l'lem nt ~ ~'4 SUlI' sn 1lIu.11Jn!se un 
RBQ' II: DK PA 18 

l' I.bsorba.iL, nG 

1.. 



rTIU'f~ et h~)nnM~, S4 be'3 -k! qu~, daM SO-'l\ g6fll'le, égalait 
~ ua <.le 1!',/'èWGC ne 1" . .::c.a>nt pas cJe produ.lr~~ une pro­
iCI de im;i':~iun sur lt.:'. J(!lmes gens, gellf}l"8.lemen,t. Jî.n~~­
_ ..... , !I,eni ,~ eh r~aïb. que 1 .l:;UlJÜU ùe::; Hequm~ de ParIS 
u ' ,.wL 1l~1J.<:) l.ew' rl'pli.lr~ • 

.i.f.).~t(>f,;i;, '1 m~HHjI"ait à la. j€\.."IW fille cette point.e 
6 h.\t-d '~'-5e et. tic lïiÙlleI'ie qui éüuL le pJ'op4'-8 UU ooru.c­
:..oro (i.e !.-l HU ~ CltI'.lgJlY et qu's,vaiL dévelo.ppoo enoore 
l édU{.ü ~ l.!1 liure. qu',>lJe aHd ;\.!:,:u . 

Ce u'é UIf'.IIL pas seul> nenL le:; ha.bHués du tI'i~)t de 
in. rue l.H/i;rJ(;I' 4 l'illlp1-e&6iona~l'IL 1'00 ,~ t ~ 
pl~ d'ame de Cccd , 

~1.algli-é éII1 oo~o..;.e cl. sa cor-ruplüJn. LAnr-e-roac n'é· 
clll.1lJpiUL pt:t) OOHlp" k: ~nt a l'HHh"",l1œ éI.l'a.nge exercée 
r..<>- Ci'tt,*! graœ r.i .• .llp,,,, e.t virgl!lnJe. . 

H S'lÇtï~lU.!t de réa:;.;r le plu.s (~u:l pcuvtut ~on!;re ce 
se.nUmc~H &i !lOU e/;i'U pou>!' lui, et ù ne v{)ula:~ ronger 
qu à la j(~'C6CCl'ète el à ba voJoupik snLan.i.que qUïl.é~QU~ 
"ait ft 30lîtlJ' réUIll,'S sous su coupe., saliS que IU lune 
ni l'albÏJ\.:! s'en èou tri, la mè1'e pt ia Hile, - ,les deu~ 
Hr'f'S Cfl . coasli 1J'~e.I~L Jadis 10 t te b(l~ de l'enJ1e01.l 
qu'fi a ',üt ~i ullp1acwJewt!fit abatLu. 

P,îIJI'LunL. s'~ n" \/iiit pns (?.ontmut: C'.iI.nu~ le ~oor~ 
defîlellL (ramOllI' [JUte/,f)I;>1 auqu '1 1. aVHJt. üû. sc 11VI'€ll" 
la. ix<:;alJèl~ f :.s Lju'il avaJt vu CéCile, con.t.:1i!1'emeil1. l\ 
ses liai J{wk's ~ 1'" lai'L sa.ns ru.dC''' ~ li IR j.ell[l~ fil1e. 

QuelqooioÏlS même, lœ'squ'ü .~().! abOUlJ11 " ble n.a.tl~ 
rer.ll'enait .te r!eJ:':' .. l.S, il 5'e'.~udu' a l!Jl'cS d'eUe, mettait 
fX 1nlempérafY.;.e~ de langh6e • ,n le oomp.te d'llIll ca­
!'llctÜl-e ~.!~Iit'J ~U' l('s GOufh"all,C.'ë ~: les Ùll1 t't~s de, La. \'.~-

S'il 'rugl œ:t li .1::\ oÏ4' d u'll1a,'~r:::'" bruL.î.lltés 1 aut.or,l.t:é 
qu'il {'ll~..TI:Jl.a..t Ù ('X(~ ' œr OOJ' Œc~~, !~ œ dédom.mag€8-lt 
'-rœT11eJü à r:'g'~'d de Clar! 'le, tTu'û cont.l~lwlt à do­

u:klff pa.r la t.e.r:'Cpr, l«'sque œoo·ci D.'ût.aJ.t pas 8O'US 
l'lnLo. ic~tion dl.:! d'dher. . 

La\'erÙ!(~ pau'/8JÎl s'npp.k'lltdi.r de z.on ceuvr.e Ip.f':~ILIe. 
Il éta.:t all!"Ïvé il s-es Iin~. l' J'sort. e ne CUer""Alffi'a.lt pLUS 

(l6sorrnaÏ6 fi lui cn'-?\w Cln.ri .~. . 
Lou, malh~ lIT'{!use ~tait bi "1 dev~1.ll<! son œcl vc, sa 

r,(l'O~ , "Ct. choro. 
Ma' llt'nant. r.Jl'CSquc. tous ~ }cars, Cktri.sse n.bs.o.rhaJ.t 

l'abomina b.Ie ài'cl::>~e. . . 
lun(\ œ ofl'dniL paB re l'éther qu'elw bU\ !,t, c'éta...t 

00 l' ~ <.I:.e-vie otl dl: l' .bsinthe. . 
Ce- jOll~'-li1,:: I:\t~ ·Allflarrury.nl c '. en ch ll-llüe1 an.t., 

el e lait :.t 5{)n amant" ùJ·gr~dn~oo e; sa. honte. 
La. rJi~i l'e f{)Î.<; ql~ 1~ mèi ç ~ j. hUe s é~nl ,re­

t "Qltv6'" l p.rùslfmoo .:l.f)!'CS IBn' d. 't s éœulees. Cla· 
l, sc v 'L \.t1.n:.:é Ù (_'~ile un r g 'Ij fru:'o ("':e. et œl e 

gue La.verdac app lni\ la P.0I,vtt1te aV8JL {al~ ente.udro 
'Tl'e (; .. ~ de g"'l' 1'/'00 nc.nt sml ·tre, . _ . 

- "'~'Ci e, pél' , mem.t IkllpT .;f.lIl.'lîlXJ, t:riS&Ol1:.'1llit •. 
_ . ('1'" l " 1-I.e. fil Lav ae R\ : son r:'t:1us 

dedém<'in. t.a.nt que ie uis là. ~l ne C.,U'X:' Ilueu.n danger. 
E la . une fille Il yait plus é1HvU é poUl' cet.te éga.rée 

qu'l hll:u l pi. Bla.ncbe 
l qu J Il 

(Il plus 

év oppaJeJÜ, en 





('$ censé m'tflv~!' flCYIl.!K!1'its ... J'a,t là du papi-cr timbré 
flVe{~ la d~1lc ù'C l'nll <.tcrlll.:rr dans le filig,['ane : i.l n'Vu~ 
serv~ lu C(lIl~pl'01IU5 cr,dl e:,"'{. indi5p.ons\1bl;~ q1\le mes 
~j,tiT'es SOÎl1nll. t"Jl je.gl~ puHr Q\m Je me pl'ése.nte chez le 
phi1runrtl1tl'of~ qui ,'U le ~nuver du déshonlneuT., 

Hn l~I';o~I' t1(,Io,l{}C pason. ~lIr I~ front de ~a,.jgno1. 
-- Gl ::-1_ tu U,lIùC qu'il \G. s'exOcutcr tout de suite '1 

dcm~m.dnAr.i-I. 
M:cllûl • ,leva 16 \.ôte oomme .'il voulait dévi.s.ager son 

c0mpl'rR, (1.0 S S ytr>llX N.{~JLll.i;. ' 
11 ;.,; pondit CI'OlJ~llI{,.J1L : 
_ C''ffi~ possi te. si l'M ~ ju~ par le COnlf.:rlU die sa 

.fE;tlJre. 
r.~ nll~~ qui pl:1ll ' sur 1e front de Savignol S'6C-

ccnl~n. 
Il ne 1u.f nit paF a, p'I'?P{)~ ~ ré.crimi,n-cr sur, d~ faits 

d:'jil lGj'ni:ll~ls. nHl.Îs id CII~ pr~~é er:Cf~Is..SCI' l~.ll-mellle le 
don'du p,(:l,r eux Mex iC8.lZl , tu ceIUl-Cl se 18.l&5aJt vrai­
me, L ~ t.b~a<1ji'l'. 

l,~ en fWU'dÜ cc ::'Hmnêtem€'llt ,. divisé le produrt .ontre lui 
et LtlV<?rtlac. l~ntjis qllc 'lu:i-ci. touj()UTS 5Uj~t il caution, 
mvo'1'llertltî 1 ;'o!Jal>l('ll ~n t que-lque prê t.e x t~ po.ur d.if~ ér>er 
'WIl par.'(:a.g.e dans lequel. il. C~Ili> sOr, Il s aLw'lblllc,ra.bt la 
r"art (] u. ÜCI!'\ , . • 

Mais peult,..être Jo~ ~IV~6 aUtut-il se boïnœ- li d~. 
rr..a.n".!.t"'!l' <lU [!l'éleur ses ht..""eB de c;ré-fl..r};()", d rom('!,tr0.it·ll 
fii.rc01en~N1~ ./lU d:,bi1eu.r -~08jns.i qu~ sa Lett.:~ ~uV:l~LI le 
fo&ire ~pr~1gor - 10'-; fon.n.., n~œgs:-twes pOlll s ncq,llt~ed' 
enV~5 5ûll i.ntlT'f}'tC1hLc Cr(>UflC.lOC 

QU-j\ qu"il tlrh·î!lL. l'o.cliiJfl étaK ~gagé~, et c'.6tait 
'i{',hp. '11 ~ all<l,1 le f ~m4{'f' 6 rtron 1er l 4"onnCITn, 
L'areugl~, co :d.u'lit p<iT Ckcf,e, se présenta, dès le SUJ'­

~nd uün, il l'I'ÙI.o
' 

d.es G ~p~-Elys(:t>..s. 
Il .av. i.t [.aH une toHct.le: II!. Cl r cons Ullf1I'P. 8<>n large 

pa Sfit t::' <}llClq\J.C pey Cl' Me1JX, f'on pa.ntalon éj;tfné, 
son Cl1a,fX'8'll fi "llt(){J~ hbi <.i n:n&k1rlt .v'8glJlo~men,t, l'~"ijlcct 
d'un htOl{.:lfllC d nrtl'ltreS ou .t'un ooUt!1re de p-cllte v1l.1e. 

La. j ""ne fUit> l'l'avait l1i~.n ~w A. chllng.e,r Mns &, mise 
ard/ilnl1'ir. , tOJlf{)Ul\'! modes 4lt stJmbre. 

LaVeToac ~.vI~H élé l.ong1~mp,8 ava..n~ d,c se .d6ci~"" ~ 
SIe CeJa-e 1lC(;.o/l'lHl.gncr par Cécile, IIl8;S Il nvalt reJJéclll 
que ses g~,lnds )'eu.x p"'s et san appa.l'Cnce C8.11d;<it 
1 e ~ ~~r;ent Q"'lmrH~ MI' favoral1lement 1~ rn.tl" 

l;i,n!rdn.ilro. . 1" , d . " rl 
Il dOOÜll8 80Il nom au v • 'lti ln «.ro, U1Sh "ans un 

5a on 1 pl'wIl1 iJ'nit ~re quelques C111nut.es. 
Uoo fi Il.rY' r.1 'H üll\'{'f'1,e su.r l'avon\ll~ .des Ghamps-

Elysées, A vHnt <](> St' p'h'["()]' ~w a.lLer a ,-erül' SOO l. ni~~, 

.. (omesliq lie ~ W!T a_ 
Pnls, 1.1 I~I~' Les de IX it'JJWWB sntls. 
Pendant qlH lql • in t.onti, La\'(!l'OOC Lourna SIl'flR mot 

4iTe la ~I.l' Il' dl"(li t d fJll'l.W.H-o. c,'nci,.c.mclll. CI mme 
a" voyait (lfUlr'. 

lYl.rUlrS (h~(ltéCS )1a.1tlA~ Qumer dans l'ttir ~R 
pfl. (lmn ét>1 '., 

- C'efit g 'tsmd, i 
lIi, fi '('. (;() . 

VOUS n>'1 )('7', t~' 
_ J'al (..tIk!III~ 14' J • Cl te è.omc~ Ique .n faj13 p(HJlr 
g(l~ la 1)(11'11' Il v Wrm!a f ,,:e' J'C. ,II Y 'n 

av it, tloll'.e, 00 qui t f âte au mml1s, dIX "!l(·Ln>f>. Jo 
V~19 (If> 'wl,!w, 1\1 lo-uch r, ~'ll Y a .trols f n,'w" " Les 
dimons'olls sont ch ne tMlle. 1J. 6t.&btir .. , Et c est l'li',.h&, 

ln ? 
-' Oll!, C''':3I. II x. 
_ Cel6 . ,S 1 11' dt! ta pIs cl à l'N(}ffü ~s 

l'ld , 
En tA!.onnnnt, 1 

tMl mr.nt f!rl 
r w. 1 (Ill f;t. r~ 

_ Il Y 1\ d j,)1 s.'ln' <tout 
Il • 1111. JI 

JA'!iJ 1 ln" (1 • l'fn' nt t' \,'pl l'fT t\11l0Ui 

luL 

\ l (';II npé, 

(It) JN\rt; 
1. .. QllC tml 
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vis,age reflète ta rroCœde dooleur de la malheureuse 
m.Jirluuité de tml pè!re. 
Av~ sa lOYlWté eat'ldide, elle réplIqua: 
-=- M.a,is, ,I.e n'aj pas à me conlrarrldre pour cela ... Ne 

S8vleZ-V(JUS pas toute l'alfticliioon que me CAI!6e voLr'e mal­
beuII'eux étatl ? 

- Uui, je seü q::ue tu es bonne ... i.l est noocss:alre 
au.9Si qlloe tu ne pa.raia ~ 6UTprtsle de nL"n de cc quo' tu 
p<Yur'l'./1s en tendre. 

Elle eu t nn geste d'6ton{l~ent. 
- Que sommf's-nou.:~ GûllC VeIlUB fnirc da.ns œ-tt..e mair 

SM. et qu'.vHez-vous cH't~ à cc M. P .. vas poUT que V~ 
jUgiez ut.Ile de ~ I~:év~ 1kt8i 1 . 

- Nous l:~OrTlmcs ici J!01 'one ftffl'lir{' gra.vc moo ~ant 
où ton oono{)urs pffil~ Ill'êtTf! PI'eCI<llIX.' , 

- Mon OO~ 1 ~,iL la Jeru!l~ ftl~. de plus en 
r>lus éll>flJlIOO .. , En qU'6\ poot-il d-OJ~c con.. .. isl~ ? 

-:- f fi J81l1TreSSe et t<JII lRno~ nc P<l'Uve.nt que pro-
d1JJlr'e un exœlLent eaet tKJr l'hrclI!lIlme qlle nous allons vOhr, 
l.R <1évoUt'!moot ql~ lu taN'Olgr~s a lon PPI'P le disl~ 
favol'ahJ€lm-cnt ~H~l, j'~ suis sû.r ... Il r~JUI Q11<! les pli­
r<:Jes. s'il ~lf'ItEn'~, C(.h"lt.ù'Ul'e'filL c~tt-e IlllfJI'C',ssioo et 
")(~r~n.enL li l'appui fietI Jruenut');... Ecoute donc avec 
t,(mte ton int-e~~ œ que Jt v/tjsj lui di.1\.!. ' 

. - ,Vous saVEZ q;u~ j. QUia t,bmid~, lit Céci~ t\vec hé-­
&~~tll~ll. .. ,l'f!.j peur d'rsa-e Il'Julh hile ... 

11 1';n:.('rmrnpiL dl1nF.rIl!'lm : 
- Fa::; ce qlH' ~ t.e dœ 1. .. l~ mome-nt est 'YWl,ù 

dû m'fl.H.ler ~ ga~ .. l~ ptUn ffœ je te dOTlllc 1 
-:- Mon DJoell : tit~lt~ !l[ urt"lo p cett,. bru Ul li 90'1-

dnll\(~. lIa.ns qu("l but ~n us donc venu~ '7 
1:<tv~<l1\.C !tlgoo ~J'il ~It a.llé 1JroP vil~ en hf>cogn·. 
s,> r'ndO'W.k'..C;~Hll. 11 OO'Dwn:U-3 : 

pro n
l' 1:1 P8..\IVI~ t'.11~;nt, bfeA 'lue l'OO1l're nt ~l.t g\lè~ 

[,C{' OIlX oonI~ il (1 j \ l ' 
CIi"Tl~"(Tnée . ' Qin, cepen< IIll QI ,IJ SOlS 
nn,t;v;:,;'~ trS'ur .OOIlre ~a.oa vér.iLabl .... Nous AOmm(!S 
y'v '-'. ~') pau'Yre& ... 

- lOIrs. flt-t!lloe flIItTvewaent ._ ta.nt de monde , ' 'fI0UT'tlUOl l"eœ'\ nns-nowSi 

J - Pflrl'~~ .(1l~ t(\116 ('~ M ~l rlI!>c:. ~; '!tf"nc: ri>' rr~;p-(>C. 

~s~\J~~ ~_ll.rno~ u:!:~ "* ~ 'de les rréquenta pour les 
p!a151'r... J . !il \iu 1:J'OIot> que Cj'~L pV11I mon 

- [>{)urt.runL. noua ayOlta \1A \J'ain d ' . 
('.fl.ble, 00116 SOIDITle8 ~~wrés d lu'p. e IDs,lson cœlSlà~ 

Lu.·e Inct\sJ>6lls~ble po.- ill3p.l1'e·r "~nll"nce t\ 
oBllXql/lt"dS Je lT~'1D:<.I:T ./"... M Jô rloOlJ ~ ~).sitio l ce~~ 
pr ,r~HrO: .. Au~ 1, ~e :r~IlX en sortJr a ton1 IX'" ! Vnillà 
r~)\H f}1lr}1. mOI qm Ad S ~l à mnnrJlI 'f 1 f' , .. 
) ~1I11'nd~ demander J.lX 111~ • ,\ (Il Cl ,!.~Sl1t~, 
(IU,llS l'>(l'fmlcnee, CQmaee oc Hivàq aiUl 0\.t.l If)'rSqll I.l.'i :-Jt)nl 
superflu, • 'llIlC plU'Cpll d Ir.ur 

- M~ 1/2'~é, to4Jt.P. l' ~~ (Tue ÏIf' vOU!o= p.'/He mr;n pè 
je np pl\rVJp.1\R p.a!i ~~l fi IlCI6In~t ']0 : ~I..q d' 
vos pRJ'O s.. 

-:- r: 4~qL p01lnent. s»n~, r{'pli'1ua.\,..U 
"'Ol't tmnr·lhnnt". J'I.! ~ lime virHrTJ(' de . 
tCll<'. ,rCO(k~ rn" l"eVlilche (nH ~ 

L\'nr'l.T1t l '1'1. ill it.. 
rll~. se dt'lllt Ilti-t,.f "'<'lIs '111'(111<" \"t'na', 

n 1\lmf'nl pn.~ llrtc ct. 1\" 
il LIl\ rcll\C qualld ~ ~tl~lnil 

- 1 A) rS'l1 101' J(" suis t1t'w.,..u ... (Igl lIIllll'RlljV t 
Jn mrlll~l fl.p"l"fé. jl: n'avlt ~ d"oix ;,I·!.. .. '1 1 \ a",..c 

1 . l' d . '" "'" T'e ({"l'X nn. ,1" • ('Il ,l~r il l~ Do pt-I'(> ri" Hl 'n.c1.i1\1I1 
~r'l1 .vttp ,mort. *,'J Il. JX'I1tl li 'l'(' 1/\ lult 
III L."IlJIIp. f)'\ m" mcl,tIr t ,,'H)!' rI À ur J' 1 
ni 1 mm\) il 1 • 1'1 

- f\. 1 Il l "r . t .... j Ir)(' fil fi 
'l 110 1 n'fthll.ndl l:1l '1.- '0,.,,; poru un' ml 
~'f"1 qllP. !"oll!, /'/lr. '/ A 1(' r ~II li 
tl~T1L. Il \1 .1 'Jon, li r dlll! lin 
(Ill Jf' t r'fI IIl11fll'8 • H' "t J)()l1 r 

Il r1(~'1 n n : 
- \'fil 1 ft l>i,on rl 

C cIl(>~, Jl(ln .11 lfT ffi (' 1:11 III ". i /1 

Will ] T1\.('<rl(l~ n)Oll T 111" 1111 \ P 
TlH'nl.<; lt lit 'S 1;0111 <)lIi 

{(l, S,II 'l' l'II' t 1 1 lltk-.· ,"II> nI l"1~ n pOlIJ 111'11 'f!/ fi ('..0 
11 , '1 ,IlJ Ir '0 t l 
1'. rllflm lJ,(lnt? 

J fi ~ '()(,111r! m'I c 1 (1'1(' 

n~ ru Il ol8 rH r 'r n '1 
l" yf'IlX (}. (' '10 )jJ l'\lllil' n~l)l 
- Stl Irm: fi voir 1 ur, III{)!) JI '/ , 

Jnrnnl 111.(1 aJ è mlll 'ltl' 
J lynJ 

Il pr:i t yniqu~m l' 



nlt:nt 1111:1' le brus ct 

r~)t't.cs q IIIC ln 
(!Vlln.)l.l.~, 

roCOIl­
l' 1.11.­

iJ fawL 

Ulfl hou kl.u dQ 

Sc:, IIl1\iIlS fI 0-





polpit4.U à 

ll'Ha.it pas moiM 

quo jo!' n\·O ... 

It:.!-m~rtle : 
(]\ ' 00:.0. 
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TO'\.l1 , coup. le. metn du )el.'ne ~c saisit le polgnc~ 
Ou ~et>-m. , .• 

li U1UÜ lr8 l' tena fi U 11 v .al \ d fI\fVJir. 
- Vicie 1 tH·-iI a \~l..\ k . 
- ~~ 1 d.t ftIVU. $ri' le IIl~ '-'n. C'e;ost )[n~ 

~ib~ L.. Je ~ WloeQre CIe ~lct. il n'y a qu'lm 
iu.: t.fU L. 

- l)n l'a \"OM J 
- J~ W: era..àM •.• 
- C'_t rut ItoflUOO. iC VC~ •• pltl1KT~ ~nne n'~.'5' 

enkl If.' anu L j U. !:Iut' 'rous-!f"loémc <:'II et'5 ~rrl1 1 
L~~ JU(Jtpl\6 4 'HestJ'y ~T8~nt uu.e ëc!ultmLe coahr-

en rn.oe 

qucl-

1 contint HalI'Y 

tle 

'vEd fi 
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Si CocU.e n'était ~ he jouet d'un rêve o.tl'ooe, ii 
fal,lait donc ndmclhl~ qu~ (jel)( ' g..a.~ Dav(!ues}e avait. 
t.rompé wul le mun.le ? 

En pourun..nt jU~II>'1t!U ~)Il'! C(>'j,1,(' t'JllpIJ'~ /l,hie l~i~, 
on pouvait par suite, le SUppDSCf vnJ.i.lll~llt ra11't<rur du 
OI'Hll<: ~UU.I· lCfjue] Il aH:1.1ll t'l~ \;ulldldlllW Ju\h;", ... 

Où s arl'êl€tT' dans (:t.!I.t~ V,O'~ d'e dDU"'IH' el dt: honte 1..: 
J.loC<jUCS 13.rUH0il1b LC1~ u.vu-it-U duue . 'H.:c:ilI;.n, judis l'Ol'S­

qU'Il et'ÏaU ~l 1. J ,\!IlC liil.e, en t\.:ü~:w1L ,l'.excusœ- sa 
t"Pl}p~'u indélU!al€&1I.': 

- 't'on }Jl:Te éta!t un vuloeUl' 1 
C('CUe éLai t ép~ · <1uo(}. 

Quell~ &ecrèt.e wnk Ltetlûn planait. Sil'" el1e si, ap èi 
tlvoU' été lu p:l'Q'lC do .1él,(;ll'.If'!';, ~"!e d~V(![l~UJI. la viot.une 
de œ père !Ildih1il\() ? 

Ah 1 pv.ulrquoj, mIe w'e \!;I,}(ln1\' ,I'lt, qUH.n.] La\"erd.a.o 
1'\.1\ <lit sa.bit' il. 1;1 !~'ll :r,', Il'nvd-v'! pilS III, :~ jusîl'u'au 
J.x)ut à e.'œution sou a!f/'\!usc lllèllll'{" 'l .. , (Jmrrqut>i no 
l':-tvaJ:t-il IXIS déll ;!dil:J SoflC li j,lJ!liU . ., du [lwhtW 00 la 
vile ? 



J>,oœü)!e 1 M'tbi:s l'~ .. n fut introdl!it œM k! bta-eau (lttf. .sa tea8t 
ta.ire d~ m}~i&nJlI':M'e, 

- , . ·a v j.gl4<>4? t1~a~, • 
L' lX ~'il OOIllt'>4.t~ è •. ·liM. 

~~.i~ " • ~ M n~, cUL SûR Ia'l~~te\.~, j'~: ~ V 
C~ • 

i&v« sm' 11 \er.diL aw \'i~ :t:i billeta è. QrC 
&8oUaborGtion a <"-:: Laftrd . 

- Tr~. tlle.n 1 l)ê H: S4Y.t>..r.noo ; j.'} fi 'ai 
l :i> deR t-aoo e::: ". 

Tout !14 Ü. l~ Mt i JR.1!f' le C..(7:m". !'t s'~ia : 
- J' il pûlll'la.l:l knu,~ •. .1.1'1', il c:primer à InOf 

l U: .. ;. , t ·""aft.ll;OO.!" la g18.tl~ t moo. oœw' est roI . po 
• 1 



-======:::::I======::::a.~~-=- __ :I:ICI2'7~ 
~le SavagMl eaHl ~ Jaire id , Ile de­

I : ~IIIŒ1fJ6··L-1:i ~ 8.:f1JIt!!148l1L lie ~. Celle expllcal.iou est 
(lU '1.1 ut' Il d.orlœ pour IégitIJlef sa pcésellCe ••• 

~uyé par Lav«'da.c f ... EL HI~' qVl et ea 
l"' .,""IÜ1 .. ~.A de llflt ret.~JI.m&ru.1ef' 1a dilrdttml l... 

g ar'1'êta un m ometlt J)U1.J r réfléch' . 
sfIltJdA:LI.T1Ie ln.vtw"Sa ~ .,... 

~ Kt.;wkie 8lUMllt,..8!.e t-etraw'VéeI? 
1 . ~ f(Mt4l,-ty RruTaJ.t-11 su Qtle sa. 1il1e av.ajt pris. daas ~eWe 

WN:! pl&~ qui n'é1A:~ ~ .. lia ..,iP:llfle, et. al1 it·ft 
œ ~'ln~ (~ pol8IILÜ. ~ tti.YaI "fers 1 fiU. 

....,~r.rUO;jll Da veUŒ)i-e 7 
CeL~ tillte, - '!Il vériiabl.e, - est entre lI'lŒ llla.in'8, 

Br'unenkot., et il est ~It Que Je b.llld t \ 

UfU! somme im.partantc a RI as en La lui 
!s •• :,,~}Il ... M$È œ n'ffit pus 8(JfI a IIaAe ... Même s'il 8. 

ll16 oomhrrù'u.son. Il do.lt 1 .. pn~fér-ei", pULsqll'eile 
sa prtlpr-e enfant. - qUItte à nous deJJHlHdt1', 

à Holarlde et il moi, III~· pert ihJ gât.ettll 1 
œ ~-i ~~'ffi~j,flnt. J& ques. au fond ~ 'u"·:même. a'était pas 

.m.ssuFé qu'itl., voul.a.K le Pl ru i t.re. 
pi ~ u' tlj rtlt' 1 a.t rl),~ t'll'lil. ~'lem«lt, qu'iJ d6-
l'holel d 1eXiown en C4..mt..Hl!I:U1t il suppuw-, dJ\ni 

te· t lléTente. ch rk'A_ (J~ son elll!' pr . 
. ~ tœnps, ~.zon '0 t1.~~1t. de 
a J il avai.t pa.' de TOII" éclala' • tem.-

fait pa.rt 
l'eg .ad 
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cetle lIùlëT€'.~ente utmure, Qui en &aH long sur ton 
o r~ . ne pOt te ntm a;~.,.è::s dœ pM'eIl.bs 00 .La. jeülllll 
~e, 

- t~~ei6lN9mt. ~ 'lu mtevai.s prü.l'l.W5 que bu ne 'lul.t­
t.eI':llS f'ôLit d'Ul~/ii! ~ OfllM que j.e \le coufiuis. 

- C'est vrai. ",J .. 4teD~ œUf! 6urvt:~lhûlC(' i.n~ 

Brulte, \.u GtU me - ~m nulle fr~ lt lendt..>1uuin 
de tûn \llllG.Q 8!Vee hi. ffiJ MAM , 

- NOW$ ~ Ô'aœc.m:i, &tllpJllCJl5. lu n'&s pas 
&e'lU la parQle . 

Les )W'cils de Lavt:N.w.a ~ trone~ent., 

- .\1oi 1.. Chcile Mo soM pour ll..il1Si dire jamaIs ale 
ret.te w~ o n. et Je H'a j)ttS laH Wl pas au de.hors sana 
êt.re accon pe..gn.~ par uoi. 

- Tu \ mpc~. Tu l'.."l.S qui U.6e , [lI:IS . l:t)n'~llIps. 
c'e:-lt ~Ti;, 1.lW ~lAlant ur Q'UIe OP 'ou!!'1 rno­
awnL Pit suffi li. cl"ée, IXJur mol, un d ; .r..n :.:; ~ r€d-utr 
~ble. 

- J~ ne \e ~rel]" ~. Tu pal'l(~ pr.r ëru~IU 
- Tu es aJlf 'av« Ue fille cl~z J( . Blva., 
PM 'Ill mW>cle oe i~ à.H.l1s la pbY.jwJ},omi4t de 

Lm èac, 
Q ~ jl 

- (.0.1 
- Ce-
-c 
- Je 18 'l.ui "8JM-

Mi~ h~l' li ; 
- Ah l lUI!. .. fit '!JCl fie HOLaZ1UC, suu' pt l'ore uno 

pure lIt Ut! S n Sol! Hroiè. Mus COlll!>liutt![l{.g 61IT ta 
pùjjœ E.. l~ 1 _ ~ sien. 

- A J ., urs Ln, Le, La compa,gnt: ~tée 

c-ent mille 
il Le 'm t!J' • ..1 qlJoe, 

P i~u~ lu. n'us VoOIIS 
u.s~w'uJ e n 1 1 

en frUPfJ n t VlulBID-
à t:.b dUllll ~ 1 il ét..'1i' 

Jt , OUl , 110:1? III fl'O" 

Le.! Requins de PortoS ~ 



~~RMu~s~Par~====================~~~ 

~~ auptrè'so de œtœ pet.ite. MIl.iS, en. SIIJIIl1lne, tu me. le 
I<liso!!s Lod.-<lllt:mc, el.(> t'Il vhLé Lon hérltsg.e. C'œf. ln. 1lUe 
d'un miœl'Rhile, 11\1111 ttOlll1l1~ qui devr-aH êu-e ~m bagm: 1 
Quü!.<; rllénu ,ro/lI(~11 1..-. IiS-tl1 li g'u(\eI' envors elll(' '7 SOllh1l6 

~lu *lUx colt? ~1.~?S 11 !.WS.,"*,.<; dont un mot d'elle PCUl~ te dé­
t pouillcr 1 

\.1'0 - Oui 1 Q-ui 1 Tu 1I1S raison 1. .• clama JacCIu.es avec lll1a 
SOmbre A:.rolJlr. 

Toul.o &\ fw.ifle (X\l'ltre Conde venait d lui romont,œ­
s 6.u OOrYC& . 

- A k)l'S, nnl)S sommffi lfi'.llccord SUI' tous les poillts, 
:10 appuya. Lav(inlilc. 
on - :-)1..I:r lou'~ .Il'S p{)il1.~s, con11 na le ~œI6rn.t. 
~ d - Fort 1:J.:eJ1. ! 11 no ,lIOU;"; ~ I!C plus qu'un léger d6tI.W 

à l'ôglo~. 
- Lequel T ,.. 
- Le PI'lx dont tu l8lS Iln~....nnJœ de payer moo coo.-

CO\.D'''. · . 
- f\irus j.e <"'ï1Oya.ils qu'U étAiL Œ"l\t1venu... hflsalI'da. Bl"ll'-

Ilemont. 
Un tf!x'J.at. de nT'<:' 5=Jlnidrnt Itti OOllpa la parole. 
- Ah 1 al. 1 Tu eu as de h,)Jtp 5, man pot;tit 1 Tes tn:-

1 t.enVona A l'egll.m de fllil r>t'"II. ·I.OIIIIJihire ont clJ~~(>, n'~t-
il f):);'; V.roJ 1 Il S(~I'ltiL étJr"U.!Jge que m·s cond'tlOns fllB­

te ~t l'tCStées 1*\ mt_II 14 ... c;. 
- QUIe w~ux-tt.l oOHtC <te moi., 
'- II . rnilllt),l1 !. .. d,IL If' IÜ(.:H10nt Lavru-dac. 
Jarnull$ SIU~~S".!I,a.. 

- Un m:ol11H11 1 
- Et e't'lSl p01l1T' !"lM 1 Al ~ i. je t'~ge à I\.cœpt 

t.owt. ft Ultot' ();IJ' 91 I.IL n1.l\lr'~1 ooffi. je sui& bien ca.pn.blo 
<l'en elC3g r rI.PI'X. 

- Tu R1'~~ 'f"/.!(1!" Lnv(U'(1 cl. 
- Ne du; IÎ",!C P'!f' df' 1 i1 ~ 1 Al},OllS, est-ce .,.mt.e~du , 
- Un m,tl'!liHl 1 1(~Ii>'.1t .I111'QU' . ,. est rnon~t.. 11ClIX 1 
- C tllt'fI en lfllw.Jwr·ng-lu, 1 jour où lu f>P(IU. ~·~s la. 

fllle <.ln l'hvn .... ·f lk. qll1 Ilze, viIl, rl L. Et gu ntl ~I 110-
norD.h~ I,l.Ii4.iI.n1tl'·'">i{ :1HI'O 1"(;[1(111 S'l I)clle ame à DIC\!, iL 
(',{lm.b: '1\ ae ruOtIl,I", '1'(\ rh{·rila.gr 1... A cE'nL, deu?,. œrü 
tru .. Hi no;; 1.,. Tu VOIB hien tille ma delJjande ffit l'lÙI:CIJ!1{). 
6U cOlllsY'nlÏre 1 

- Soit 1 1 0; .Incrp.lf'S d'un ton farouche, i'acOOf)t.e 1 
- El tIl trll. l' 'n. 
- t @-M!I hu;,oiTi qlloe je le r"'..... 1me rec()lln~hSs~mœ! 
- CQmm.,. dllif\.s 1 .".:.. HW'nec: dp rnn.rillges 1 ricana Lm.-

vero·lle ... « Wl 1l11IIIo1~n Il r J~ • r .'("1" le Inndemaill de bon 
1l111J1i1lt'T .,.., 14J li~,,· rlp \1. Jos niVM , •• Non, Ilon, 
f).'lS d .. ('R,S pl oAltlOns-lfl ntrn f10llS. n'! illcu-rs 
~ te rl ',J qll' I~ r (l (TellS ptl 1\("8UCOUP a~lx pllplCII'9 
li.ml~,(·, J'"... nlW'I" Q1I1' œl pou,r HI"e sOr dl) loi 1 

- QlI \ OOTIC 'f -
- 'j OR tÎ'J'i\l mM rh('r, "t ta so.relé personnelle, ~f 

tu nt! t o;sré<.I,.,i~· pll~ lJlYIU!t:rnent. id me serttl.t aisé, r.Tf')i -
le h; n. f)e flUl .. ' P' ".1" Cl l.on Gomp\B la peute Op6ral.lOll 
dont lI; Jl'M" c./IHr" ~~ "'lIJ()lu'd·hui. 

- AI f"S. c'. 1 d -f(l. 
L'a 1Ir'~ ,<' ("Of'1 .dllf tln !llOffi{"!Ot. 
- EOOllt~, dit-li ~rllv 'II nt, de scmhlnbles res litrons 

~... p"re111JW1l1 pn "TI r. nq minlllfls .. 1' i encore be Il) 
de rofilrlnr, (If' JWs(!.&~ l(lllro;: 1. C' (!,\IfmtllI1JiIIéq ••. D(ln~ n.lll­
ranto-h II1t 11'111"( • J(' 1... cl HIIH,r"1 i In a r 'j)Ofl •• t fln li . 

- P~J~ 1 1 If"l." !!i .('JI 1" I]llfll1d 1 ~ n lents son! comp-
~ 1 Til II' l''0(11l111l.i II)I m. Ir . 

- PI / qllf ,'da Inl' pla l, dit 1'0 'ligie, d'une vol 
b'lt.Tl('.hn.nt ('J trIlTI~' IITI r,nllpf'r .. J~ n'oi rH . d'nll '"' i-
SOn il. 1 d ) \1· .•. ,IOIltC: lIl't •. tt 1l1IJO'I~I'i~llÎ lUQ.1 :1 ••• Ro-
VIitcM me jC'\1dJ ir, bl }J'li il é. 

VII 

AVANT T.O GUET A l: ~ 

La~ac avaieoi progresséll.vec une f.s.,i.mtl! A.ÎSÏS­
sante, 

:\laint..cmtn.t S3 pensée .emblaiL m~tc. sa f1l(!moiTe 
él1-\Utle, Sem II1b\'1"Uig :0, oontifwell~1t endornlJe par 
l'nlll~. (l('\ se trnhissaH plu.s (~ e ,ar dIJ furtifs t.>t lJda­
Sltb~~ oolairS. 

I~ tP.tJIof.r,) ~ tamPi, G3JlS ON OOC1r'5f <ts drem1-
Juollllll.é, Céc;J/e, croyllllL ~ mouHRlt ftrOJJ1ee, 89 h-uru·das.t 
à 1'1111 1ldJ' ~ li,.mi~«l.t \6. -pa l'aM. 

\.il16 !Yi m.~l'Lble ne l'~'()u\&it })lia. 
At"'()f'tlt)e ltn.l~ 111ltt S(:d"t~ d.

0 rm Usstement. '~rn-
b'lJl2''' de ,~ux i<1~iI plU""~ tt ua vah a".H~..IS de3 
f<.t'·'·t'l-'; l' ~1I1 ('.e~ .lI"or~iIé. 

1 >, l'foi... un 6!OUWI\Ù' sembl&i\ lIIIiIM 4€va.tllt ses feux, 
_et nn ~JHf~J gronclorlo1lelÙ ri <.'.~. Avœ _ rPI~OD 

rntJ(llI06. l'Iio'èdl.8J1pG:M de ~ lfovres. 
AI')I'S. p(~Jr '()l1.blier de n<.Xrn.':iU, iPa.l13 ckmte, eile ~ 1"&0 

ID 1.1.1\1\ 1) htllire me. l'NI~r et !\.".k«êtl8.it la Poi~. 
L ivrogni':'iSe rep-ren(ltlt. sa pr9i-e, et eUe PACO"Il'ftençaIt !l 

tortllre1' l'lIln,)i:p-nI.e. EJ~ J'tliljwrinA. la m'i"naÇ&lt, 1111 fal-
611111 nnl,n·'vn lir ln t.rfl i 1R-..I1)M:I L plre K'e (1 and es g stes 
8u,·{·(>d(>:l'r,1.1\!.llL IL'{ r ('<lI 5. 

~I;l.l..,!!r"''' l'hm'I~ll" rrlJ'~Ue J)a.~ reasfjfltir pour La­
Yi'lI;LC, la rrmlh lieuse obéiastU4 à ce fi) il.!'e i mJ)1 a­
C.8tJ\~ " ~ tlll!e l>mlf' a.ninHl~, 

P.'ll11-"~'c ~oo ~yrl1n l'ava.it-4t w.nt fnj;t $~ Itrriir el!e· 
m;'T!i(> rr1I'("j~ oér):üt à 1l1i h~' r.cth:" {k" C2B1.a.i-n~;s 
vICtmle5. œ~II(·.g ~~lrr IX. qW iIe v~:t\IDt ( ce 
cru t>l~ OInt «ldllM. 

f)lI m1t ntt <f'l 1 miMt"alM .. .."u l' {"nt d'ôt;;e 
}."llne. d'-JI'4't tx 1](", {'.( ~l1t-f>t~ ~'a~ ~,t::! 1 LN Ise 
a \'It-n t de bom tY.!" t! am; -~ W" j ff.e3 ~ .. L. 

Ln nu 0\> Mlnl~ Sn relit. GIll al it é1é jeu.'le, 
belle oet h(>1 r&I ... 

OU'Ligny j',,:uii d6:r~, e.Yiol~. r' 
A on k)\Jf. elle awliL un jm~ alltrn f«a.n !Wb 

(le mp,m ~ ... 
A Il X twmros 01) le poL<;Qn av!\i t il NU œuvre, une 

nJô':u!)' de Cotie p.ass;.ait tLans I~ J'eW ~ étt)Îi) t. de !a Prli­
l'I·ot-tl. 

St'!-/, col , a lors, 
rarf()~, h~ ma.lTIs crlS~ do l'iW'l-~u;. 

cl! lient (',()nvul~' lIooL ,hl 
Yr"'~ (l'M 'li d'uolllJ • ~um h:al' 

- I~ ~(Jn yi' m'li )IT1}1 lt l... 
'qllo t 1 n~ 1 (, . Ql){TI ,~ .ya 1. •• Je 
,'el'. ~ y IJX~ 1... 

lAi nll.r.i~. 1 ma 
l)t ('JI:U<;.brull 

tUT • '. . 
E.Jle M ~ill/lilt 00 6(IT'StIllt, le r.ro, 't ~ U\ Il d' J, e 

81H'llr ~lar6e. croyant sem.ir 1 o~ de 1& Poivrute 
ckw:!11 hr'f"tl' l'ot fWIlI ln.,. 

M l,rré /' l'\KNJy hl ~JX't'U 'œ, la J OM ne mau-
~1l11. pR~ ~I't;8 \ 

MAlo!' •. , r 1 l4t ' ad j u.~. 
qu'a ct .. , 

EU 

\ pour la seouTI vI 
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~ Les Requins de 'Paris ========================::::::::x=========:.::= 
En taut 006, contre de parefllS advensa)rt'S, la partie 

qu'il wl ail engager était périlleuse, d ,il importait 00 
jouer ~!.n1é, '" 

Luvenüu:, , dCm{\UTé seul, alluma une clgarotLe :tu.hl 
fuma ;~lrU'8U bout, pensif 0'" lêvoU,ir, 

Pli;:" Jetan:t <tans la chenlln~":è le peu qui en re.sLs1it, il 
rélléc.hit encore et pa.1"l1lt pror!ldre une résolution sou­
àa.Ïne, 

11 ::ragna le corridQl' à tâtons, et, ouvrant la. porte de 
aa.I'I~, carnnlarrl.da : 

- V:(!ns 1 
Un sOlbl'd gém.iss€mc.nt 'lui répand j,t , 
SaliS clollle, l.a malh<.!U1f'CUS€ fi\ ail eu IfCCOUTS à son 

moyell ~mJ.lliÜr·è JX>ur se con::'t(.ù~r de l'algarade qu'cHe 
8.vHit ~~'llj'éc,., 

ACeJ'Ullpi\;.' dans un ooin, ses cheveux g.ris l'tmenés sur 
son v:.sugl;, euLù ét.ail une fois de plus ahI'uL!1:! pur l'iv,n .. ~ 
et 5C!tlt.HnJt ,ne pa OOmpt~lü{'e CIe qui se l)(lSSaÜ auLoU!r 
d'dle. 

- VioCmdra-tu ? z'é-péla l~ tru'tionnai:re. 
Il 'Ia sai.t;it p;lr le o.ras el la (of'{;a a se lev~~r. 
TremtJ.la!l,1C oornme u.ne ch'enfle batt.ue, qui s'attend 

IL if 'cevOIJ' <.le nouveaux coups, J"iVI0I:,l!I;s"...c 5-11ivJL wn 
tY'f8Jl da.rllS l.a p.1~ que celui-ci venait de qu tLel'. 

- Pou,l'qliui n.HIS as-lu écouLés wut à l'heu.i'-c ? dc­
rrw.I\Jda-l-tl oru.talement. 

- .Je LI..; ,"OI1S a.i pü éooutés, mal'rnonna la. m-n;1heu-
!l'èUSC : je v'llai'5 le parler Je Cécile. 

- EL tu as ent.c-udll oc que (lOUIS disi<ons !. .. 
- t\Œl !.. J !4.; Le jure 1 
- lu rmms !.., 
~n poillg se cri:spa, fJlrêt à s'abaisser de nouveau SUil" 

.SOu s()uft're .. dr)IIlClIll', 
l-:'lJ.e cut le {,f\'.6Le iYLl.inctif de l' nJant. qui veut éVIter­

un (:Ol1p ('JI! le p.arunt ll.\CC san ooude, et. SoC m.iJt. hors de 
lu IVo/1It')e dt, l'rl\eugle. 

- uu t;<'lIl vus-Lu ~ J'ugiot ce dcrnè-er, 
- J ,'WB lil 1 
- • ï Je sa vais, profél'a-t-il d'une voix raufjue, que 

tu m'c pl )/IJI1' .• que lu ùlJ;es mes pm olcs , j'on 1illiN.l.1S 
viLe <l.w.c lOI, lu l, Hiis 1 ... 

- (lu\! H1Nltlc&-lu. dOIlC, mterl'Oaea sou'I'dement la 
POiVfP' " pOlJor' IlV()l" SI JWlhr qlle J SI'I1M'{!rHlC L..;s llof')j~ r '. 

- Hi. '1 1 1. ll11l/1 l'u\ellg!e eIl kal}~}{lnl vl<llemflle.nt <lu 
r>oin 1 Sil l' le <.In:;5:(:!' d'un fuul 'uil.., ~1(lI'6, lu 1e VOIS, 
tu , 'mblt'S UVIlI el' '111 'n lin de Ics momellts cie snQuIo­
gl'il.r llie. Lu S'fJ.l'HL"; ('np~hl~l fi rn déJl.on(~or' 1. .. All ! oui 1.., 
Je f.'l'lw; fIlO(!llX de J~'(,'I'I(h' les d '\1.tIlts 1.., 

Un{} flm 'ur Cl1HHTlC C ~Ilc dont Il 'lilll coutllmier', mon· 
l.rÜI il J'lIllmec "'!:s'I~' du rYlls6rable L le J' ntlaiL plus 
~I>ouvmll,nl 'e cnc.ol . 

- U Il fHIS mo/te. lu ne mouche 1<'lr1\.S plus ... 
- [-:'11 11 li, ll/t'-mnl dùTIC ! clarn"l J'ill()of]sci n:e ~l finis 

d'un ()OUP 10\1 'S rrtœ t l'Lure,.; 1. .. C wUld on a ta,iL WItt 
ce 411 tll It...<; f/lit, on l'Ill hi !il 1 fi. '115$111 ~r 1... 

- Ah 1 g'UPIl ' 1 hurla If! l 'lIHllt. .. 1 U n sais lIrop 
long 1 Qu'il SCllt dmlc lail CorllrllC 1\1 1 \'Cl/X 1... 

II I\V41.lll U'I d(' sa poche. un ('Jf)\lIcllu qU'Il ouvrit. 
GIll'"'' ,,("1 ~:dll VOlll:lIl s' 'IlIlI.lr. 
- Ou ffll '11(' 1 ... hnva l 'm'Pougl', parcourant la chrun­

br à lul.>!l ... Ah 1 pnlf' Ici !... 
1\/1 rWHI OO/l'fllP. récllli!l'. 8\'(> \111 dt('xtérit.é Illl/si 5111'-

prell4/llItl' qu'!nf,',"rwle, li lonça il lu vol ,l'nr'rn I1I1'JI 
len.!t.it dons ln dl'I 'cUon où lin mOl/V Il.ent de la Pol· 
V,I }I.e 'lui U 1111 hl'us(jll Illtm! ,,"vêlé, Il. pl Jlœ.. 

A 01- -n!OrlH nI., I~I plll'Ie s'ouvrit. 
Œt',il V4:nld'l d'enl·rer et. in :onsC;l!mmoot.. s'éLaU 

}et , lI~rc I.lIII'isso t IQ mt urtr'IC'I'. 
Lrn cri. 1~lItIL. 
C ('IAll "4 rlfllnt quI 8\'811 reçu l'lU rue c1allS l'épaule, 

l'iU'lll ct· IJrltée il. sn. mère .. , 

VlIl 

r..E.~ n'UN COUP DE COlm u 

1- ru:QUI Dg PAllIB 

~c, 

rrndn.nL pnr4 

do se ~'. Mon 

S'i>l avaiL ffiessé mortlc.Iaement Céc1lc T." 
Jocqu-es Brwlt!fl1oIlL r,~ s'eu lùl pas pla 'nt, mais l'aven­

tW'e alll'81/t pu engt.'nd;r~l des ().lti\SéQuel~ ~rlnu1'c.u..: .. ~ ... 
La justlœ lùUlI'arl ~uL-êtl'e (olll'l'é le fieL œIl!) l'a fia il'e, 

eL Lavel'llruc pI'éféraJt, pou,r müle ~ l'aÏâG."rlS 00 ne 
i'Î(..''B avOLl' à lMulb!or (l\~C elle. 

Clar'isse Ll'elll blai t de tous sès aembres, à la fu.:.s de 
t.eI'lt.:ur et dÏlébélutle. ' 

.san lyl'.a:n, qu.i la maltraitait si sowvent, r~vaU p'ou'I" 
tant pus encOI'e essayé lie la luer... . 

Elle 11f:'giUlIuait alLem-n.ti,\err~aL J'aveugle et kt vidime, 
sa,ns pa.mItlle (\()CIIpC't".nda'e comment Uniez"'Veutio.n mll'a.­
ouJ-eUI!:1! de ~u. Jeune tille avait pu ta. sauver ... · 

- '1 U Vl(Jis ! s'écria Lavol dac, t.u m'as pouBBé à mut, 
et c'est t.u fUIlI-e ce qlli \'ICrÜ t.!'tlIl·iH:!!' ls ! 

A talons, lus ru'as é:t()J]<.Ill6, il -se dirig.!ll vers 1Il pl œ 
Oll Cécile étaIt Lombée d, e!:."SUj'a.nt d'UU4:IUoC;r .l3; rudess 
de sa VOlX rau(lue : 

- Tu sais bien, que je il~ v-ouJa:i.s pas lie t:-e,ppct', dit-il 
La malheureuse. btl'lsée par l'cUlot~on ~t .. la sou!· 

franœ, one répundit pllS. 
- Voyorus, pow-ruivit le mistérabl~, où cst,-eUe t.ou 

chœ 1... 
!:)'-8:<.!\;·essa.n.t à lll:l Poivrote : 
- H.epondras·tu, d.,.ôle&..c:oe 1 
Clar.&-:.e. IL'aoL sos yeux lUgni'ds. s.tY" fil' b~, s'np­

proc.l1'a d'elle. 
La mCl'e était pr'€sque aussi paJe que l'en1.ant. 
Le ())'r5o<1gc de Cécile étaiL maculé par' e sang l1Ul 

ooulnr"t ICII Lemell t dt' la [)!..a:e, .. 
Ses Y\c"U'x se felmaloot à demi .. Une syncope Clfi.n 

irmnitrbE'Inle, 
- Miséruble 1 fit Clll,riBse d'une Y{)f oit g -oodWnt ml 

rancune et ffi hui·ne, il no te mauquait plus qUt'.! d'~tro 
un n assin 1.. 

fi poll~sn U1l nJr,..Q~ment et se ru.rnm 
~ts, Olnllnf' s'iJ alIRit bond'Il" . UT' il maitx: . 

Mais il sentit tout il COllp 00. fllain. quj pr."OOlIi'M in 
poitwune de CéciLe en cherchant la b~~t're, 5'" onder dB 
SIU1~, 

L'appréhPflB"OII1 qu'i'1 éprouva l emp~ha de f~!' p!l'yer 
s\lr-l.e-ch:ll.np l'l la POiV'T :>le son lnaroyaltl' ~udace. 

- 'raIs-toi 1 winçn-t-Il, s'11 €'St Ill'! ivé ma.lMu· à ooU-a 
1n:nooent.e. 00 n' sL qu'à loi, n t-oi sell.. qu'el-e le doit.., 
AnOIlA l ,'()~ .... '\rdc où le ooullCaou p{:'11 ·tro ... Tu n'es pas 
a ugl~ ~i 1 

Cl.RJ'!sse mit à nu le hll~te (le la h, . 
-;- c: st RII...(lp~~)\ts de J'ép.lUle, nt l'ivl'Of1nesse. à· la 

OOI!;<;Il.nr.e du ,In vauche ... Trot..; œntiml!lres plus bo.s. 
tu Rrt.I~lglm:s le ('(Pur 1 

Le bandit pCJIU!=;Sn \In sou ph' de ~~ernent. 
- OIlL nt.~'l. c'e vmjours dan t,!f'reux , cès ~-là,.· 

j ln ,'OC ~mai6, nl1lris cclIIi ci fl'OtlVl.1H rntre davo.nt.ap 
cnC0:T'C ... Lnve l.a P.~Hilf" 110 lit d~ suite i\V!'C de l'{!o.u 5ltllée 
et m 1. -y de ka chl1l'p~, l..<tnd· qu' 1 ire chtœ'~ l 
méd cino 

- 0110 lui dh'llS-lu Clun.nd il 
- QlIe ln pchte s'œt 1) ~R(' M' imfI'I'U anoo, 1)(11'· 

bleu 1... f'J>cilc n~ me Otml,l dire l ' .. J.:Il, ft <XlfOpn" 
q'u (X·II fnln 'r f'II"f'M\r m~ rail déjà Ill'op 00 peille, n' 
ce pOS, mon ('Inrant , 

J '\ i1'\lIIc li! 1 r. ta mu t , 
~ fidl{> 1. f\ l!f'nol/" ch 'J'cha't le 
n fi r"tI. pur le trou or L ~ mit 

6ll. he. 
- . (1fé.e hi~It)i 

~()I,le ar..:"tfll, qll i . fit, m~lor de 00 qui ne 
p-a.q !... Elle ee' ,Ioone bien pr 
'nuche 7... 

Il POllrtant, ricnna-f,..11 d.ie.holifl" , cr., ,,'avait qua 
pn lI,:'n t r 1111 JX"II J'W)1lr être SOI'Yi selon souhaits 1 
'J(lll! d rn~me. v()iJh qui Vt 1 ut'()'t ~tn.,.d Joo projets 
du nommé Jncqlles .. , E .. nfln. !... r\"nrlllnt 'l' l petite 
gfll d NI 1~1 chfrTllh~', 011 S'flJ"fllngcnl pour ql rx-.J'SOnne 
Illt 1111 ronde vh,ile ... C' t (l''IlI. '~t \Il [.fOrr •• t.., P8I"­
di~ Il 1 c'p!>! ~a Pojoyro~ qui ni porte manl br .... i :te 

IIWtls fRir'f' 1 OOllp dollh re, ft'} 1 Jpprimant tout.ee 
n (b lIX .. , il11S CR serH!t Lro &> rh.A.n .. R. ... Et pul • deux 

di. pn~ryjlinns 1\ ln 'oif;, ça Sol' n>fnl'l'"11 ""l't1.. . 
..<11)(,<fHlnn.f. C1ar'Si . ~I ~ ':"(11" lie Ni. h qu' 

nvnll mlm~ 1\ grvhnd'pt'!n l ir la'! I1Tl \ n gra.nd 
.MruWuil. m'lrr-ml1;rniL. oou'" r> Ir Illlnt Il '"même : 

- Ce 'fi' 1 pa,q pos .. tbl ' ! .. , Cr· l IVliT hR~1Jn1 QU 
a .N'CU œ COlin d cou.1 n.lI ... JI 11'Y fl. IOR do(' r nme, d.'ê~ 
hUnlolll,n capnh! <lit' 0' o("Vf)lIeTllMlIIi-là 1 

Ln jl\lInof' mlp. rY' .. :1'Irr.llrut, 1)1'11 l d n 
, ",mail d l'nUVrlr 1. V \1 

[l'lin Illn Cf"'" (! 'cr li (J'Ado\ldr, fT! ift où 
en(){Jn) une oorLe de brusq P~fe )'~ 

8 
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Laverdac avait en une si singlulière In1cnatiol\ 

en pl'urtfJn\,nnL ceA derniers moLâ qu~ Cloi.U"U;&e Ireuu.L in-
1é.ric uJ'ul1len t. 

Sc6 I.H\."'S~tirnents ne }'avn.ient pas t.rompée. 
U /1 d(mg~', un danger peu\,..êtr l.erl"Wle mecaça\t la 

jew~ Illle 1 
- Ol.:~ ... d ne, ricana ln podlarde .. : Crois-tu qu'il y au­

m. dt! .1 u.hs.'/lthe (:JI~Z SaviguoJ 1 ... 
- Tu y liens, d 'CiJoÛmeul 1. .• Ah 1 si la pct.Rc étflit 

~omme Lui, ('J.le aurail bienlôt de quoi étancher ~ soH 1 
- l'a IU'q tJ·üi ? 
L'('IJlïdt' t.le ha Poivrote pl>iT'lneLlait il fvlichel de s'é­

pal1.('·ller Sllns m 'IA.re ae soul'lline il son odieux cynaaue. 
Que ri luniL-ilt 
L',Vf< gIl-ë.bSC, dans W1C beure, ne se souv.iend.rait plus 

de nell. . 
C ':-I.u.iL soo habitude d-ans des eiIXXlI15lant:'e; ann..1.oguœ. 
Oll pouvaIt dunc cuu~l:r uvee cU~ ft co ur uuveIt. 
- C ~l 0J ucq,ues , CVlIllllUil le m.i.sél:ablc, qui lient à 

ce qu BOUS vrunilel1il1Jfl la (,loil:t:t!lle UU boJl'd de l'oolt ..• 
Un li/l,IX piliS, c'~ ~ILe Ia.U, eL lOll!f.MS d.a:llicreux p.ûo1..11' 
une jeune Id'c 1... 
. UI(lI~L"::.€ éLalL deV{'n I1C livide. 

~ ,6 )wait III al t·'I~/ltiU ... Ce n'éta.:' pas ~ ;bre! 
Elle ne croyait pHS ~ jf'.41 1 GilJ al>J.e d Il 'c l' {{'(an! 

gI'oJI<.l cllJ q14< nd S JU 1ll1'JléL étruL en jeu. 
Maü; un H.fi6<.I.OIo.,>lIJul 1 
Avant t,)U/, U. élnit ÎlIbpoI'lan4. qu'elle ge malLrisflt, 

afin Je Pt IhSt''l' plus SUI' menl. le rn.bérable dans .La. 
voi<e des ·~m(jdenœs. 

E,.llot, JOIIt'I'/ut SU/l l'ô! hOI'I'i,ble jll6qu'à la fin, pllÎBqu'U 
s'agL!:'~ait de S8.UV,' l Cille ... 

- lJ~-dOJl '" (tt-o le. kignant de héga, 'cr ... J'œIf)èr~ 
au moins quo cela te rappol'tera gros ... œLLe COinb naI­
son-là 'f 

-.;. Mui.5 oui... pas mal ! fiL l'aveugl-e en se fr tll1uL 
les filU1.\IIS... Il faul bi n US:iUfer le r '1 s le sa v Uos ... 

1. .. 
-.J que! Bn.mem'lflt . do'M 

ti nnu l PoivroLe. 
- Pt encof1C 1... M4l.is cele. ne tardera 

n){)TtI( Tl -là.. mit ~l , ne 'US viv-r ~.o nOi 1 ). 
C etit ahmi qu.. lu puurr ,j,''Ûf.(r boi.~ .Les l'J.us 
V," • 

- El œ se a pour hienl6t T 
- 11 V \-< al 1 ('u {~ 1', pé illÎJ5, ~ h.'lV8r-

d-é 1... iilÙ" lp-loi l' l menl ... Je viendrai ~ p~lI.lr.o 
dans un inslnlnL. 

11 1 tl fi Inl\jI" 'SC glflc,ée <l h rreu'f'. 
{tiC (' le,cl lU' l' III Jldl~ pillS, H~ ne t qu' ln 

bOWI JU lU'UU III ci a Il 6 '. 
GI tr:!', t: • cl /TI nd,ut avec dl> ce.poir commont ~ l~ 

81tlnil P 6serve.r CŒ jours qui hll :Laient llC'r'eJ:1Uf) . 
lei ... 
UI' n.bea.ux de p,'ièl t\1i monl.aienl u. 

Lplt.u.rrwll 1, ua. 

Pflyt'!!" 

ln 
° 

VRL 
. r!,u 

et e' n est faU 00 WÏ r 

Il es' 

f 'nit J)U 

,3e 

rs 
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- Eh bLen 1 bois, (~)1. 10 m~rab)e... Gela. fera ta 
deuxième cuvée de ha .r<11~I'née ! 

Il lu l'epuussa el ellliu urlrlls sun b Ul'€ au, 
Une fOÙ5 ~eul, MiChel. I.e Cr'ont dans La ma.irn.. médita. 
It s.ongerut a la UII.ê1lll'eI·,e 0 u ::;.url qui le metha.1 dn.rus 

la néœssité de fI':..tpper la IiI.I.e {\le Gelff'ges lJav-ent'~'ile, 
t'homme à qui il tlJVltlil vuUJé u,ne haine que n.'n n'UV1l:l.lt 
lIlœouvie, même paL'> le dibh'l,JlJH"U;r du mallleureu.x, 
lIlême pas la pOSSleSslon de sa. f{:!lI11llC ... 

Par une ircnie sing'ullel'e d,l~ chu 'es. l'ennemi acharné 
de Goorges allait av<JlÎll' sa pa:l'l u'es ll'ésol'S déc.ouverLs là­
bns,sUII" ce sol glace du 1\lùndykc, pRr les efforts aocolll" 
\}l(\s de DaV1P..nesle et de sun oorupagnon de m:..sèsro et de 
fortune. 

A œ moment, ·on frappa à la porte, 
- Enlrez, dLL-il. 
Une servante f.>:.<VruJ., 
- MOThSlellll', d irt-elle, c'est un visit.mlr qui demando à 

J)8.rlcn' Il M. LaveI-dnc, 
- A-t.-il donné son nom ? 
- Ouci., mollS'€.u.r. Il s'appelle M . .losé P.iVa5. 
Ua.vetugJe eut un l\rllque fll('Juv~rnent. 
- Déjà J mll!l'll1tIl7·a-l - il. 
Eviclcrnme.nL. (! 'él,at 1\11 gujet de cœiic que le Mc. iOQ.Jfi 

tan!:],:! ~ ,fil' rlr'mnl' '1'(' 
Brunemont était bien lin 'piré en la rc(Joutant. 
~tallS1c::; deux oolllpliC{:IS ne ClIJyaienlL pas qu'elk:. se 

SeraiL si tôt, 
Fa1l8li:t-il recevoir 00 visUeur ou l'éconduire sous un 

prétexte quelconque? 
D'ici à <le qu'il renouve.Jflt sa tlf'nta t.ive, le coup projeté 

P&r :lles Requins de Pan 11lJf'ail eu lIeu, el la J(llHle fille 
l l6.quelle le phl,lanttJ.mpp s'int-éressait serait pOUl' Lou­
jours, à l'abri de SiI"S J'oC'heI'Ch.: , 

D'nutre part, Laverda,c nvai! œrt.ai.nE'lS raisons per­
ticulières fXlur ne pa'i /'t·r.IIIl'1' (I.pvnnl IJne ('onver·s.alion 
&vœ JQ'1é RiVflS. rlIll,t'; n'II (·,llllrniT'i'. POli,!, ln ~O\lhHÎ1C'r. 

- .Je ne Ù61T1~1. qu ! n.i HIJ!"1I1 ' d' T1l(s Il:)'1<'1':('':;, • mg . :llt 
ra\'cl!g , ~. QIHlalld il lTI'llIle.I'T'()g~r·~l HU suip.t de 10/1 r 'lite, 
il me sem aIsé de dÏlN> '111' 11<' n'est plll~ ici, que je l'ai 
envoyœ m()mentflné'IJl(~nt r€'fllire sa 'ont.é quelqlle rx"11 
PI'{'C.'ÙfI'O au 1 n aw d.' 1" ('lmp~q:rne ... r-.IIlLc;. nll rnoins 
)a l'XlIi,rmi conc:,tater' fl ClII,fl! po.inl nn <;('In 1 ln<: arrn,;r rJè 
Ce ('.).W!116 1. .. Quand rm l\ un rnnlion Ali j('1J. c'esl bien 
le moi,lls qu'orl prl"nll' qlll'IClII~!' rr{oclliltionc; L., 

Et 130 loorna.nl vers ln dorneslllllle quI altcnUalt une 
s.êponse : 

Faitœ entrer 1.. dit rr\oidcment l·chcl. 

r,'Om:TT.LF: D'U:i t\VJo.UGr.T~ 

!.ravai! où l'nt-

L'ami <.le lieoq"l.'IS Davenesle continua ù'un Lon ferme: 
- VdJlc Lide !JI'U l,xml't',:,.:;é Bilee lU ~lus enLwJ'>e l.xun­

dhl.Sle llU. ,entA.! ()I)UI\Jlt',e ~ur ce qUi s esL i>CC;~ L;.!,(!Z moi 
quauu \ou.s y elk!.::. 'veJlLl avec elle. 

- EUe a IIIUilqué ue dlSl:l'èt.iun ... Cela me cuagr,iIlUf'\ 
et Je en IJlàlll~l (1 • • 

- ELc UloU HppriS. cOlbtmua le l\lexicui.n, r.ornment eL 
par qlll oe bl·liCe1.et, r)()II~' k'quel ehe il un mOllll.!nt subi 
l'mJwl'e d'LIll suulx;o.n, a'\'éwl clé reLl é de J(:<.ll'lfi qlJ.l le 
rollL(:!Iua;/~, C'esl Pi"!' suik û., la SIlICél'i.é, de l.a spunlu.­
œIL(> Olt! .sa uect.alèll.ioll que œue aUa.;œ n'a pus ou les 
swte5 qu elle puuvait ccmpol'ter. 

L av\.!ugle hau;s-::>u les épaules et .répliqua avec unO 

pomle üe ,1 uiJ~'Il'.e : 
- Mo01I5i{!ul', Je suis oÎl pl1ltôt j'étais jadis ~l'ès a.ma.· 

teulI' de UIJ'tTUX ... En vous al.lenuallt, ilia mai>l\ S'&;I eg.a.I,->Q 
sw' ce Llbe10l 'd. Illw'/unu,emenl. l'fl pal~ en COollIll(jlS< 
selll1'. .. Ma OUlIïOS,lé étaIt lJeuL-èL/'e exceSSIve; elle ll'é,lill 
DullemLulL coupab, ... ! .... \la [llloP. s'~ Il (~IJd'I"e SW' !Iles III 
t.caLlollb ct me f~n C1:L urie scene pa_saltlemelll ['IÙ1UUre au 
'l1l'Ol1H~'lLL 011 vous è.'cs l'Jlll'é ... ~I ~lle VOliS li l./llssé eJlte.tllLre 
qu'elle UI'()yluL ~Ull père capable Je t.!C>IXJDer le blBll d'au­
kIJ,i, eU' a reCUIIJIII 11\.Lf..! ulle smgullc.l'e ~atltude les 
sn,ü1a1Jccs que Je Ille &1116 impl)~es pOlll' eUe, 

- ~I )l\6toeW' Lllv4::0l'tJac, tralldla le vlSileu.r, je n'ai 
p..'l.S pl,us <.I~ temps à pe.r'd.['C que vous fi en a\ Z 00115 
~)ule VOll~llI€llIe ... Ne nous égarons donc pas et u1100s 
GrolL au raIl. 

- Soit 1 \'(ms ar'Tl'\'€'Z d'Amérique. vous êtes UI en ,10, 
je oro s. cil())'I'n de Cl' g/'8l1O pays. eL vous voulez IlId\.re 
e.n pllal.lqu les 1J1',()CI.'dcs expéJILlls de \' . cOfIl!J'éll-r'I.ok"'S. 
Cela CI 0" pli ...... paUlI' U~ dépl'al;{·e ... Allolls a:u fail, pUlsqu.a 
vous Ile d(>srl'€z. 
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ond e'D 
• p{1l1~lIJl pLue 

Il1OI~a.i4 au oor-

est }() 
~ 

cUe 7... C'est possible 1... Et c'est dans la fI"ftIfIMe que 
rhéritage ne bOit ooupé en Qeu." qu'il la supprime.~ 
Après Lout, ~u m'ilnporLe 1... J~ ft'eJ qu''lJ(l ptU'ü à 
pl·endre ... Reodl!"(' - ou plouLôt l'erdre - à IDClIIl&leU:l' son 
pap i ceLte fille si chère ... 

• S'U m'.oHmiL o\..LllIe honœab!1e aisa.nœ qUi8ll1d II ne 
s'agi-s.~il, pou.r I.ui, (JUIe d'un éLr Ige!'e, que sera-œ 
qllr11nd je lui pr{)Utver<lù ql.be c·e.~ t3Vll ll/Ullt qui esL en 
qUest.10Il ... CeLle première {)pé:6ÜJt1 I~l.lel j'en négocierai 
WlC allltJ'e aV't'C J.:)..~ H:vas, qui ool'a 'achat de mon 
stlenœ .. , En pn:r'eiJ cas , la d.l ' l:rt'11Qn se paie un br.n 
pdx", M-Œl 81mi· GeorbreR cha.1I lem... Lorsq'l.lJe son Lon 
ba.SB ra, qllle sa V()LX ~"8. fat.lg·ui'le 00 qu.e je jugera.i 
ma fOf'lUtlle SluJHsa.nte, j'en ~'ral qu~tle paUlI' le dénoOn­
rer.,. Du\e.n.esle N'a au hu.gne, c'est d' Kit!> 1... Mais i'~ 
Le choi'X du 1Il9IllOOt... Se ve!lW'«' Il i.mplIqUe p8.$ kl sa .. 
crifiœ de ses ink)[·Ns les plus n!6pt.'Cl.a.bJo; ~ _ BlJeUX 
enleool16 ... 

J.I s' tt11l'êl..tJ. un momen·t.. 
- Ce p8.LlYI"e Bruoemont t reprit~" autre m1 •• 

déciù('rnellt, il 8 la gULgn.e ..• La gUigoo noire 1... Voüà 08 
qUi? c'est que d'Mre né dla.M )es (lw\rbollCl.ages 1... 

Le t8nf1nci~ du tri.pot de la rue Ria liChe eut .. aeste 
~v.n -if Si.:.,rniI l811,l quP. k? SOIt d€ ,{ ~\ oompJiœ ne tap.i-
1o.nt't pas, en sonune, <rutre 1llt-'6u.re. s'élarit. réso.lQ .. 
ment: 

- li fam <\gr ... Agilr tout. de surte ... 
• [)epllis qur.il m"B revu, (;e.,r'~œ DavetllNle doit 

s'attendre à être n.1'lJ'r l.é , -el g.'êI1·e mfÎs Mar 6es gardœ. •. 
Nu1.s dlTute, pn œ moment. il pr+pu.re ~ malles JX'lB" 
aller (ht'lrcher I.me tRrre plus hoNt)rt~ .•. As6igÏl.cxê 
tout d'abord \JII1 fer'me il f;lffi fTIlJOtes en lm montnmt 
Q'Ue, s'jJ Y met le pr1x, il n'ft. rien ~lli!nd"e de mot polR' 
Je moment... Le f)hR3 simJ)/e me pS.Aut être d'-alla" eheas 
ru; HVec la jeu'Olt' ~f!'nne. 

Il 8C k>va et se (Uri!!eR ver.5 chambre de ~ 
La rorte était rt'r mée 
Coot. l..avpnloc qUI. quelques h~ iftllpftl"8VMt., avai' 

pri.t.; ~in lui .. même de tourner deux [ ilS li. cW dtw6 la 
8erI"lK'e. 

11 ouvrit et. fftisont tT\ielqu~~ m 'PI~ ~ 
- . It .... en~ nt, dit-il, j' i 011 nOllv rlU ~ &'a~ 

du OOIlVe8o() qui, fesppre. tp ~r" W 'ab ..• 
• Dorl'!--lu 1... 111-,1 00 é ant La lx. 
llil f1MVld lenœ rf'lgnn: . 
- EIl~ Ef''\ snn.s dont.c • ctM, dMts ftJftI8 

la p.)fwole. 
,~ ~ dlrlrt ve~ 11\ piècE' ftt~lPM.n 

En Q1IVNmt la pnr(P. ~ p~S lb('Jurloèft.. 00i1l8 
mer~ ('()tICht\ en f.nl'V~ ~J '" f)is. 

- Qui est l T .•. nt "'",v lP rie . 
la marn... PoIJrV'1J rpliP ce nê 50 
soit I.r I~ flllJ~ fTlfl 1nrlf> ... 

Un t:rrOgnprn~\ c;c)\JIrd pt muq'~ lu" 
- N.m 1 Î.'cst l.fl Po 7"01 ' " El l 

MAL l'Al/tre .. . 0, ... ef;' 11 1 ... 
H n t i v PfTll'ol. il renh'n 
~ 1(' m ~ ln J~u fille. 

n Mn.il rl. 
,~ mi~hlp 

r1èT"f> lp~ publf8 ... 
f"INIOTfne 1 

Air)\'" . '1 rRrotl'ftM .l'.on ....... 
- r.N-i~ t rI'(' t... (h) ~-,,, ., 
~I<t ln, Je ·fo,.~" M nt Jml'r rln 
- fi '~~ ! vI'Y'HM'1I 1:"). ·T"rH. ~ 'TIf" 

b,vWf\,it. lm "I>rirlrm ~ l'Il nnrl*"e ... 
o L.. .' enfuie L •• 

D.EUXJÈME PA TJB 
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~.6·====================================== Les Requins de Paris ~ 

- Moi, j'ai 00 WVIW JX~ pour l journée de 00.­
main. El pw..s. ct!W .,em PlUS oonvenuble que vous ao­
compngnicz VOU\! puL!"llllue. 

- Vuus avez lJe.lu dl'e ~u,poral, Pupo, vous avez rai­
ecm comme un bJ"igadwr 1 

- E!I bien 1 ùUliIlt!z"linoi ùe quoi éc.rire pour que je 
prévienne les Vleux.", . 

L'ancien Lrouj)H)J' ta·tll.... dune bcl1}fe éoMture régu­
Uèare, eu soiglnunL pat·Ut;UllèreLueru.i(.! mUJ ~ule& : 

• Mes chers parents, 

(e ulotte vous au' de quoi il retow-ne, cal' YOUS 
savez 'lu elle li lU iUJlciue U.t;:ll pellJue. 

Il 11 'UH l <fi VuU;, Cûll 1er bù Jeune maIlrc.ssc a( nL 
nous vouS avons souvent parle. Fullc.\i ~()ul ce que VullS 
pow' z pour lw éLl'e agl'eaole. cal' elle esl bien bonne, 
bien mél·ll.a.c:ll.e et a 00b011l d'oublIer de gros cil g-l'lIlS. 

« Je co.m.,p!.e s.ur VOL pùur veill« bW' eHe CUlliJ.ue si 
elle était de nou-e famille. 

" Votre li-wn qUi VuUS embrasse en pi.ncelte, 

• PoPO ». 

peu, re-

ui·là pour q e 

Il miL deux baisers sonores sur les joues de sa futme 
bru. 

Cécile s'él.u.il inclinée légèrement ùevanL !!es parents de 
POl) tll.J!l La rcgw'dweul sy1JJvuUllquell1euL, UH p0LJ in­
t.ngues. 

LhUl'l-ott,e ..renuL sa J:.ett.re /lU père ; celui-ci, après l'o.voir 
lue, lu. te.rl<.tiL à su Iemille, 

- .\laLierJI<lÏ5ehlte, dll l'épicier aan~c l1'I1€ bonhcmj.~ s<>u­
ri.a.nl.e, nous SOIIHnes il. volr"e ecl~lèl'e <üspos tl')d, 

- Et soyez sun!, tl.Jouta la lllCI e, que nous so.mn])J.'3 
encJJaulés lie vous êtes tl.greaolœ eL de faüe Pl;Ü:;ir il 
Jl.Obl~ gan~on. 

lA.< 1; g.Ll\e les ~rcia cha}.("u.rousem~t. ___ _ 
Gl~ij.I·I()de fUUl"Clit k'S r'~lglieulèld ' C<.Hllpk!llH nlaires. 
La ll/.u~ Je G~'().,ges LJU\UJIt:!.::>H: IJl., SUI' le" UIU,'l.S ..,e.IIS, 

une .st borme 14n1Jl11~S!Jj.u que LutiS b II ux J.A!·I01'CUt ChlLl'­
lune Je J"t:J1lt!/'c .cr leUI gUJ'',llJ(l <.te J.o. bunn.e iJ6e 4U il 
avaiL eue en leul' conUaul lu Hali Ollé, 

Vou,s poIiSSt'z lia fUlu'Jlée uvee nrllllS Cbû,rloLLe ? de­
manda lt.! pl!ll'e Liu km ,Je plus ellgagean,L, 

- l'as pos!:>lble. mOW,I~UIJ" SU~·tlèlll". ,le le regn·>tle bien, 
allez 1 ••. Ma.IS ~I Caut qu~ Je ren'.re a l':wÜi pal' I.e l ... li ~ J11 cr 
t.lléU.I1 ... Hew'euSt!lIl€nL, nerus Vl€Itdrons <.hlmancho a .... ec 
Papo. 

- oua y oomptoos 1 
- Eh Uic:n 1 Ùelllallcla Ch.8r}.ott<~ à Céc,i!e q lûn-d ol:'lœ 

flJrl!l1t un Il IOJll€n 1 \.'Ules, CUIlllllelll ICI.:> 1 OU\ Z ous"! 
- Cc SoiJl1L <.l ,·œllL'IlIlA..'IS geas, l'Cp llùJL la J Ull"} fil'e, 

e~ Je iIŒ'I8. 'Jlle UéJH l... 
U~ilo! lot tA.! , J~ C( lU' bien gtros. dut se l'é6·gne.r' Ù PaJ1.iir, 
La lll~~ "::UI'€!UII (]l'lU : 
- Ellr.()r~ IIne 11I1:I'\Jt , powr fini,· 1 !){'tit colis! 
ELle I.I.J)PlLruL bIentôt a.v~ un ballul, de <1ime.n.s' B 

re::.~ 'cLaJJ..t!:;. 
C'(;!I<uL du Jing.e pOUT POf)() .. , Dos chll'r ("S, 

flr 1001 . L u.ne p ure <.le soulrer-s, hlSLoL c <.l' pl J.' 
1'0 ooa"Îon, 

La l/IiUlll avtlt tOlljOIn's oubLié quelque cil i. c .. , 1 c 
lu nr.liIllllc de 1'('(wL illlpl " , ce !uL une <..Le.r U-II1J,nu 
pu ' qu ques 5(>Qolld ... 

EL le Ill:!' II gl )S~ 1 ut tOlljOIl ... 
La m r ,'ureau y uvalt r1l 1 yntr r sU('t 1 

W1 SUII(llS r n.. dl! Inlcl fllI! • tJ ·ux po f.; Ù l' lrlol 

- Il Y ,wrn un 6upplél1l/~nt Ù banal, ,llt le Jal 
pell gogll'IIH/'d 

JI I~ Illt\JIL Il ce m-oment, l'épicière apporLait u.ne ho t 
de /'dlll . 

Tl l! t Il lre torHI y f) l ra 1 cl aua le bra '(! h()lI!l!lü 
1111 d(: " 1 lI' C<HlIj{IlI." 

- )1\, HŒ) 1 J Il IIIU l· 'lIt. c' • t li-nl. .. El pui,s. (J-u' "L­
ee qu lI. VI'II • 1~lIgl'n~'. (' • L pOUf rno.n ~lIr ! 

- J 1 dünc, 111-11 r rr11II', l~ nr· ~lIj)J Cjl! 1;\ L li/Il 
Jl<G1I l' Ill! II Il 1 '" ~ 1:'1, oo1l1111"JII \ '\Ix-hl IJlI 
J '1 1 1 Ill. f " • C' > t <! l 'Il Y Il Ull e lE. Il u.., 1 gr' J u .. -
qu' lu 1 i \.1' 1 

- L ~ Û Tl', Il ns 1l!'N!H, !lI la valJl.n1 1 le.in.-
lllJh'r'''. J.n 'lI pu IlIhn,'I,· 

- Ln .. , llu va 1... OC)II 'Iul La 
pllqlJ L. 

t:L~U 

n lin co 
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un rru>-

mieux... Je :l'ai déj fi vu 

, - IlliUUllfS Di l'AnlB 

je vais en \'üycc 

t S'luit 

dit, cc petit n' L p s 

N u­

Ur lld m l~ 6cUo, 

tandis qu'hl griffonnait une ordonnance, vous ne pré­
voyez pus de cùmpUcallùll da.nge.rew,1..!? 

. Le v:e,!-x praticien leva les y<cux sur la jeune fille et, 
e humarusunt un peu : 

- Commenl voulez-vous que je ~~ sache? Ce petit 
est lelleillent faible 1... Je n'en connal,s pas de plus 
chéLif ù LlLx lipues Il le. ronJe 1 

- Vraiment 1 
- R{'garrlez-Ie 1 Il n'a que la peau et les os 1... S'il 

ne s'ugit que d'un trhoul1l1e ùe plus, je le ltrerai d'affaire 
e.ncor-e une fo So'. Mais, si le diable s'en mêle ... 

C1.éilc t,!'\':;s,tiliR 
Le médecin reprit: 
- Il esl de votr'e f.umme, ce gamÎll1-là? 
- NUll, lllousL-cuc. Je ne slbis qu'une voisine qui s'in· 

téress.e il. lui. 
- Naturellement, c''''st malheureux 1... Enfin. que \"ou­

l€z-vous 1 ... On n'a pas idée de fUlIe des <tnfUJlls fluss1 
nlUl b'-llis 1 

Bonrudel s'était levé eL aUait remonlc.r dans 5a vol­
mre. 

- Vous reviencL~z bientôt, n'tCst-œ pus, monsiew' f 
demanda la HLie de [)a vellesJ.e. 

- Demain, 1l1.1<1cnllliseUe_ 
Le cabri-oleL s'éJol~oo. 
Mille Colli.nel S'éD, i.a : 
- Je ne veux PliS èlre treSponsable de ce qui pou,l'raft 

arriver.. J'HI [nil ce que j'ai lill pour le p'[iùl, 1lI11lS Je 
VUJS ëcrire il ~s par'{'llts. Le pèl'e m'a dit oc le préve­
nir' dlreelelll~lIl, SIIT:S O'rJUte p' ur pouvoir aVeJ'lLr la. 
maman lOlJot 11,)uO'~menl, sans I.rop l'IllqtLlét.er ..• 

La ji>\Irl(' fIIk' !'l''pondit : 
- Pourvu qu'elLe oocourt à vat.re cri d'alurme 1... 
- Puisque 1\1. t.,.HlIl.rd~1 dit qlllC loe !Jor'ct de l'rou ne 

Vf\ut l'i,cn Ù l'ell[ulIL, œ que j'al de rnioel1x il (1Ù-e, c't.'st 
de le rendre ... Si j'aVilis su cela, je ne l'uur1l..Ï.s pas 
acceplé comme n{JlJlr!'is.~)n. Au nt()1J1S, de celte nH1nie~ 
lù, qu-ai qU'Il an'Ive, j'au.I'ai fail Ill!)n devoill' 1 

- 11 Y a. peut-êLru uno dUW-C sÙ1U~lon, dit-elle tbmlde­
ment. 
O~ c( quoi qu'fI Wlrlve )1 fit pclloCd' Ion sueur au !l'ont de 

GOCile. 
- Pa.rlez, ma cbère demoiselle, vous êtes très rU:SllI],. 

nab&!, el, voIre r<I(' doiL éLite blHllle. 
- VOliS uv '/. beaucoup Il fUJI , mudame Co linct. 
- Vou.,.; l'avez vu 1 Il Y a li ITlOllIOtlls 0\1 je ne s: f5 

plus oü donnCf de la LèLe 1. •• Jl ne manquuil plus que 
cette mfllotil.· 1... 

- Eh 1.HOI1 1 conJle.l-mol ~\ petit jusqu'à, ce qu'il aHle 
mieux. Je le pr'elllUlUl uvee 01" il l::rngllY où 1'u '6. 
n1ClI:eur PI)u.r IU1, et LWl.c f-015 .surir Cl'hUHte guéri, V.()llS le 
rep!enll.re~. 

L'uu,b{'rgiste s'e. ·clama. : 
- Oh r nll1l~ mOI' 'Ile, co QI'. st ms po ibJ.c 1 
- pn,IIJI'QUŒ'I M, et t\llllc SUI uu n'y rn 'tlronL pas 

d'obslud , ct je VOt4S fC('lll <!OIUlt.'II" <les nouvelles tous 
1 S j<ml' ... 

- J\lais sL 1 P ou 10. more UlITivc? 
JOliS 1!'S 'IIV 1 r 'Z il. ErublTtly. 

- El pll.JS. qll ' 'sl • tJU'OH dl.rl,il, da.ns 1 1 'S, en 
voyanl OCl ('nfmll !>l'è ùo vous? On est Si lIhLlisnnt 
dun lru; villug<'s 1... 

l:u.nu(·liqll r gtll'd de 'elle inlA!ITo~oo M~ Collfnet 
L'ullbeu'g 1 pOilU uivil mul Iwll 1II<'11I·L : 
- \'111 n'uv '7. l)il r'Nlrchl, II1o(ICIIIOi 1 ... Si h rus 

qlle !ornL le I)('T'~ 1 la 1111 r'C 1111 U, 1'('II.fanL loCS g ne-
1 UIL... Ah 1 si VOliS ôt~ z dl Z VOU', on pOUl ru.il VOL! 1 ... 

- C' t vt-n.i. rc (flATliIII lÀ: tic qlli, rnpoJ' par 
})()f) cmllr, n'avll L p_ ' t5€J1Li lout de SUIte cc que œ pro­
j 'L lLVIl.IL rt'lInprollcnble. 

- n'ullLeIl,l s, poul'slIrvit III c hn,l'<'ti ,re. 1 pauvr.a 
malwk>l pt"ul il 01, t,J'an porI 1 ... Il rail 1 lJ1.lJl n,u TIloi,[)8 
pl Il il . l'UVl6 du ni Il 111. •• 

lA ct Il r mm J t 1 Il /lln nouv sur Le 
pdU m:lIHri . 

Il élllL 1 1 II.j urs !tu s.i OP! " .00. 
C • 'il '1 ullll llLl rI r l PPIlÙI1'oC sn J ml re 

cl,· pn\.' Il, III Il on t nI l' 'l.u.ll si de! br<:, 
pllt III wwcl 'r. 

- .Iwl II1t 1 11 , dit Mme 
fQl , Il l1... L nlllt, 

('Il , 'III i \ ou .. l . 1 11 1 
- lUlU' l IIf Il 1. li 1 

- N'n '.'Z 1 d . nw 
soi 'n . 

te, 
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qui as 00 pa.sse inaperçu nulle part, et Ca~jgny .ellt facilement 
rekouVlé sa tracp.. 

mpagn ... EU 

<1 • Ho. 

D'uilleurs, si le senor José Rivas avait eu l'intent.ion 
de quiller PuriLS, Jacques Brunemont l'aurait su avanL 
tout le mondt>. et n'auruit pas tardé à en faire pUJ'L tl. sun 
ami La ver'dac. 

Celui-ci eût préfèré agir progressivement eL commen­
cer par. denumd<!I' il Davenesle un gros prix puur lui 
rendl'e l~nfant qu'il pleurait depuis si longtemps. 

Une fOlS cetle SOHnne versAe, il en aurait exigé une 
autre - double ou lrilple - pour garderr le secret sur le 
~ de l'ancien cabsi(~r dl! û'édil UIIIVer'3el. 

~i fan ne ool1:ella:l pas la main SUT Cécile, il faudrait 
bi n se 1'ésoudre il en ven:r au c'hanLafTe que l'aveugle 
espérait réaer"Yc!' pour la bonne buuche~ 

* ** 

Init [Illlln<k', ·t grflV€rTlf'nt nJ 'm', s'Il 
de ra uheJ'gislc do ln 

de 
do 
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t mL que ccl~ 

un 1 OIll}X.\Tl h nncl si 

dnc nous nvniL gllsoo 
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l'en-

excurS.on ll«7turne, 

aller ex~ter 1 :' 

aonL 01 csL raffermit' 

pas à cette révélation sou-

m[ili; je ne suis pas de ln. 

sur le lieu ù 
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v 

pas, c'est qu'on m'aurait 

precaul~ 

·va. d.evant 

dcm.noo il 

le td 
t pas lù. 
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ulg.e.nœ : 

pas à 

vez, à ce prix-là, 
jour ici, lJllOi, des 

presl..cment !'esœlier, l'apprenti em.. 

ine t murlfl rait-'] en descendant les 

farceZ a I.e cro'up. At clccin inquiet. Veru::; sans rt:­
tard. 

CoUIlŒT. 
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Mais il serait frappé à son tour et à son beure, Jac­
ques Brunemont 1 ... 

AucUIl crime ne reste impuni 1 
Rolande .élait si I.orlur:€ qu'elle restait iDdiiféren~ 

li. œ qui se püssait aul-ouf' d elle et qu'~iJe n'avai~ p~ 
vu de gros nuages s'emonœLer dans le cJ..el pend.a.nt que 
le train roulait. 

A Il m()'rrH~nl où elle descendait de wagon, le. tempêta 
se déchaînait. 

La jewle femme fut assaillie pé1I' un orage telTib1e. 
A la 5taLion, eUe ohercha vaLI1emenL \iDe voiLure, 

mais elle n'en trouva pas. 
Il ét&i't déjà plus de huit he1.n'eS du soir. 
Elle ne vtlUl lilL pas ll1LLendre. • 
Chaque minute qu'eUe perda.i1 lui semblait .ae éw~ 

nité en sOQ1..geant que son fils se mourail e\ que, pe'\l.t­
êt.re, elJle n'al'I\vef.nlit pas à ~ pour 1\11 donner un 
dernier baiser, puur recueUl\r son dernier soupir L. 

La tête ~ 00, les lempœ serrées darl6 UI\ étau de 
1er, un vOIle obscurcissait sa vue. 

Elle ffiarobaH devant. elle, sans p:ren.dre garde à l'a­
verse 1.orrent.ielJe qui la cinglait et lui col1a.It les vé'W!­
ments au CMps. 

Maintenant La nuit étail pr{"Sque venue, 
Dans son trouble, au milieu de l'obscui':-té, Rolall1()' 

se trOlTljJ)8. de chemin, 
EUe ne s'en apel'çut qu'au bout d'une demi-hffil1'e. 
AlOŒ'S, cherchant un Œ'aooourci pOUT la ramener 6'UIl' 

16. bonne rout€, elle enra comme llil1Ie âme en peme d6ilD 
],a oampa.~e déva.stée p&r !'OUiragan. 

A }a lUeuT des éc1aoilrs, elle aherche.it à œ.omwj~ 
sa vo;e. • 

Ehle allait, 8111a:1.L toujOl.llrS .•. M v<>ulRlI1~ pas que ses 
Ioroes diminua.s.sent, 

Une prièr-e Lui mont6liL aU.;1{ lèvres, ma.is elle -émit in­
capable d'en 8.S6etll.bler les mots ... 

Les Kiées Cuya;enL son œ!l'"Vl'&U v'i-de ... TOU!(, s'cl'{ond,raÎlt 
en elle,.. C'éla,ilent des po.rol~ iJooohérentA~ qui jaillis-

et ne saient de sa gœge en feu. 
Quelque1ois, eUe CT'O)' .it 8!peroeYair un P'f\86I.lJrlt ... Ou 

bion. eUe s'i.mag1:no/t cnlendwc ~ hllUil d"llle voitu'l'e, .. 
Alors, ene B' él-ançail pour recueilLir un renseignE}· 

ment ... 
Elle ~t bientôt q . ne avait é!~ 16 'Pl 'e 

d'un mirage provoqw! par 1 -oll1btes qui l'cnil.ouni.Aut. 
Les roulements de ]6 [ou dIT se precipil~ÏQnt. tGI~ir 

fianLs, dans le firlTh1nJ nt ml sé, 
Une !iOurnumte semvl 'ble ne gl'Ondo,;,L-€.lle pas d.ans Tc 

oo:!Utr de la ma l,hOUtl'CJll:SC ? ,. 
l.Al pluierod ublnhL d v'iolœœ. lR..s mln!es tordlli nL 

furieusement leS 611"bl' qui g(,l.lni: . nt luvul rnen~" 
{;a terre t.m.L jonchée d bIro.nchl"s œ • d.c d'ebr.l5 

00 \,ou tes sartœ. 
Et l'i:nrortu,noo P!lJ.lrsuliv.a't so. OOUI'. 

1 u,t> cl LnLrs ~ Z'hral nt 1 1. 
Il Jiui semblnit qu' 1IQ IJHl.l'chalL ~Pl'S 
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Un silence complet l'é.gna.it touiours il l'intérieUlI' du 

œJ:w'et. 
Alars, dans la nuit, Rolande cria : 
- C'esL moi, nllJi!... Enwn.ct.ez-voU5 1... La Patri· 

sienale ... La UlCI"C du petit Maroel ! 
Qe nooveau, clic Slmlta de Lo~tes ses forces. 
- Mad.a.rne CoUillet, gém\9.sait-elle... Je rous en 

supplie !... Venez 1... Ouv,l'ez-moi 1... Je veux embrasser 
mon ellCaIlt a\·unl qu'i1 meure 1. .• Voyons. v.ous m'a,lten­
diez l "ous (tV<.' Z tmvoyé une dépêche 1 Vous pensiez bien 
que je ne pouvnis faiu'e auLrement crue d'tlcoowr!.r 1 ... 

Aucun bru-~! 00 ('('p.oTldil à cet appel désespéq'é. 
Un silooce d r• nwrl ell\el.oppait la malheureooe, t.rou­

blé seulemenl par le tumulte elli'nyant de l'orage qui ne 
C6Ssa.i. peu;. . .. 

La p&tmnne de la Tre-ille-d'Or n'était pas dans son 
auberge. 

A la. 'ombée de La nuit, la brave femme 6vai!t oom­
mandé à JUlStilll de former )'ét.abli.ssemt'nL. 

EUe ne pouvait rester en place d-cpu'is que Cécile et 
le petit Marcel éta lent partis avec le jeune médecin 
<tans des c~rc()fls1allœs Si d,.;tml8liques. 

EUe appclü sn s.0{wtnle Agathe eL lui dit: 
- NOU5 n1Jons di'iler .au galop et monter prévenir 

Mme Suu'wu ... II est néc€s<;a lI'e qu'elle sache tout ae 
SIlile ce qu'est devenue sa p.ensionnaire. 

- VoUs avez faisan, madame Colline t, répondit 
Agathe. 

- Pauvre pe-bl(> 1... continu1\. la cabaretière, commen.t 
8œl8.-4relle supporté le voyage 1... Il n'est pas b ·.cn 
long, mRis elle soufft-a.il Ll1t11t 1 Son é1Jat a peut-être em­
piré 1 Commen 1 li vol:r des nouvelles 1 

- Le jeune d~)('leu.r en envenr.a sans doute ... Ou bien, 
qui sait 1 ... Je vi~lJx pas8eJI8 peul-être pa.1' ici~ 

- Ce n'est gw're proooble! En tout cas, ce ne pe.utt 
être avan-l qu~lq\les J0W's. eL j'a.i hflte d'êLI'e re.nsei~née. 
Enfln, Mm' SIJ.I 'C<1U n()us dol1.l1tem peu L-être Ulll bon con­
seil... Viens é!ve.f moi jlllBIJue là-haut, Agathe. .. .Pos!.iÏl 
SUffira pour g<l . rd~r la ma son. 

lhle bcJ.JlI'e pl'I/'s ta.rd, I\1me ColliDet mettai.t les époux 
&t.reau ou 0011'1'8/'11 des IIrilstoo évén.emenLs qui lui cau-
88.ÏEnt tant d'inQlLiMllc1e. 
. cm devint- le saÎtSi, "em~nt des hrmvcs épiciers, quand 
Us 6.PP'" nL oos (t.é..:.o 81l1.cs nouv Iles. 

Ce fut UiI1 C()r\C{)/'L d~ l.a.meI1lltltiüll , 
Mme C().u.~C't, JJl. dgl'é ses 01'<1 inh'S, essnyait do :ré­

Confoct.er 11's parpnts de Popo. rn afn.r mant qu'il fnllait 
aV'Übr OOnflilKl.OC en CI' .'clme rnéd cin, u'lll'livé Soi à pt'opos 
en même te.mps que le dnO~1JIr BnfblbJ'dcl. 

Le pène .'ur'('.ltll ôcout.ru.lt el semblaj,t moins affaissé, 
Sa 1 mme owd.L oonsb moo. 
Qu'nJltful (IHe 1 ·\lr 1 1 1 ... il ~1I.r reT"'C)cher'ait de ne 
~ avoir v('i1.\(- IIV(l 8 ~ de solli ilude SUi' l-a je006 
Olle qu'il I.etlf' a\f\.ll cllnJl(-e. 

Que pou ITak'11,t.-1 1 l' 'p nti.re? .. lapa Sun'au voul!Jl mtgl.f contre l'abattement. géoo-

Il s'éer' : 
- Il ne s'ngit pons do d J r 1... Demn.f.n mel.ln, 

\ ln p.r~rn il.rc h 'llI'~, n.n Il IIcllol'n I~l c.hnrretle qll i vous 
1 t..ou. 1< LIOls ou 011 tenu li FI ug s. 

ft MaUletU'eU8C·mcnL. JQ:ne pouJ'C'ui monter SlIIr la 
~Ogc. 

- z W mqll1ll . mons; ur Uf'OOlU, tu ln cabar -
11 r (1 t moi Illl onndlllllti r 

- '.1 n ' 1l,J'(1I ml'lIl' pn la 1)0(') ibilllé 110 Vo()l1 acoom-
~gn 6Jn\lt ~ \ \, ' 1 1I'/II{'111 1 hrnv h' lHlll1 , lUlvré, pl1'S-

m • gln})o!! 111 • 10 d fend nl. l\luis le c lM' y rll, 
au zr... 

- C' t Il ~Idll, ril!. 
n.c.Jrc ft N UVIU (t d 

&el Il f ' , 
Il cr y nt Q(Y\ 1 P d ù>nro-

pal'cil ? 

paroli. 

reo l bl r d'jn-

- Il n'y a pas moyen de vous met.tre en route par un 
teIlllPS semblable 1 dklRJ'a pt>rprnf)I,Olremen( SUI'NIIl. 

Et. voilà dix heures qui sonnent 1 obserw Agathe. 
- Vous n'avez qu'un parLi a pnmdre, aHi.rma l'epi­

cier, C'es.L d,e pèli.-.ser ln nUIt ici. 
- U y a just.ernemt la chambre de ma pauvre ~t.ite 

pensionnaire, ajouta la mère ce Popo... Pour Agathe, 
n()us Ilrouverons l{lujours à la coucher... Bt demu:n 
matin. il. la première heure, vous serez taule portée 
puur vous met.tre en route. 

Il n'y avait pos à hé..';;llill'. 
- Et Justin? observa Agathe... Il n'aura pas peur 

tout seul? 
- Bah, il ~ beau être nigaud. il coTl"la:>rendra ce qui 

nous esL arrlvé... A œtte heure-ci, je parierais bien 
qu'il dort déjà à poin~ f-ermés sans s 'occuper de nous. 

L'opini'Ün de Mme CollineL sur son garçoo a'a.uberge 
était en tous points jllsWiée. 

Justin av8lÏt paru ll'ès satisfait de la fermeture anU­
ci~e de la Treûle.d'()r. 

En ne voyant pas revenir sa patronne. il avait pensé 
qu'elle avait dans sa poohe les clefs de l'établissement 
et qu'elle Sàurait bien l-entrer toute seule. 

Aussi s'éLa.it-il couché avec ùélices. se promettant de 
profil-€'J' de l'aubaine pour réaliser un rêve caressé d~ 
puis longtemps, celui ae faire le tour du cadran sous 
1.'1 douce chaleur de ses couvertures. 

Il 't av~it longtemps que le gamin n'avait pas él~ à 
pareille fete, car on travaillait ferme à la Treille-àOr. 

Aw~i.' dès que sa 1R.t.e fut en cnnl.nct avec }'orei llpr, 
se mIt-lI à ronner, tout comme s'il eQt la cnttsci~nce 
qu'ét.ant seul aal!1S la maison, il ne courait le risque 
de réveiller personne. 

Le b : e:nJ[li..~11 \fQrphée, en crfeuiltl:n11.t se.<; pnvr.ft; sur 
le jeune domestique, lui envoya des songes roses et 
bleus. 

JU5tin rêvait qu'hl ét.ait dn:ns une place où il n'nvl1it 
plus rien à faiN' et où on lui servllit six repas par jour. 

Puis. il eut l'illusion qu'il grandissait... qu'il avait des 
moustacl1cs ... 

Il se voyui,t solda.t, faisant des CO'Tl«lIêtes. Il t.ouchait 
le CŒUlI' d'une cuisinière de granrle maison qw lui 1',"­
srrvl1it les f)rémices, sinon ac son âme, du moins de 
son pot-au-feu. 

PUIS . Justin gng;nnit un gros lot à une loterie uvee 
un billet 1... Un sP1l1 billp.t 1... 

9n co!"npr;end que SOllS J'empire d'aussi s{>()lIiMnta 
rnJrages 1) n AVilit pas enl ntiu les nppels de Rolande. 

I;a mal'he~lreu~e, couverte de boue, ne 6OnCTenit. pas 
qu elle venait . de qUIlLer la plus confnrrlable ties de­
meures. un nId (.out ouaté de luxe rnlflné ot d'élégante 
recherche. 

De ut. Q'eva,nl ln porle, cne aurait plL~ IfI nuit en­
tière en [ace dc r tI.e nllhr.rg4! si lin l-pouvnntable coup 
de tm1fTleI1'e n'nvllit )Udalll ébranlé la maison. 

Jusl.i.:n euL un su.rsaut. 
'1 se dl'CS:X\ SUl' spn s{>a.nt ct sa pnLpa pour savoir 

s'il était cnoore vivllnt. 
La !oudlr'c RV~lil ccrtainem~nt dû t<>mher àans le 

jardfn . 
A ce moment. le nt'tt flnl n(lit ~nner la sonnette. 
- Allons, bon 1 rI mmela-l-il, vOIci la pnlJ'onne nvP.O 
g Ilhe ... EII . nlll'n llt oublié 1 ur cIers, pour sOr 1 Sale 

OOIl.p nOllr ln ranfure l. .. 
On carillonn lit Lan ' dlscontilnnrn". 
JU6Lln, encor in<.lOOis, mit pOUI·t.H.n~ une jambe hors 

du Ill.. 
S'il lisait trop lonltf.emps la palronne l 18 porte 

lIe .. <:f ne bndin l' It pAS cL elle pourrait bien l'y lTJ urè 
à son t.our. 

- .l' n AI ...... n du mnùh u.r, tom de ni 11 1 g ignlL l'iJl. 
fortuné jeune hl m.mû. 

Il, f,'( Il fi ](' \ \1 " . pn n J t 
xC)~lmlll,ion Inm nl ~ l.hl . n 

~)l1is, . rO\1ITHI~ mt ' l ' 11]11 TII<'nll 
hflilla Clrlq <!lI ,IX r i , ail ,'1: 111 (] 
Hli .11 01,1» qlLl nu)'/ iL pu s 'rvI.!' <l'ur'm 
lt 1'1111 lins 

1~1l!1lf1. Il iluTI1 sa Lan 1 me 
P ' III~ v l' ln f1J' 1 Il 

- L'C' Y , 11 .. ! palJ'o nnl' 1.. d nan Ja-t-il 'une 
vol: 'Il r' (>pn i 1 Dr 1 nnll'IJ. 

- 0 ',I I) 111 li 1 1 1 Id , " 1 fil 01 1 
LI' J lin g.u, on r" Dnç 1 SI al 'Il. 
- v( 1 1.., ' li t 11 . I~I 111 ' I.-il qu 

vou' JI L 1. , nI (J1 fall USe', SII.Tl (\ Ill!... Ail 
ql!' j' full l;rl' 1 r nu r l U hi' l... n n u}11() 1 
m 11<1 - d,IW Il p T /Il l (/' I IlJrl~l] 1.., 

- .l 1 nnnd 11 J llin l' t 1 n la v l li de 
la v tu ... EUc n' donc 1 ... 



======= U$ RequilJS de 'Pa,..;" ~ 

la Treille-d'Or, e' 



c:e Les Requins de Pdris ==================== 4J3 ~ 
Il avru.t l'Û~ il mettre d'a.ccord .sa. huine ct su ,Upl­

~16. 
Jl a.mtl,C craU ooS mimons à Gror~~~ Daver\œle : mals 

et'6 cxLol' .!.l ilS, ell &;Sltl'Lmi 00 Iu~ lUJ~e, Ile l'cmpt;{',he­
,:e;n,l, pal, plL.1.5 tu.rd, de tl'UPPOC lmplto)ablemeni 600 

1C'11Il1dl1.1. 
l' ;i.'Ùln71L av(!c mérthooe. LavC1IÙac 8SS'\.Ilre\'a.H d'o/'\.br ... N.l 

68. ro, t'II e, Il assülJvi:.uiL {:Jl6U.HC sa di~r:rli{)re vellgelul~. 
GeJ>elld(l L, }ü v 'tw'c filait bun tw .. .n d.t\iI16 lu. fl'uœt 

malg.ré la t.empèLe. 
EC1 ~ av"lÎ't. tru\'~f'sé succœsiv€ment ArgetnteuiI, ÜQr­

metll:s, j\junt.:gny cL la P{l~t.e-d'Oie. 
J...<16 ltnL ['1 l'1el~lye Ù dlOlte, Jacobs prit, à gauch , th 

f'h~'lll' qü:i rondu ' • il .\ r!::ugny, 
EUItl1, on ~)"urtvu a Nell\Ul' .. , 
Le • .; dl"'VH.U· ayai.e!rl-L 1l~ eilVi.rOO deux b.eul'CS pour 

hl4ro la roule, 
L'ou. llgan ét~~'t à peu p.l'ès œlm~. . 
Lt1.\61'd-uC d ilia. ()( dl'C d' stoppor dans '!ln ~lKloot de 

bois où 1 vo.:lUJ'C oorait ~ luLivoIIùe-nl Il: 1 {lJ).!"l, pCIldn.n4. 
glU~ I,~ (fUiélill'e OOmpuf"l'Ilons Jie ili!'igœ'al€lIlt 8. plled V~ 
là TI'dJl(}-<!'Ur. 

Jaoob doC-~(U.t 00 SM siège; il se ren.ta.it les jambes 
e.nJ"y,oŒœs el ks 111oi.t'n ~ollroo. , 

_ '1 u vas g ,rdd Les chevaux? dl~ le .chef.,. 
_ II uLiJ", l',,:püll(1iL le b !(llla!\(!f, lnndls qu Il COtlvro:f't 

d' 'PIl!'-" '" OI1U'vÜltUJ. C-.;; le dos el l'{mool "' des d • .:w l.>I:­
li ufht (Le les nU' cl il un arure. Comme Ço'1, je paw ,1 J ~)US nt Oml)d fI, ct pt"UI' que Vous ne t..r{)u~ 

i.ez pas wul. de Sll~l ln. camhuse. 
- T.ens! 11l ul\errl .. c a qui ri n n'éclk"l.ppa.i.L, Lu la 

nais oonc ~ i bi{'Jl q ça ? ., 
Jucobs se sOllvi.nl de ~l pl' lnes.ge faite Il Ja.cqu€s. 
- IkùIlt!lIlorlt m' expli ue e~aclcmtill!1 où ~üe se trou 

aH. 
- A OQUS aussi. 
- f)'u,uleLlIrs, ooncI.ut le hookmnlct'f', nous ne in8 

" pas !!l'op de quatre. On ne &IIlt jarna.:s ce qui peut œ-­
I·.her. 

~1 gré la t1'Ilit, ij )es g1.lidfl. T'3pidemen~ ,~"S le œb:lret. 
JaJll \lX <1 OJliIlai l Je bl'as à Lav ~1'ObC qui, t~nunt l:r~ 

main lll!l btll<w Ce.rré, (Jltlf'chait d'u.n pas pl'leSquc a1..lf5Si 
~Hc que SCJS. ooO\J)8gr 15. n: m le 1 )li'rT lut d-nns l'[l campagne. 
U 1 s' 1 dmpœallt J'églla~t, koul?lé de, t.emps, Il 

'ml l'" 1 g-ond Il t 9(IUIl d û LrahtlS qUl J).'\Bsn'~ 
il.bu . l.allS 1 101:JlÙUH Ud' les ponts de 1 00 C lflaIla 
.., 1 d l ,n'i,o ~. , 

A' ÛlC hornn l ~nt nn1vés devant. l au) rg('. 
_ 'ou y 1tr\IIJ,CSJ fit JU{iob • '. . 
_ I)',JIl ! fiL Lfi"{'1d'l". Ln. r,..l-ambr-e qu~ oous mlf ,C 

(4).hL -'1re U .re'l-de-ch LI ,,(kw!) 1~ h l Lmwmt en :-aJll!c 
qlll filt'r,ve jU&!'\.J U cl 1. de halage sur l qu: 1 OUS 

mm '. 
_ P8II'Iai~m li acl, confirma Jacobs. Voici ln. f -
Lrc. 
-JI 
-Ou' 
- 'J' do. lil J on (mpllgnon. . 
Le c m'1.1 'r mf rliln 1 nil'I. d'Il enL son échme lSur 

~/U Il ,() 111 fI on npl . 
LI pt;rn HI 1 U(!lI 111t11 cl t,,' une PC' métho· 
que Ul 1 fit s' nI" r 1 l 'qu a 5 l~'lJl~. , 
- Il Y Il de la JUlIIl 'e, l\.T11t lieu J-IrUllI'l, sauloo 
:l 

" 

6D1 , 

coup 

J 
, 1 ... 

, ses doI:l 

u' 
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a?ign()l garda le silence. 
\11 oomhle lie Ion l'fige, Laverdac gronda: 
- MOl, JoI.! Vl>u.s d01l11€ a chacun viUgl mme !rnnes .. 
- l'u Ils elllclhiu 1 gouailla le bookmal{dr. 

- A ton IQU r, \' ,comte 1 
- Jailloux H r.(l·lSlm, poursuivit l'n.\'eugle. Meltons ia. 

chœo aux ellChl"ü-;. 11 y a marohlUld à. vingt mille 1... 
Qu'est-<:e Que t.u o[frœ ?.. 

- P~us li ue l1)l 1 
- Qy,oi dOlllc t 
- La c.ou.r u assises et, suivant la part que chacun 

aU!rfl. prit;e a J'upool"alion, la Nouvelle .ou le couWoau de 
Delli 1 

- AS,aœ 1 riposta le coulissier d'un tœ rarouctle ... 
l 'ou.s avon.s COlll1UllûC en Lavel'dac et nou:; Ile sommes 
des laff.elllrS 1. .. 

~U.Vlg.üQI /iL un r),QS dolLl'lS la directkm de la maison. 
l"uis se piü.nLanl drrut. devan~ la lenêtre, les bl'66 

cm' &s : 
- ~0tIS me pas.serez sur le corps, dit-il, ,avont de 

toucller UIl\ che\ eu de la t~lc de celle cnlant ! 
- Eb bllCJl. nous y passerons 1 
- Essay ~ .l... J'appeJl' ai au secours 1 On m'entend'l'a 

àan5 œtloe maison ou aux alenlours !... 'Ma voix pvr­
rem de l'autre cuté de 1ft rivière 1... 

Au romhle d\! la ('age, Firillin ct .Jailloux firent un 
mOH\'emcnt pO\l.r se l'uer Sur l'imprudünt. 

-Il IecuJa d'un pas cl s'é<.:! ia : 
- A moi 1... A l'é u.lc 1... A l'assass'n 1 .. , 
Lnverda.c vociféra : 
- 1e t&I:r.a~-lu, canaille 1. .. 
SMignoJ, se mcllal1t sur la. défensive, ;répondit nette­

mm!. : 
- je ne veux pas, 00 tellds-lu , Mloh 1, qu'après avoir 

perdu Gecrgcs l)a \ OO{lS le , tu assassmes sa tille 1... 
Le bandIt pollSSoll UI1 rugissoment. 
- Ah 1 lu Sr .. 15 ccl a , vicomte 1... Doc:démenl lu cs 
op b)6(l IJlst.nuJ 1... 
GWdé pa:r ln ,oix de $Oh interlocuteur, il s'étaU rap­

p:roclW du côlO de celui-ci et, soUinoisemenl, 6va..tL tJré 
de sa poche un cou LtCau qu'il ouvl'\iL duns l'ombre. 

- Allons 1. .. AUez·vous~ tous le.E t-rois, reprIt Savignol 
.ct cédez-lJloJ la pl .ce ... EI~·\-OlliJ u(.'Cidés 1 ... 

- Oui, 1 ponJil lll1'ieusement Lu\'el duc. 
D'un gt'..s~ plus lapide que la pensée, il plongœ 

l'a:ru dru .lIl poj'i!rill' du malhcui UX. 
Lo v~lllc s'a 1f.1I 1 n jct<llIt Ull cri. 
- Tu ras lOlil bl t... murmw'a J' Bloux. 
- Il n'a qu oe qu'il mérite 1 ajout.a. Jacobs en gu1so 

d'oro an lu-ncLr .. , Mais pourvu qu lu gosse Il 50 
i'év{'jHe pas .•. 

on, m Lnmrdac, œLIe petlLe cxécuti n n'a J fiS 
faa de bruit ... AH Il ,"Ol aulr ... A la bcsogr~ l... 

Le bookuUUŒl' ·!.aiL dé;!! grimp6 de nOllv' Il u son 
pos1. 

A "OC la bEtgl 
rncm: un IMr 

Tu as 
pon.c1.JanL. 

Vol 1 fit li-ci œ pa t à l'csctLI'pc irnprov' é 
uno tle d ml ·Iie . 

. a.ooœ n li un ml) U QII'il appliqllll mlr 1/\ 
v II . 1~1s Il donna lin d'nier OOllp cl • <.liOIll IL quj 1 
Ù 1 ha oolllJ)1 1 Il 1t el, lJ'lS brUIt, il a.Llil'a Il lui 10 

d y ' . 
(1) 101ft. nw in d 1t..o pass60 prur l'ou 
l' J)/lgn(l l ' ... 
Il bas Ills. cnl.dœnt la 1 aIT d'appui, 1 r~· 

ln ,hJ)!"l 
r~ d Il 'II' 1 m 

11111 tmlh 
U 'id Il lfrulL. 

n'lwnH 
III Cln k's, 1 

1 l ut 

- Oui répondit JaUloux., {)eJlché sur la ba.rre d'appu.i. 
- Eh bIen, <k'Gœüd le prellll.el' ... Jacobs nous envorra 

le 00.1.) püa' la ft!llCt.I'e. 
L on.ke lie Lu Vel"Ùuc ru:t exécuté. 
'j tés l·o.busLe, le bookmaker sulSiL le corps de Rolande 

dtllIlS ses deux bras et l...! passa à ses deux assoc.i!s. 
P~Jd, 001 mnt à. son tOUIl', il refez-ma la fellêtre au mJyen 

de 1 CSj.X.lg'IlOJet,Le eL puW:>S!l la persienne. 
- M.u.UlLt€tNiIll, .or<..I()n'lIa l'Iaveugle, trarnsportez l!a don­

zelle llans la gUlllntJ.arde. 
- CouwllenL 1. .• IlL JuUloux. C'est louL 1 
- On ne Lra\'oi-JJe donc pas à. la dure 1 inloerroœl1 

Jacobs. 0 

- Ubéissez 1 t.rancha Michel. 
- ~lIL ! .\Iuis I)llS IJ.esoLn u'él.!'e deux pOUlI" cette beso-

gn~~là.,. réPO,1l~1I. I€ bookmaker ... J' y suffh·ai. 
1·I.rmm.f"€11I1l -en.l!I-e ses bl as d'alhleLe son fardeau inerle 

et se dl'I'lgea vers l'enliroit où s.tcl~i{)llI1Jél.i.t l€wl' éq\Jipage. 
Lc~.vel'dac, de son bâton, tâtû.>i.l le corps ioonimé de 

SavIgno!. 
- Irllbécile 1... murmura-tf-Ll. Il se.vait que celte petite 

fille étrut la fille de. l.)av~nesle €Jt. .il me croyait ossez sot 
pour la tuer 1... MalS qw donc l'a insLruit 1... Bah J nous 
nous occuperons ue ocla plus tru"d ... 

. - Eh bien? questioona JaillO'ux, que faisons-nous du 
VJcom~ 7... 

Un bruit de pas se fit enlend-te. 
C'euut .lacobs qui .revenait. 
- J'llI in lallé la petite dans l'intérieur de notte \'~hi­

cule ... E.lle n'a pil bougé, 
- Amour <.J"enCanl, va 1... railla LavercLac ... Mainte­

nant, jetez-moi ce gentilhomme dans l'Oise. 
Le bookmal<er prH le corps d,e Sa.vignol paIr les jambt-s 

Jallloux ·loe saisit par les bras. ' 
- Adieu, Jean-Louis !... prononça Michel. 
Les deux hommes balancèr-ent un ùlSLant le corps ct 

Je Lancèrent d8JIS la rIVIère. 
- MainLi-nant, plenons du large !... dédara Je chef. 
r~s re~ngnèf'~nl .lOL~S les irois la voiltlll'e où Dolunde 

ét811L louJolltl·s lf1'élnUnee. 
-:- Pourvu qu'elle n'étouffe pas sous son bll.ilJon , dit 

1aiJloux. 
~ '~is trrunquille 1. .. Uno fols en route je lui donnerai 

de l'a.H', fil I..flV rdnc. ' 
Il Ollvl'Ît 108 p()rt.jèl'~. 

- Quel gentil.'101l m , tA It de même, quo œ Snvi"ynol... 
Il aYllll, ~ rnfl'l'IS fJIJ> nous seriolls Lrop 6 Tés pour TC­
veru:, ,t Il nous Il !.ui sé une place 1 ... 

Jatll lIX avait déjll grimpé sur le siègo, à côté de Ja-
oobs. 

Le ChewlllX r-.1pllrl.it nt.. 
tvf.n-urt . nna d'Il 1 lointa'n, ft l'égliSl~ du ,jjlogc ... 
011 seralt rel ~ é il l'ü;ds hiAn f vaHt .10 jour. 

VIl 

JII: TUÉE AU IIrmc.\IJ 
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me n l'avait d6Iiwée du lien qui la. ligota.tt et du œpucllod 
qui ~ de "~t.ouffer. 

La jeooe tule ne bougea pas œva.n.ta.~. 
- Décid.e.rœnt, son~ Michel, elle est bel et ~ en 

pêmoisoll. Un poo d'ü luJ fera du bien.. 
U ba.Esa à demi une des glnoes, 00 fB.Ç(ln li œ que JIa 

!In;e {ralcbe de la nuU vtnt frapper le visage de 88. oom­
pagI[.II8. 
- De sa. main droite, iIl lui tAfia le cœur. 

r- Bon 1 tlfril, ~ sœba.ni battre faiblement oou.s ses 
doigts, pas d , compUcatkms iL CT'aindre. EJ.1e se révell­
a-a quand elle voudra.. 

Rassure, Je bar~jj.t se replongea dans ses réfle..xiolls. 
Il f.ae·nsa.it à av 1 gDol. 
C'é~ la ~sière fois que Laverdac tuait un homme, 

et la malœenoo avait voulu que ce fOi son premier 
COl1lpliœ. sen pl us a.ncien oompagnoo. 

Mais pourquoi l'imprud€l1t J'avaU-il sott.ement m.vé , 
Pourquoi s'étia.tWl mis en 1II-e.ver5 de sa v<'ùonté ? 

POUAJuoi wrt.out a.vatt-iJ p8!"Lé de Ds.venesle, et po 
pjé sa [Jo&M.iClpa.ti.on de jadiB dans 1. trnme o.œct.e qui 
aV8dt ~ la omW1&mClat1on du OOTl'tmmu f 

PQurquoJ. enfin, a.VAlt.-U eu l'imprudence de ~ , 
Wichel Efu'ï 98.vai\ que GécIJoe était III fille de r1n.ooœn\ ? 

- Après tout, murmura cynlq1lt".ment Laverooo, i 
tatVl biI8n mOlM"ir de quelque chose 1 Et oe pauvre comte 
avait J)8SSé tant ~ nu1ts que, depuis l()n.gtem~ ~à, 
sa santé batssait beauooup. 

Un l ger mnuv\:fll1ent que tU sa compagne arraoha Mi­
cool à ::.es réflexions. 

- Ah 1 ah 1 fi L-il. Il me semble que l'on se ra.nim.e de 
œ côté. 

Rola.nde. en eLfet, venait 00 sort.ll' de sa lungil'-' syn­
cope. 

Elle oovrit e yeux a.vec pein€ ct. essaya de se roIl<W 
.c:>mpte 00 l'eod!rott où eUe se t.rouvait. 

Une voiture L. Qu'est-œ que oela signifiait 1 
Elle é'eff~ de ra~mbler ses idées. 
s.··usquemenL, ...., senhmenL de la mUté lut reVlint.. 
FAle se rappela lB visIon atroce, quelqoues ilnst&nfs nu­

paœ.vam, dans 1& cha.mbre M Ja Il Treille d'Or •... Les 
mvts déchirolIlts de ce garQOOl. stupide qui ~i ava!ent 
~ le cœur comme llo1l ooup de eouteau ... et son éœou­
lenld}·t de'Wlnt ~ bcrceau vide de son enf.6.nt mort 1 

Que 8'éta.i~H dalc pa.s..<:;é depuis cet épouvan.ta.ble IDD-
ment? 

Souda.ln, eUe oo.t un légel' slll'Saut. 
FJ,Ie œ se b"ompatt pas. 
II y avaIt quelq1l'un à cC,té d'elle, SU.T \Il banquette 00 

ce coupé quj l'emport.&il si rapidem.ent Ters une desU­
nation ÎnO"1l1l\Je. 

ElJe rft'œvait oeUemenl Je bruU ~ la resp1raJ.lon de 
œ c.ompagrxm.. 

Quel éta.11. cet homme T 
1 ~lOi se tn:>1lV8.it~ne avec fui dans cette voi.tuirc 1 
Les chov8.nx VOOo8.IOOt de raI nLir leur al.lIure. 

8:flB bouger, la joulle femme jetn un ooup d' ;1 
bvors 1 porUl'œ. 

On tro.VeI'8a1\ proc.t9ément lm pllssa~ il nIv u. 
M la maJ.SOn.neLœ du gn.rd bn.n1M'e, tout dorrm\lt. 

MaiS le fanAl qui é<\~trntl 1 vo~ projetA. IW passage 
une lueur rougeAtn d'ans l'intérieur du coupé. 

RoLand t,nluma la tAle et eut un geslo de stupét8cUorr. 
DR.n 11tomm ~'elJ,e av8Jt li 88. gauoo.e, ellJe vene.U cie 

r«:a()l\J1mft.rè 80Il re. 
Elle crut 1'0 J L d'une hftllucfnBtlon. 
Ma, moment. Loverdac QUI veruJJL de sentir bau-

compagne, lui ft paroJ.e. 
lm{ ~ 1 bl.8 (da" 1. •• 
C'éta t t volx. <"elle volx qu'elle n'Avait pu ea-

tendue 001 ut ,1 1000gt.ernpe. mfLls dont le lt.rnbnt No 
lœlnaiL loujoui .U s. 

- Pu 'Ile Le v Ut rfUHm , d ail MIChel, je commence 
pu OOrrlft.l1dN pI\J'''f1 \lI li J.o. vivacité de mon prooéd6, 
I1M.L, W ~)Nlntlr. qll~ 0011.8 l'l'avions PM le ebolx. 
TOHn~me, d'8.JII lJ:rs, tu n'e pas SftnR r ,~he, 

Hl dont Lu m'IlS quiU.é JU JOaU en p8l't.ie eee repr6-
H •.. N' 1--œ pas, Il peU r..éc~ f 

COO J ••• 
Quel nom v€n1 
- ~ ~ ( lJ.oo 

je l' 1 IOp ' .• • J'eJ df!f; 1 r, jt" s ur lof, ' , 
IJl -ont J 1 1.<1 n nheu,. t La fortune. Too 

ctullïnalll 11 d'llt1<lptton, JB que Brunmnont. pour 00 
nommer, t.e,nrut. lklrr nt ql flOUS te 

JrJrn car il ft Q tu J)O'IVaJ lui fafro mao-
un L ms: e.. 1,." 6 • enn.nQI , tin, 

J J.... ne Il ft P a.d 6. un h ê 
oœnIDe root, lu li 1 boIUlcmenl t.r: 

• PARIS 

ete SEl'Vr de pàtUA aux gouJons, ma pa.uvn mim'l.nnDe ( 
RDloru:le tressa.iHU. CY~ 
ELIe <Xmpn!llait ••• 
Son père 1& prEOB.it pour Cécile

l 
CéciJe que poui'S'U1v&lt 

18. baine de J6cq~ Brunemoo.t 
A1.nsi, quand le misérable a.vait rassuré Rolande en lu1 

affl:rman' que l'enfant doot etle avaU usurpé la place., 
1ta. vraie ~ de Daven.esle, ét&it parlte pour' UIlt8 oon.trée 
1ID.coom.Je, 11 ment.ail 

Jacques ava~t ~vé sa. sœur d'aoopUcn, st, dans 
la crn.inte qU'eLIe Ile vtnt cootrecal"I'eI' sœ projets, f.roi­
cLemern il l'avait sa.c.rifiée li. son a.mb1.ticm, à. DOn égoïsme. 

Assassin 1 
Cet homme qui avait ét.éoon NnAn.t, qui lJfai sur le 

poûnt de devemtt' son m8«'i, ~t&iL 00 118snss:in 1.. 
Rol.a!lloo en frISsonnait de oonOO e1 dl.; déf90ût 
G:nnane eLbe le mépl'isait mainlens.nl, mo ~e le 

baïs~, OB baodtt 1 
Lont œ .. premtère renooot-e, elle avait eu la nnI­

vet.é de pens.er qu'.il l'arracherait au m.iJ.ieu funeste où & 
vivalt, e\ elle aV8.U cédé à 8E5 1nstanœs, l Bel p:romesses 
en tuyBll~ a~c lui. 

Elle n"8.vwuL pe.s tardé • 6pro'.zver la . ~ désil­
ftslOC 1 

Le m19é:rable l'avait &bnndon.née plœ m.a.lIade 
enœmœ, la. condamnant li. mrunr de • dle et. BOn 
enfa.nt ... ~ moins qoo, dans sa perva'S!t.é, i n'eQ\ spécWt 
sur l'i-œlinlO.t.ion q.uJ sembla.1t atUNr ~ la. :le femmt 
.le pr.iinœ Murano 1... 

Homnde &lors aV8r·' oommÏ'8 \IDe l809&CJe 'a.uêa pim 
lourde peIlt-ê1lre (J'Ile la. pI'6D1ière. ' 

EUe av~t renoué 6vec Jacques ~ la oom-
mun.e. s'etrO'l'Çl8llt de croi.re aux 'Pl1èatio~ qu'hl hl 
fournil.sso.it d'une v,otx hypocrit,ement momliOO œ la.rmes. 

Puis, plli' gradai.kms SUOOOSS1V , elJ.e _ 't a.."Y'ivée 8.!U 
a;rnne, - OUI' c'en é\.a1t m, d'avoir' ~œpf.ê 00 St sub& 
1~tuer à BOO anoloP'.Aln.e oomp.t\gne, à 8Il frangDè d'e.u.ft-
tols. pour escroquer à José Rivas lœ m.Utions &iem 
1& propriété de Denise Davenesle. . 

Aussi, oomroo la ooupaWe &vaU é~ cbA.tiéte 1 
Son fils. Marœl, éWt [oort 1 
Et Jacques l aussi M>oml11able pè.~ !JU'amanl mépri­

saJ>le. mentart encore quand H prél.enda.:U doooor à 
mêl-e des OOU\'eIJes d leur enfant 1 

Qui sai" mème &1 18. 1 on dU pa: vrei n'lLlIrul ~u.., 
acou.emw pei' le sŒ'..lérQ.t COIIll1le espèce de sou:&-
gemeru? 

Qu'av&i\ donc fût Roll\llde pour se <Ube.ttTe mllioe.= 
de toutes CIel! Jgn0m.in.ie8, entre un pè.l'~ oomme On.:rt.ip 
• UI1 al1'l8Il.i oomme Brunemont 1 ... 

Poœ'tao~. IOD. Ame n·éY..U. PL'! ~-e tJèrrémen.1 œr-
rompue. 

Malgré 10us SM délautft elle n'étai oS ctèremeni 
mauveJsa. Le. mère, al êüe, et.aiL V6ffile tl liIIeOOurs 
le femme. 

En soodIant l'abtme d'OPDrobre 0 se d tAlait iooA 
00 qui TeSta.it ban et '~ 'v. 
SIe rêvoltai\ désespérément. 

EIJ~ eftl4"evoyait de nouv lIe8 ,nouv6IWZ 
f<rla.LLs de la part de5 mauvais ~ qui l'ent a . 

Si dépriHl'ée qu'eJIIe fO:t, e.Ue POU!T'IÙt peu.t-êln déjouer 
leurs rnadtinations odieuae8. 

Mamteœot que 600 fils éWt morL, é 11. P ~. 
88CJ'1Uer 18. vie, s'il te ral1ai~ pour e t.ra leur œuvre 
Dét8sle 

A 00 momEnt, Jaoobs rru nUi 1 aH 
Du m8JJlChe de son fout'J, trllP 

glrB.œ. 
- Eh b· t nt Laverdac en la ba 
- J VOltln.fs L'avertir qoo voici les ruIllllCrœ 
l'horIZon. 
- Ça VIIl bien. fIL {'aveu ' . ne 

ltiO'lIS 8.lTê te pas Ion gtem p9 ft la bn:rri 
Michel n:ét.&i1 PlIS s~ prré mtskm. 
Quaand 1 employé fi 1 troi nI ft . lPr 1a. t· 

lOIl ooup d'œil tn'lul 'WPl'. CécIle n' Jal ne pas po , 
~~ af .1 à 001 n POUl' 1 P il 

Les craintes de l' mur! t bi tô, dl 
,1 .g.n.belou n' lt JJflB ,. !j!OO, 00 

1 Jntéri Ill' ~ 1 tt~. e4 ~ Q(Xl 

00 a.t~ Jll'illot l' 
sncrn: n l ~ , 

- Avez-vo 
Uoo rois 0I'nV ttJre ' 

de oouv.ft.u. 
JaJlloux MUta 10stemeni &. • 
- 1 n'e.q pl de IOOf f IAIMM 1-11 La-

d'une vol par le 8ORII'lI.eU... AlŒs. 
œ . 
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- Ainai, vous l'avez liJl5.uvée 1 •.• IDUI'l'Il'Uo1'8 ls pauV.<"e 

femme, le visage baigné 00 E.rmel ... ·Et.. poul' rompl&­
ter votre œuvre, V'Oilà WR!.in~t que vous veillez SUl" 
cJIe L •• M&lI8, Voulez-TOUS me pennet.tre lm oonsc!l1. .• 

- Panez, mac.ùune 1 
- Eh biec 1 l~ ~ encore quelque temps &. 
La~ 00 qu'est. deYEOUe CéŒle... Je me marge de 
VOtlS prévenir ~ ~ momenL B'& opportU!Il pour lut 
parler de <» q.tn ~ 1aent 00 cœUol" aut.ant q·u'à vous ... 
Vous nuiriez buIt" que nous pounruivons, croyez-moi, 
en 6gl8sœlt avec Qnp de pOOcip1tatioo. 

f' OOl"y .. inclina.. 
- Je 'Vous obéirai, DMLdame... Et je suis heureux de 

trouV«' en vous une 4lliée ... 
- Une alllée alncère, \.me alliée dévouée, soyez-en 

sOr, IMnskM' de Fau.g.erolle.s L.. 
- Cécile m' dit, ca effet, tau, œ qu'elle vous doU, 

Qt. ~ ne m'Mœwe pa.s de vous Lrouver fidèle à sa cause ... 
D'aUl~nFS, commem ne eerait--on p86 prêt à tout ta.ire 
pour elle, si DOble, si vaiUant.e, SIl e.xcjuiBo 1... Vous 
l'avez ~ comme moi 1 Il est impœsihle de vivre 
à ses côt~s sans lui donner son cœur 1. .. 

Ce jmme hommo avait (parlé avec tant de chaleur, 
que Clarisse le re~arda avec une surprise émue. 

- Ah 1 .i:lierrompit-elle, un rayon de }oie daœ les 
yeux ... je ... je ne me trompe pas 1... Vous ... vous l'ai­
mez 1. .. 

Une ~ monta ~ from du jeune homme et 
sim1)lemcni., avee la kly&uté ~ la. fra.ncl:à<:le qui ~enî 
le (and. de son er:rJlr: 

- 0 " marl'lml'l, mpcoli1rll, je l'aime œ je ,'eux faire 
d'clle mt!. femme. 

- VotN! femme 1... Ah 1 Bif>u est bon l.. Dieu ~ 
juste 1 s'écria CbrisBe en joignant ~ ma.ins avec ex­
t.aae... l)ésQrraa..is, je ne tTemb~I'ai plus sur ~ sort de 
ceLte enfant, que moi aussi, j'aune ... OOIIlme &1 eUe étan 
ma ftlle i 

L'émotion d'Htmr'y redoubla. 
- Eh Diœ 1 madame, si vous avez tant d '0. ffooU cm 

poilD' Gécllc, pourquoi ne venw-vous pas 14 voir 1 ... 
- Hélas 1 je ~ peux guère m'échapper d'jd... Pour­

taIlt, je vous promet,s que rEm tIrouvt.ra.1 le moyen 1... 
9ui, pour bl"8S8 .... CéCile, je ne recm1eral devam 
aooun da1tger 1... 
~.nry ~ga:rdatt vide c femme dont les t.ra4ta 

J a 'agés s'illuIIUDBi€ll d'une tendresse extasiée on po.r-
lant de le. je flUe. 

D serra Mt. m II qu'eaJe lui. tendait. et prit cong . 
Qua:rlld il Be fut 61oigné. Glansse rentr dans la cl am· 

bre ~' pa:rt;a.gœi1 voo 1 (} 1. 

La Jeune f me n' ft pas là . mais Clan d~v~u' 
êLre u frut ~ elle M parut mant-
(est« nu 

Une demi-heure 
... pori d la 

C6talt Rot 
- Ah 1 Cl! ,oie, 

al entra.:nt der-
Di ,j j 

-Vire 
1111 

ma 

Rolande pou.ssa un cri : 
- Denise 1... ~OO18.-t-eUe, }es yeux sulWmlen\ noXéiS 

de larmes. Ma. pe{j1Je fra.ngine d'autrefois 1 
La flUe de C&rt~y restai, stupéf8.1te, pétrifiée... . 
M&iIs elle reflrrI bient.Ot, d'une voix où vibrait tout,e 

r6motioo de 600 cœur : 
- AmBl, fMlise que je voulais voler 1. .. qœ J8.<XIUM 

a WllI\l ~uer, a e..rrecl1é mon enfan1, à J.a mort en ris­
qUllnt sa propre eXllStefloe 1 ••• Comment pourrai-je j8.lJl.n.ia. 
payer .la det~ que j'ai oon.tr8.ctée envers elle ? .. Je ne 
le sais pas encore ... MaJa ce dont je suis sore, Cl.rurisse, 
c'~ que je m'ooquiltera.1 !... rP.:la, je le jw-e sur 1a tôt. 
du chérubin dont elle 8. pré.sel.é lœ jours 1 .. 

IX 

: Denise étJai 

épouvan t.ablœ 





f 
0eMe_ 
~ de 1IIicbei .•. 

BD. anon 
- biIo ~'iS 

----- DM' Ile 6taM ~ ...... P8If trop 
ftJhllàll~ _ ~ t ... 

Ce a-nd Ile ... justice le fM lZUIk-' ~ ai ..... 
n'a\Ü dIemière ».li 1... 

El Da~ sa fUIe.. lM tl w ~ A.t.. œ 
aYaLt J' • PI~ potli" ~ 1. •• 

MaIaœ &8 ~ die Ole J8l.DP. uneJ .!l1*! 
~ &:Il T dern..- • épou8er 1& nue d'· 

La O~ de 80ft père ~ r:>eruse t ••• 
U f&l1ifW. qU"e1ltt al rot lali4e l. 
~.u~~.~~um~~~m 

6)ofttuà~ .. 
E . tly .1~ 8Ur-~. el etœ iNlit jusqu'a 

bout.~ .... ~I... 

Au • peNfrMre ae01-« pee a~ SOD ,.. 
dDI~ t,.,.o ; .. qlI eental-l .. PGD-
V4IU .. n.oyeB ~. t!lrl p8(tie BOO aIirewl pa8I!It.. 
une ...... ~lM~ .• 

l"CICb&t _ ~ 



... L. lœqallU ". PtIrl.t ======--=-===========?=:::z::z========== 
8QlIbat\er le ~, en me NprOdwt.nl ~ D' VQjr.pu 
é~ &US6l aimable a.vec ~, peDdanl ,ces dlrafe8 
q je l' ur:a.. da 1 
~ ew un I!'ém}gt';ffiani -die .llGD&e 
Pourtant, eUe se meJtrJ6a encan 
li 1.a.LW1 refOlMer ~ \OU, prix • 

en elJe. 
L'aveugle s'éLaü levê a1 l'avait pnse te braa 
- E.xcl.lf:SlHDOl, le, je u.ée 
- C"ft:iJ. DO'Il 1 ft, M1Chel. Je tai.&.~ 1 D aIDeuTa Il ... 

taro et. Lu doje &lIDW envie de ckJaD.ir. 
- En elleL 
- AJ.lon.s 1 8OUbaJton.no -le cI8u 

hous épuux dol. le faiR. 
Les demt mams de l'aveup twsqu'p 

A# O!P la Pol YI'U&e. 
- Tiene 1 &-il awc ~ tes pa!D9 

bulilides. Tu &.1 pleuré f 
- Moi, oon 1 th. QacriMI. lAI yeu ~ _ 

pe.a ce soir. Je les ai Mwéa. 
- Tu .. eu l'&Î8OI1. C'JD 1118 .aurait prendn 
~on vea les y... C' Id 
Ye~ 1 A • aüorJe. eœbrl8Se mOI 1 
li a.pprool am prQpI8 d. die 

rISSe. 
La malleQJ"6UliJe lui mit au front .. baiger t"éol4!m6 
~ bai :ntJJd'.it avec tme de 
ciInsie. 

- lÀ 1 ftt.-a. Deux tou:n..u. ,. . L •• 
IUiBl . 

JJ...ua de Ia~. 
La lemme ~ pouaa .. ~iJ' éIe aoulag 

&ana 4Uellle ~aü .. ~ :vec UD ~ œ ... 
goM. 
~n quittarM sa dwlmbr~, Lawrdac . songe.ur. 
U n'a.V&lt ~ U'ouvé la Potwot.e oomme de coutume c 

IOn a.l ÛI étai, t\tranee. cœopo...qsée ••. 
EUe ~ a'f1Oir 1IDI ~ 

.. 800 \. "aD. 
Du ress.e. eUe cfI.u 
Ültc.e OR 
ti.Ue de Da .a . 
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_ ~œ\!I. IKAUI pIN'YODB causer librement 
_ Vaas.'" q1IIeklUe ebœe , me dll"e' 
- Da ..",a ... -)liB part.f> ét.aU eo,tr'ouverte tout • 

a.ure. .. ya. rIJ paz pas prIS garde, ~ ... 
...,. m. .. , 
- '" je W1I8 al YOe. 
La ~ de DeDIse 81Il un ~er Lreesaillament. - "00& m' .... YtI8' - eaœez. .., pclrieteullM que vous avez pris d&nS .... ~ ... 
- T.w.a--VGœ 1 T ...... ·wn. L .. murmura Cllllisse a.vec 

tpoIIVaBWI. a von père v.owa entendait 1 ••• 
- Soyez ~ tre.Dqu.l1}e, P'tiSqU'ü ~ rentré 1 ... C'est -.c quetqwe choee cie bien prédeux que vous sembliez 

, t.UadlEI' ~ de pU f -
-~ 1 Rolande, Je ~ tout VOUB dire maintena.n, 

F DOUS somma; aüIées t C'€6l ma rédemption peut-
8re, qui .. -- ~ Wbre 1. •• 

-..th 1 c'. une JeUN?.. 
_ Oui une IlettN qui ocniient la preuve hftfuta.b1e 
'uI1 hOmme tœppé jadis pa-!' une sentence inique est 

Iiaoœnt ... C'e.n la réha.b11it6tion pOUT tui, e.,t un gr~d 
laoDbeur pour Do.nJsc... le plus gre.nd qu eUe pwsse 
~,~t 1... ......u 

_ Mals en qu<>1, pourquoI mon père ~II' mêlé f1 

~ !.. . cette . _ Paroe que b'8QUe J'6.ural rerrds preuve Lr-
l!M:ra4zabie enAn'les ma.D de œluii qu'elle ~t.é.resSe, c'oo 
tIEI"a lait de l~ de lD&l ~ de ba.ine édifiée par celui 
_ hK mon bmIrr'eaU .•• 

CIari9se D _t pas le t.eIniPS d ·a.chfJV~. 
La porœ .. corridor wne.1t do s'ouvrir préC1pitam-

~e \IDe ~~ fslJ'Ve soudainement dœha1née, La­
~ s'étaü rué sur eAle. 

_ Ah J \'emuoe 1 rwnt-8 ... le viens de vous cntR.ru:tn! ... 
me 4I'atI~ 1. .. 11J me trahIS enoo:·1.. Je, m'e~ 

__ is d'apréa ton atti1.-oo.e de tout à l'heure 1 J en 8J 
preuve (DAinUylNl4 1 

Ciarlase Ile th pas un lDC;tIVemœt 
~ ~, hr8.s 'Qlsés, ti1.e œrtaJt debou~ 

le'ran1. l'&YeUigIe. 
_ RépondI'a&ëU 1. •. po livit-il en l(t'Va,nl lB. main. 
_ Fr. 1... Bor: moi 1... T-ue-<noi... Je n'a1 

IIIID • te ctire 1. •• 
- J doDC 

Bard 8/V6C la (IO[~1e 
-J' d' .. 
-Ab 1 ... h 
- 'fu le Y()is 
U eut UD 
- Tu l'a 

Po f 
1 Je n' i 

piiqua.. .... 1O\IlI .... 
que 

- Eh bien 
œ&œ 

ftUe ••• CIr 
1 

- Oui, lD8Il 
~1(W'DP8 

- Non 1... Tu SB br'Olé une let.t.re de ma mère, oha.n­
gée par mégarde d'enveloppe .•. 

- Eh bien 1 je vals t'étrangler 1 ... Tu ne t'en 5eI"VÏl'aB 
pa3. 

- Mais u.ne ft\I1.Te s'en servira, mon père 1 ... Une au1n"e 
qui est ~ut,.ètre moi.. 

- TOI T... Toi, doJ»' je ne rêve que la fortune eL le 
bonheur 1 ... 

- Je ne veux p8S lM a.cheter nu prix d'un nouveau 
orJ.me. 

- Eh blelll, ptrU;que voœ vous liguez e.DBeIIl.ble, j'au.. 
rai rniBon de V'()W; deu."< 1... Et œbte 1e-.re, je 18. retrou­
verai... 

- Essaie... fi1. Proidemen,~ Cl6 riBse. 
Mk'Jlel poussa un tJuTl~ent de CI\..IIrell.r. Sa tn.8Jll fouJU.a 

dans sa poche, cx.nrne pour y OOe.rcher une anne. 
Il le mattrisa .néruL1n~ns. 
- Soit r dit4... Je vous prou~ qu'wn ooIl1mé 
~ mot, n'a pas besoin d'y voir alail' pour avoir 
nuson de doux femmes 1 

x 

a..AlRVOYANCB O'AVEUGLB 
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Un four ou l'autre, <ID ~ Sa~ et, vllltr 

&eIIlÎ)lBblement, on pa:rvi.tmdAait. ~ à établir SMI 
jdent.J.té. 

La pltllS sommaire a'LOOpsie démon~ que 18 ~ 
6.v6.it regu un coup de CX>tJLeaa • ....m, d'êtro préc.1pjj 
cLans la rivière. 

LaWJrdac pêlit. 
Ptol.Jll1lllOi n '8M.<ld.t-!l pas eu A~ de œ; ~ 

rOO.()lJItab~ en o6d.anf, • aIOO IDOU~ da fuIretIl" T ••• 
La. InoM. de fa.n.ciell ooméd..wm Ille powra:iI\ 6t.re mfsI 

SlIr le compte dœ l'Odeurs ptlj8q~iœ 1Re 'av&i& pas d8-
pouillé ... 

La poliœ ooncluraI t 68.nS diOltte & .in aHcide dOlÛ Il 
mobde Seliu!lt 6,~t.rbbué vra.Jigemblablemtni à dœ ~ _ 
jeu ou à un acoulement de rexJsteooe ... 

Le df::rset;;péré se ~t po:gn~ av.an de se jclm 
i'.eau ... 

Ma.i5 C1&"isoo, tn a.p~ œt IIl<>f1" pariera.1t t .. 
Elle ~ la. lett.re 'qui œvrut. lftJ EMir le ta 

davœ L~ 
tvl1chcl eut un gesre die rnga 
S1. lœ événemc::1If8 &e ~ aIIw!, ~, la 

vei1n6 quiJ 6'~a.1'.uwL. 
HeureuoornenL, bien d8s j'OŒtl oU\'lfl;ÎIent S'~ 

avant œ m01l'lentrlà, e4 LaV6rdac l'" œ temps de • 
retourner. 

C >,f) gf>3 Dav~ igoonm ~ que la preuve ... 
dif;o1l!lJlble de son innooen.œ Co' fBfIafl&. ••• 

.. ' Mlcbelll'tl~ pas m ~Je dJftboüqu8 de ~ 

tnsqu'au bouL son lmpleca.ble ~ en enrvqyllDl 
'mnQoent au bag.oo, il lui ~ au moill8 la ~uzm 

de vendre son s.tl~lœ à son enaemi, &va:n!t. que cel.ut:al 
a.pPllit qu'il Ile valait ~ _ 

Du n'Ste, .. sec<md~ hypot.hè!e du dilemme pou". 
ê t.re lB. VI '(Ide ... 

Ln tiCLtJro ponvw.èt être ~ 81" J.1s ~ ÙQ co. 
risse .. , 

Da.ns œ cas, il y avait u>ut à. p.aiI1Î(r qu~l}e était d8l1ll 
la mt.WSal1 .. 

I3ru.squerllen1., Laverdac eut \m r.rémi'ssem.en.t, 
Si la PoIvrote l'avaU • bl ., comme on dit 

pokocT ... 
S' elle s'était jouée de 1u.i ~t ~ob-e 
r~ d''llIOO ~ tre que M.1chel ft; 't bel et bjen, 
lée, flllIlSt qu.'U l'av" oro '1 ... 

Mal6 lavoo.gle haussa le& épe.ulIes. 
Cet~ 8Uppœitiloo ëOO. 1ÏmLè1lltm.bte. 
L'expLiC'.I\Uoo r~ ~ Cl&.!' de 8& ~ dei 

OOIX 6lrveJoppœ 6t6,t trop ~8P.1ll'.bIa.b pour 00 PM 
être vmi , eL 1rop ollrnpUqw; l 'un cervea.u 
8.pjIXluvri que celui de le. Poivrote pu l~gjner. 

Non, e100 n'avait pe.s men<t ! 
BI 6. v fUt yé g l de truro eAI pre~oaa:. 

nvni' oonflé 00 J>H.p il qu .1.' , fa c'étrui une 
groS5iè.re qui ne pc :vaX. tr.om . I. i'; M. 

CA, docurnM \ élttJlI1. trop 1 l', b' c.a ital 
qu.' Ile o'eüt pas ten.u à POUy 6Uf'V tout Jna. 
tant. .• 

CortaLnen t, Cl' g 
vai L œch à SB. port.è1 1 

Oetl.(} oonviot on n. t 'im 
Utooe dans '1' prit 00 CtLr~jgny. 

CoOLe que ooote il 1I8Ildll l C ( 
mmt~' dcm.L'a :n pouv l (1 
001 \:abl COIl5éqOOCV . 

A œ mornen.l., la pOli de la pièce 8'Ou.vrit. 
Un <W tf..oue appll.rut. 
- Qu'y a-Hl? d , ofllllOO La~ 
- Mo 1eun-, ltlt 1 oa."'Il''\IM'~I'', e' L M. 

mont. 
-C' 
JaCfJl~ 6t.a.Lt 00 pl 
Le prct.cx ~ rru' il a. \ 0. 

Ri ' l' étnit ban : 
Ol.re valobl . 

- Eh blt'n, dU·dl 
j ){- lit. d 1 J.e blll 

dlll L, tu 8.lT1v~ il , 
- Nun, pondit La'tel'(lO.O 
- CO.lJlII tt 6.l1 tl&m 

Co •• 

pr.1ttM 
d pnnL, 1 mr 

jeb n pt 
- urau' louL prix 

Ql lu y ()6IrV 1 
corn ptœ-~ L'y p.runôre T 
mot.. Moo pJan ~ BJompJo... Tu oa 





-.ngœ., D'est.œ pas, - aUMi aouveœ qU8 le cœur ,'en 

-·ïye.1il1eu.Ja, .ktèqUeB profiteNl. de Um l''8tOUr pour que 
le ~ nomme bxe une da&e tres NiPproch.ée à \l'OW'e 

~. -'" - Notre nwtrlag0 1. .. ~ta. lenioemel1d RoI.JUQ. 
- Sllilli! douLe 1 pDur3Wvii 8runem_. Alors tn (l'au-

ru phL., ÜlI1Cl1."l oilstaole il rMou\.af· .... Nous pM~n. 
en voyage, IYJUS l( u.s étabill'oru; au lom même, Si t~ 
le ~enJ( •• nOIl- erumènel'(j!l.'i uvee llIOlRJ kl cher petJt 
f!I;re qui OOO:lipe nt d~ plaœ dans nOlllnt cœur 1... . 

- Oui, reprit ta jeu.rw femme... Il Y a là de quoI ton-
... tille mt>..re... . 

- De qttai la (1 .. o(Ù'~, 1 rPinohU'Ït Ls:veroM... Cerrt~s, 
is bien qu~ le ,o;en que rH)l~ te pr(}PO~Œ1B pour 

t'eD!tiehlÏlJ' n'œl. PlW> <MaIIRt de reproch.es... Mi:t.1S la hl'Ie 
aure. VOÜHU. liUl'OIJj' ut. P':'lU1' élN1Ver Il lb {0l1w\.è .•• 

lM oh6lIl1lls 8Ofl.L ~ par d~ tnllIJer6 lie CC(I)(!W"a 

IMllts qui 8fl pou::;en. !!le cull,ut.<m.L, lllarellent 11(>_<; UIr 
IIKI" les ~ Q<rjJ pa~' p~Uf) viLe au bUl. .. Jw:',qll€:8 
ra éprouvé. et m 1 \l58L •. C·Ql, .... ~tu que ton ms ~ 
naseÎr l& oQ nou", rons échoué 1. .. 

L'8.~ bocbalt la tâ~ a.vec un 8Ct~en1 amer ~ dé­
~. 

Jacques voulut pre.~ Rolnnrl erltX>Te davan~. 
- Je compr Ki'r'fll ck>G SCTupu1es de ta par\ si tu 

•• .. vais p8IS su Cf' que c'él.a'lt que la misère ... la miSère 
GW. malgI~ tous mes efforts, nous attend sQremalt tous 
_ "'01s. 

- Tous les ~atre! ~tmjt l'aveugle. 
- CoJ'l'l'lM-Te 1 ex 1.9t.enœ 4fUi DOlJfi ~ IlIiIeir9êe à œlle 

BOUS poU'l7OnS te 4èYorr 1... 
- QuUld QI} est Jeune 0C'JJDID8 tu I~ allX époqtlPS 

Mh'es de la Vie, O'D a 8DGOI"e e la forœ et du res..,tlrl 
I"NI" mi l'ésister; m ~ III pauwet6 daoa la vieillesse 

miUe fClis fills hideusP l.. 
ÜCQUœ rspri a ver oh8.leur : 
_ On bon mouv~nant. Ro1&l}l1'e. et tu n{}US sauves 
~ 1... Tu AUV MM'OOl. Lu luj donDIB &Il pl.us grallrt 
~ cil t.endreIs6e qlJ 'une mère puisse donner , IIOD 
iI!I.aId 1. .. 

Un ~&1T passa d l\l18 les yeux ROiHt.nde. 
B.1.k. se' mordait. n les ~ tandI.s que, 

IIDJAS son cors S IMM) ba t.tai t vloisnment. 
Un oombal se Y Yn) 1\-U en eUe f... 
La tentation 00d onnernfJl1œ dont on 1 

t l'envah ~ tA,1I"1 ou bIen. lUI cœJ4raire, étatt..œ 
~a.1ionqu lUI ..,~ail le cœur' 

Et I-"~ ~l eU pour Df" pM or' 
Jo 'lu 5 Brlmf'lfuont J'bon-mJr qu"l lui inspirrut en 

• nt ~ nrgumenbs de ceMle n.U\.uIe poW' essayer 
la con mcre' 

lAvera <rut nUr la Jt cmtIam &U 
de Iivl'W' )'aUaque ve. 

- Ton fhufOO radson. mon nlan... Tu peu x ~''"' 
Ire Pl' vi.d~n li lA Il. 1... El d i~"HÙ s'n y 8 befI 
femmp. qui hœltera , le 8GI"'& éblOw 
t'u..ibend. 

RoJan4e eu donl lll8Unc-
t 

semblat 
'en 

- (\ ~e enD 

- HlJe.IeI. 
La jeune femme .... 
T8.IldIs 'N'elle remanlBA daaa _ cbamlnr. .. daux 

oompuoes. LotH' leur joie e~. _ oenaratlll-
1&lem muluellemmL 

- Cet~ fOIl8, dlsait BrtlDéIDiIIIR. J08é RDu ~ 
dra qu'il aenùl imprudenl que sa pupille ne dWlgrlt 
pas rtt~ de tutelle... CaM un mari .. 'il lad • 
oel.te enllLll~ 1 

- Tu aB rajgoo 1... n tmpone d'a.rrêt.er sé&aI!Je Win.aIM 
la d8.t.e du flU1.rlage ... U faut pour nos projets que, d!uls 
qwnze jours. ce soi~ une cb<ltlO talle . 

- Compt.e sur moi 1 
Rola.nde piquait son cba.pea.u sur _ tMa, Ioftkrae Cla­

risse en~.Ta dans La chambre. 
- 00 aUez-voua' &manda 1& Poiwo&e. 
- Je l'elÙ.re obez Jœé Hlvas 1. .. fit ~ la fll~ 

ete MicOOl. 
Son mterlocutrice eW un geste de 1I~1iea.. 
- Vous CIOOœ .. CIIl rniséra.bAes. lIf)r'è& _ce que tIO 

lIl'avez oollfié 1... APrès œ doo& nous SOIIlIIJII& eonve­
DUa9 1... 

- Oui, j'ai l'éfléMi ... Us m'am dit., ~-t-el1e a 
8ilIlartlune. qu'ü s'agissait du bonhesr. de lDOD EIIIIant. 

- A.III , reprl' Cla.nsse avec énerlPe. Dieu m'est férooiin 
que j'oobre ma W.Ie, mais je ne w~ PM aabet.er le 
sien â ce pnx-là 1 

Rolande se ~lCba d'eUe. el d'Une V'OibI ~ 
- Ayez oontlWlO8, CJ.a.Maae L.. mW"Bl .... t eüa.... Cl 

pour nous. c'. pour aotrG ~ CIOOIIatIDe que 
pal-s 1... 

La Poiw'ote la zegarda IonguSDeDt, ~ 
ftance. 

EUe se derna.ndaU Il me Si elle n' giraü pr'llIden 
me," en NRlet.1J • à H 1...na la letLnt ètizr q 
ne 88nt.1U1 pl l!D sOnIIIé ~ que 1 &V~ _ con-
Dal888JL rex~ 

Kolltnde lWfiSl 6vaJ~ '- yeu f1X'é8 8U1' aan.se. 
IerubLiul devme.r q la ~urel..U!le M . d~ 010" sur 
lee levn. 'lu'eUe De 88 demdlll' pM .. prorumoor. 

En eOel.. la PoIvrote QesI""'L ... 
Rolana. Mail &IIWUe. ......... c'tid la .. 

CartlgJlY.·. 
D'6111eura. 01 papier a'VÛt \II) ~ ,l'I'MId prix po 

QU'U (ùl po&;thie il Glen.. s'en ... 
Ab 1 82 le ILvaU su q\18 JOtIé Rlvag Georces 

YeIlCIiÙe ne f aH~.t l q u n 8I'!UJ 1 
Les ~UJ( fernrn«i se seJTèntftl '- rnaht avec elfuai 

S&.I Immont"!f' 1 p82'Ole lM . 
- J'ru 8nvov~ ch ber une vpltW"6, dl! 

RuLanœ quand jeune lemme reo1ra dans la pi 
il l'8.1Aend,,,t vee M100d. 

- Pa.,rtOfUil 1 
- Un deM1Jl"r baiIM" D vrai _, mon entant 1 ( 

avec OORl(>ondlOn l'aveugl .. 50 que Us ne me 
AB ph... m 1 ~r t qu'à la i 1. .. 

III eut un g de l'ép un qui éclla.pp& na 
relJemf'flt • Mlc1iel. 

Jaoq UJ" It 1 d~ ooc~ • met , 
Le jelll r6l1 l.etrw" fro l'a~ gle. 
- A ce Il'. dIt œlu,~ a Jaoqu ". Tu ,1riI1nII'I"fUI 

"'COrM8' c nu , sera en 
- Coml ~ tau' mOl. 
Les (j U Il thmoœ • 
Làwrd.ac.:. r à4 eu.t, 
RQl&nd vall 1 ... 
La mftUd 
ILl!. ) 

LD VJ'al 
.. &Uf'llJt 

SU 
trou 







~82 =============::::cc========= Le" ReqailU d. Paris ~ 

'!'rois foie par aemsine _vWul\... Mme ColllneL .nea.l' 
Je pe~t MaroeJ au ctuHeau des l'ougëres. 

C ltilL une JOIe pour Cécile voIr l'ool&nt à qu1 ses 
nen&des t81661 nt \lU fJIMlod blen. 

• • VaMUt ~tement d'annono;r la jeune fille l'sr­
rh' 14 digne ~ubel'glSle de ~ rIrciJJ.e d'o.r ., fi; ec 
fion no . n. 

Elle qUItta M. ~t 
j)8.LSÜ>JojOOle 













Q!- 88 ===================== Les ReClJllfU de P.,Ls ~ 
_ Ne te preoccupe pas de oolA. C. marlage est talt. •• 
- Ah 1 fiL tromq uemeIlt Michel!... Mes compliments 

ail futur 1. .. Mo8l8. en Wu, css lai5.'!e-(J1Ul te dire que le 
mOn<1'e ne recevra &{uère la nouvelle IDI:I:I"We. 

- E!U~ vivra hors du UlQIldI6, voilà t.oot 1 ... Ma fille, 
tn 00 vols, est ~ de notlre déba,l .. C'est entre nous 
Geux seuds qu'il 6e c.i.I"oonsarn.. 

- SoIt ... A'lIB:il b:en lb. quœt.ioD étaU de peu d'ln)-
pocLanc<6, à oolA) du resle. .. 

- l>ono, poUll"Sua/VlJ. ~r'ges, si j'& bif.!n compris t..xn 
œ.mbuit; tu VIM6 me pro~ d'oclleler ton Slle.nœ? 
- Dam 1... Pu.I.squ'oD d~ que le Qlenœ es' d'or. 
- Co.minen 1 
- Muu cher, a.ujourd'hui, les milllonna.J.reS de Jadis 

ron de bl8Il petites gens ... L'Âmtl'lque, le Transvaal. le 
Klondyke qw "a Iii bien profilé les ont 8Jngullèr~rnen' 
emomdJ'i8... Lls ont. ét.é rElupl80és par des oulhSJ'dwres, 
et. on prétend que tu eou:Ji1)t.e8 panml ceu. -là... Tu fia 
, 'é Wlerns donc p&8 que je pro~ftIle Ules eXlgenoes 
I.U chlffre de 'a fonune et A l' de a.a 81~uabon. 

- Couliblen 7 répéta IJa.venssle. 
- Olu] millions. 
- Cem d'1er 1 
- km Dleu, je ne te dira1 pas que c'est pour, riet:t ... 
r~ klutefOlS, &. la réflexIon, que ce clufire n a Men 
Jexœ·b~1... .. Si, pourtant, 19OIl!r-e man ü.tlR..nbe, ta 

étais Wl bomme il rnarot1 flflder • Je te p.rév1enB 1!:!,UT • 
guuverne. que j'augrnenterw mœ prltftn.UOll8 du mil­
lion Loldles les cinq ruinut.es que du.rera.lt ~tre J.Jscu&. 
alOD... Alors, dame 1 81 elle Je proto.ogeai1, ooJa fIol­
ràlt Lout de même par ftUre \IDe (actYft J ••• 

- MaIS j J L'eœord,e ces ciDq nliUiODa nen ne me 
prou" que aans un an, daas deux .os... plus tot 
même tu ne rtMeDdraJs pas • 1& charge r 

- C~mme c'est mal de soupçonner tIIlc.tens ami&l. .. 
Mes (7 ~ soDi devf'.Jl.US bien mode .. c;tes, V8 t et je 
• a.fflmle ",,"un fois cette s ~mlU~ ~Ol, Lu n'en­
tendras pl el" de DIOl... Veux-tu que Je ,en donne 
IDa pa.role d'honneur' 

- le ,'en dtspuRle ru frolde.mem Davenesle, et je 
~Ière URe garantie plus fJé.r:inI&e. 

- LaqueU 7 
- Je veux tre ooban'assé de toi pour toujours 1 
- En as-tu le moyen f 
- OUL • 
- A ton touT, expllq loi. 
- Le vol d ~u m'86 fart accuser. s'est toi 

r comau, cartigny 1 ... 
- Di6b 1.. Ce d v14mL une Oxe 1. .. Tu m'u 
} . quand f u la JOIe de te trouver ... Je te 

(Jl(Xl Ober, n t pas 10 que d'socw r ... il 
( w. pr Ilver J 

1 u me de.ma WQC.! pour ne pM me dé· 
Ronc« ... 

,'en ortre dix. lJl()I, pour que tu ta 

fille que tu na retrouvée
È 

tu··u d'une volx cinalan~. 
c'est 8UBSi ta lemme 1... lle œt donc venue lc.1, la 
PolVI'Ote 1... 

- Ml8érable 1 
L'aveugle s'ét.aU croisé 1a9 bras et. dMaigneux, pour. 

8U1vU: 
- V88-~ me frapper comme W mJ~ 8.8 déjà .men.a.c4j 

lors de oot.repremière reacont.re 1. .. A La guISe 1. •• 
- CeLLe leu.re ~ répéta Georges ... Vends-m-mol 1 .•. et 

fixe ton prIx \oi-wême... Quel qu'il soa, je l'accepte J 
CartJ.gny eut ml éclal de rire \erriftan l. 
- Geurg_, repn&.-ll. J'8lIIle bleD l'aI'gent, maJs tu 

m'ot1.rirws Loute La fortune que le muserata de te u-
vrer cette let.tre J . 

Une vou résonna derrière lui. 
- Vous aunez ton, mon vere 1 dU Rolande qui v. 

nrut d'ent.rer. 
Il boooU. 
- Tœ J... Toi au.sal... C_ =18' J Mœ complf. 

men 1.8. Dav611esle. Tl.t .as blen . tes auxiliaires 1 ... 
Ta femme et ma fille 1... 

- Malheureux 1 poursuivU la mère de Marcel, avez., 
vous Jam8J8 mon père 1... 

- VOlIA q_ tu me relllM, toi, à pœsent 1 . 
- r.;~lt-œ .- YOU8 qw m'ftvez reru~ le premièr L. 

Et depUiS quand T.. . E.st-œ que Je porte voLre nom f ... 
Est-ce que v()us m'avez reconnue l ma. llIalSiS8.llee 1.. A 
quel momen' avez-vous prouvé que j'6Lai& votre tllle1_ 
La pa.t.eml~, ce D'en PM seulement le b888.td qui la 
CJ'éQ, c'em la tendresse de Lous Iee instan&a, 16'1 8Om. 
de toutes les heures, .le dévo uemoo \ de toutes les lJli.. 
nutœ ... Avez-vCJus velllé sur mun entanoe L. C'est me 
~j'mère qui m'a élevée 1 El qua:Ki VOUg ~-~ 
oondwt â mon égard coIlllDe un père T... Est-oe en me 
faIsant rentrer chez vo~ ail J'8l ft 80_ lea yeux .. 
plUlS peI"!lÎcleux exemplœ... oil VlOU8 vo.. serviez de 
mOl comme d'un a.pp&t pour attirer V'08 dupes, oil VOlla 
oompUez peu.t·~tt'e 8UI' la bea:uLé QUe ~ h8S&rd m' • 
dunnée puur lJUf'lqu.e ma.TCbl! dt> twnte i.U4fuel vous es~ 
rU!ll me rédUIl"t! ? .. Esl.-ce en m pervert.issant, en me 
d(-'Vadani el eD m'!lb&lSll8llt abaque jour daVftIlt.agc que 
vous avez prouvé ~ roUs paterne f. . Est-œ enfla 
eu cne forÇ8iDt. d'8ccord avec Jn.c.qu~ Brunemon'. b. TG-
1er Da,"enesl-t> et à ~lTlf~ raux qui pOlI­
vn.i.1 m'envoyer en COW'8 d'ast;l.'i6! t .. En vérité, Je elle!' 
ch valnenumt, UlQnSleur. ct '05 ~u vi et dans 
toute 1& nuenne. sallS pouvoir t.rouv e heure, ww. 
&eul , <J'à vous VOU6 soyez réeUemem oon un avec mœ 
cwnm un père t 

- Allons t tlUrla cartigny, la ~ 'comp c~ 1 .. 
Mata Il temps est trop pftde\U pour ue Je le perda 
à répon4re A ce m zlll1lq a ... La quesUoo. 
d'aJil tNrS, n'est P68 '" 

- Tu 88 OD\P.ndu ma propœ1boO L.. , Georga 
- Mur. III Roland <.1 une volx InCJSiV6, croJ' 

mol... e ez pas tIIP la fo qu VQU8 
oUre.. 'L d votr mt.érêl que je v parI en 
mOlfl nt 1... J vous r tuse'Zo d 8ul lIlOQ oonseU, vo. 
en nppréeJ trop lard too lA v 1. •• 

- A t Lu lua ~, ft\ l'ave 







H€nrv de F~ Il. ne.lurellemenl, épousé sa eau. sine _. 
Us \ 1 v~n~ tendrpnent unis côté de leur père • de 
r mère. 

Ro l'IGe a4a pu quJitA ., ne quittera j&ma.is le jeune 
ménage. 

E s' ~ excl J&;vemen' ~ l'6dl.Joatl~ et-l 
l"Jnstnle de s n fils dont elle rêve de faire un 
bouulIe . 

. ' l derme tnetM Denise Jole d'~Lre la ma.-
nne peH fi e. eait el es\ l'avenir ~ 
tRms des ~ frangm s 1 ... 
vre • atioa OOD\'tIMaoM par 1& flUe IUt 
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LES MAITRES DU ROMAN POPULAIRE 
Nouvelle Collection a 30 centimes le VOlUME 

pclraissant le 1" et le '5 de chaQue moi.s 

Le 15 Mars paraîtra 

HÉRITAGE D'AMOUR 
PAR JULES CARDOZE .. 

L. Rom •• CDmpl.t: 30 ce."m .. 
YoIam • ., dljd parus: 

QR'N~L&TTE 1'1 FLORAISON D'AMOURS 
Par lJW.t MARY Par FERNAND-LAF ARGUE 

L ..... ANT ·D.uNE VIERGE~~ AMANTËT JUGE 
Par PlBJUU s.u..ES ~ Par CBARI..8aJ ESQUlER 

---- ----
un NUIT DE NHES li MOINI FORT 
IV ~ UMOfJVEL !' flUE L'AMOUR 

Par PIKR.R. SALES 
LA DA'" .UX VIOLETTES 

LE DtAMANT NOIR 
Par Pom.. SALES 

L. PETIT TAMeaUR 
DE BAZEILLES 

Par GIioBGES MALDAGUB 

LE MyaTERE DE L'ETAMa 
Par J&.U ROCHON 

PU' WJcIuL MORPHY POUR L'HONNEUR 
D'UNE MERE 

... AINE MORTELLE Par JOUIS DB GASTYNE 

'AMOUR IOUI LU BALLU 
Pu- HDRI GAlLUS 

.... Gso.... MALDAGUE 

LA NUIT ROUGE 
Par JeLD 111& GASf'YNE 

... 08RPS D'ELIIA 
Pu A. MATTHEY 

LII PlU DE "AOQua 
Par lùU DE PONT-lEST 

~ 000 DU VILLAQE 
Pa L*MI WALlCET 

MYALlft D'AMOUR 
Par fIDN GERMAlN 

lia A ION PATRON 
Par t.Uua LA TOUR 

LIAll8UR ET L'ARGENT 
PU' s-oa LADOUCETI'B 

VAillE D'AMANTE 
Par J.... R()CHON 

LA PETITE « DEUX soua J LE OALVAIRE D'UNE 1 
Par MkRlB THIERY Par JUL18 DE GASTYNE 

R' NCEr.aE ET FI LU 
DU PEUPLE 

Par Muno LA TOUR 

LEI POILUS DE LA " 
Par AMOULD GALOPIN 

LA BELLE LORRAINE 
~ HDRJ GEI\t.fAJN 

U TUEUR DE FEMME' 
Par J...jO" MALICET 

LE ROMAN D'UN 80LDAT 
Par MICItIl. MOHPHY 

UNE AFFOLEE D'AMOUR 
Par ADoLPHB RE.LOT 

DRIME DE BOOHE ! 
Par HECTon 1· RANCE 

L'AMOUR ElT MAIYRE! 
Par MARCIIL A.LLAJN 

LA FILLE DU BOOHI! 
P6r Ha 6ERMAIN 

eRlMU D'E8PIONI 
Pel' H_IU CBAMAJN 

LA MAITRESSE 
DE M. LE MINISTRE 
(;,HAI\(.»5 MEROuvm.. 

LA MARRAINE DU POILU 
Par '*JUID LA TOU"" 

LA FEMME ENDORMIE 
Pal' Plnh& • LES 

LEI DaUX FRANGIN •• 
• Br .-'.B DF.COURC.EU~ 
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